
Pour la première fois, un journal sud-vietnamien
demande la suspension des bombardements aériens

£ LA REPRISE DES HOSTILITES AU VIETNAM ET LES DECLARATIONS QUI VIENNENT D'ETRE
FAITES AU SUJET DE CETTE GUERRE SONT RELATEES EN DERNIERE PAGE

Ho Chi-minh est plus
optimiste que jamais

Début
de la Coupe

Spengler
à Davos

Hockey sur glace

£ Les Suisses ont pris un excellent
départ en triomphant de la Fin-
lande, comme vous pourrez le
lire en page 19

Une confédération des Etats européens verra-t-elle le jour?
Un hebdomadaire français a an-

noncé que le gouvernement de Bonn
étudiait un dossier secret portant
sur-ht-«téation d'une confédération
qui grouperait tous les Etats euro-
péens à l'exception de l'URSS. Ce
projet aurait pour point de départ
la reconnaissance par Bonn de deux
entités allemandes d'idéologies dif-
férentes.

Cette reconnaissance de l'Allema-
gne de l'Ouest et de l'Allemagne de
l'Est serait, en quelque sorte com-
pensé par  l'intégration des deux
Etats allemands dans un vaste en-

semble ouvert à tous les pays euro-
péens de l'ouest et de l'est, à l'ex-
ceptfon de l'URSS qui, pa r son énor-
me pç ids, risque_ra.it de déséquili-
brer instantanément cette confédé-
ration.

« L'Europe coupée en deux par
Staline, Roosevelt et Churchill
avant, pendant et après Yalta, mais
à aucun moment avec l'accord de
la France, retrouverait un début
d'unité dans le respect des systèmes
économiques et sociaux des d i f f é -

rents pays . Ce serait la paix assu-
rée sur toute l'étendue du conti-
nent ».

Un porte-parole off iciel  du gou-
vernement fédéral  allemand a tou-
tefois qualifié de fantaisiste et d'ir-
réaliste ce prétendu plan secret de
Bonn. Ce plan est pourtant dû à
M. Klaus Bloemer, conseiller de po-
litique étrangère de M. Franz-Josef
Strauss, président de la CSU , bran-
che bavaroise du parti chrétien-dé-
mocrate, (af p )

PARIS Â SES BANDITS ET SA POLICE
Sans tirer un coup de feu, les

policiers parisiens ont pu maîtriser
en plein centre de Paris sept repris
de justice qui s'apprêtaient à atta-
quer un convoi de fonds, transpor-
tant près d'un million de francs
d'un grand magasin à la Banque
de France, distante de quelques
centaines de mètres.

Les malfaiteurs, dirigés par un
redoutable gangster, Jean Fournel,
52 ans, surnommé « Jof f re » ou « Le
maréchal », étaient en effet cons-
tamment pris en filature avec d'in-
finies précautions et la police se
trouvait déjà sur les lieux.

Dès hier matin le dispositif po-

licier était en place autour du grand
magasin.

En début d'après-midi, les sept
membres de la bande vinrent pren-
dre leurs postes : deux sur le trot-
toir face au grand magasin, les au-
tres dans les véhicules prêts à dé-
marrer. Le fourgon de transport de
fonds n'allait pas tarder à sortir...

Afin d'éviter toute effusion de
sang aux abords du magasin, où la
foule était très dense, la police dé-
cida d'intervenir et de maîtriser
les malfaiteurs avant qu 'ils ne puis-
sent faire usage de leurs armes :
7 pistolets Coït, deux mitrailleuses,
deux grenades, (afp)

/PASSANT
On a dit que le café, ou si l'on veut, le

restaurant, est le salon du pauvre...
Ma foi, sans être tout à fait pauvre,

je reconnais que j'ai été assez souvent
au salon ces temps-ci...

En effet. Que de réunions en ces fins
d'année ! Que d'occasion dernière (sic)
de rencontrer les copains que sûrement
on ne reverra plus (du moins en 1967),
Que de comités résolvant les ultime,
questions urgentes (qui auraient par-
faitement pu attendre). Que d'occasions
de liquider ce qu'on reprendra invaria-
blement l'an prochain. Et tout ça au-
tour d'un sympathique demi renouve-
lable à merci. A moins que ce soit une
bouteille dont le fond apparaît si vite,
qu'on se demande si la décision de ne
plus reprendre le verre ne provient pas
d'une pudeur ou d'une honte rentrées...

II semble bien que, apéritif compris,
la pinte soit le lieu idéal où se tran-
chent à la satisfaction générale les
plus graves problèmes politiques ou
économiques mondiaux.

Que de guerres qui eussent pu être
évitées, ou rapidement gagnées, si l'on
avait écouté les stratèges du Café du
Commerce ! Que de solutions ingénieu-
ses, tirant d'embarras l'ONU, ont été
ainsi découvertes et hélas ! jamai s ap-
pliquées ! Et avec ça le canal de Suez
rouvert encore plus vite que le gosier
de ces Messieurs, et la crise de l'or ré-
solue en deux coups de cuiller à pot...

Mais voilà...
Tout ce travail intéressant et désin-

téressé, accompli bénévolement pour le
bonheur de l'humanité, ne sera même
pas reconnu par la ménagère. Car c'est
elle qui accueille l'inspirateur de tant
de solutions avisées par un : «Décidé-
ment tu ne peux plus quitter ce bistrot.
Ma foi , tant pis si le rôti est brûlé...»

Comme on comprend Erik Satie, qui
donnait ce sage conseil : « Jeunes gens,
n'allez pas au café : écoutez la voix
grave d'un homme qui y a beaucoup été
et qui ne le regrette pas, le monstre ! ?

Le père Piquerez.

Santana battu
en 72 minutes

Le premier match de la Coupe Davis
1967 s'est soldé par la victoire de
l'Australien Roy Emerson sur l'Es-
pagnol Manuel Santana que l'on
voit sur notre bélino AP. Lire

également en page 19.

n
Cette année 1967, marquée par

des élections fédérales qui, sans
provoquer de bouleversements, ont
tout de même indiqué une orien-
tation d'un plus grand nombre
d'électeurs vers l'opposition plus
à droite ou p lus à gauche, aura-
t-elle pour conséquence la décou-
verte d'activités originales des
parti s traditionnels ? « ...pourquoi
ne pas chercher à revigorer la vie
politique d'un sou f f l e  nouveau à
l'intérieur des partis tradition-
nels ? demande M . Paul Chaudet
dans « Conduire ou subir ». Pour-
quoi ne pas faire l'e f f o r t  de les
sortir des cheminements sinueux
qu'ils ont pris dans le but de con-
server une forc e numérique qui
n'a rien consolidé de leur position
morale ? » i)

Pourquoi, en e f f e t  ? Est-il trop
tard ? Constatons-nous dans notre
bonne démocratie un vieillissement
des partis, comme ce f u t  le cas en

France, bousculés par des mouve-
ments nouveaux ? Nous ne pou-
vons pas le croire, car nous assis-
terions au commencement de la
f i n  d'un régime qui, à côté de
ses faiblesses, a donné des preu-
ves nombreuses de sa valeur et de
son efficacité. D' ailleurs, en par-
lant de partis traditionnels, nous
penson s aussi au parti socialiste,
embringués dans le même proces -
sus de monotonie et de partage
des sièges et des responsabilités.

« Face à des options qui sont de
taille pour notre vie nationale,
l'e f for t  ne s'impose-t-il pa s de
rechercher l'adhésion de nos
concitoyens à des valeurs sûres ?
écrit encore l'ancien chef du dé-
partemen t militaire fédéral . N'est-
ce pas du désordre qu'il importe
de recréer de l'ordre ? La nou-
veauté de notre langage et de no-
tre action ne pourrait-el le se ma-
nifester dans le simple fai t  qu'elle
se référerait à des constantes, à
des vérités de toujours ? »

Pour atteindre ce but, U f a u t  y
croire avec fermeté et conviction,
et ne pas considérer la politique
sows son angle exclusivement élec-
toral. Il faudrait aussi que les
hommes aux responsabilité s dans
l'économie privé e se montrent
moins avares de leur adhésion à
la vie politique. Des professionnels
et des semi-professionnels, nous en
avons notre compte, notre très
large compte !

L'animation nouvelle et néces-
saire doit venir d'autres hommes,
de ceux pour lesquels la politique
est une lutte aussi importante que
la vie économique quotidienne,
avec des idées neuves, des con-
ceptions hardies, un sens réel de
la conduite d'affaires privées
transposé sur le plan public. « La
politique n'est, en fait , M. Chau-
det le rappelle, que le ban sens
appliqué aux grandes choses ». Et
c'est précisémen t cette grandeur
qu'il convient de revaloriser.

Pierre CHAMPION

Fin en page 2.

Réflexions politiques de fin d'année

—
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Les habitants d'Allemagne occidentale et du Sud commencent g
seulement à être un peu rassurés, la décrue semblant en effet g
s'être amorcée. Les rivières roulent pourtant encore de grosses p
eaux, comme en témoigne notre bélino AP ; à Ernsthausen, dans
le Hesse, le niveau du cours d'eau atteint le sommet des murs ~

de soutènement des rives.

% LA SITUATION ACTUELLE DANS CES REGIONS EST
DECRITE EN PAGE 16 1I 1
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i Hautes eaux en Allemagne et en Lorraine f

L'amnistie annoncée par la junte
d'Athènes s'est finalement réduite
à bien peu de choses. On parlait
avant-hier de 300 libérations. Or,
jusqu'ici, 86 personnes seulement
parmi les milliers qui sont déte-
nues ou en résidence surveillée, ont
été libérées.

Au nombre des bénéficiaires les
plus connus se trouvent notamment
M. Georges Papandreou, ancien pre-
mier ministre, et son fils André que
l'on voit sur notre bélino AP en-

touré de toute sa famille lors de
sa première sortie après sa libéra-
tion, (upi)
¦ Nos autres informations sur la

Grèce sont en dernière page

Seulement 86 amnistiés en Grèce
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La Grèce à l'heure des Spartiates
Le p oint de vue d'André Chédel

Tout régime militaire est con-
d_____able, qu'il soit de droite ou de
gauche, car un tel régime ne peut
qu'engendrer la violence. Et s'il est
triste de constater que ted ou tel
pays du continent asiatique ou du
continent africain est étouffé, à
combien plus fort* raison la décep-
tion de toute démocrate, de tout
homme qui se veut libre est gran-
de, lorsqu'il sait que la Grèce, ber-
ceau de la civilisation européenne
et de la démocratie, _ -t muselée par
l'armée, par le roi et la droite.

En fait, quelques heures ont suf-
fi pour imposer à ce pays une
dictature militaire. Sans entrer
dans les détails, rappelons que dans
la nuit qui suivit le coup d'Etat,
plusieurs centaines d'officiers reçu-
rent une circulaire leur donnant des
instructions détaillées, cependant
que les agents de police prenaient
possession des listes contenant les
noms des personnes qui devaient
être écrouées. A l'aube, des milliers
de citoyens aux «idées progressis-
tes » (qui n'étaient pas tous com-
munistes) étaient arrêtés à leur
domicile et transférés dans une île
où, en 1949, les prisonniers politi-
ques avaient été groupés après la
guerre civile.

Quand Sparte règne
sur Athènes

C'est le titre que le journaliste
Armand Gaspard a donné à son
article de la « Gazette littéraire >
du 12 novembre 1967.

En effet, Athènes déjà fortement
menacée par la puissance Spartia-
te, quatre siècles avant notre ère,
avait pu se ressaisir grâce à de-
succès militaires. Le parti démo-
cratique radical relevait la tête,
faisant abolir la constitution de
Théramène, rétablissait le Conseil
des Cinq-Cents et les indemnités.
Mais, pendant ce temps, Sparte
avait trouvé dans la personne de
l'amirail Lysandre l'homme souple
et plein d'initiative qui M man-
quait depuis la mort de Brasidas.
De nouveau Athènes semblait per-
due. Elle eut un dernier sursaut
d'énergie. En quelques semaines une
nouvelle flotte dé 150 trières "fat
équipée ; le succès »_o_rit d'abord
aux Athéniens, mais ils ne surent
pas l'exploiter et lorsque Lysandre
entreprit une attaque brusquée, ce
fut le désastre.

Ainsi, au bout de vingt-sept ans,
la plus grande puissance maritime
de la Grèce était vaincue, et sur
mer. L'impérialisme démagogique de
certains de ses hommes politiques
avait provoqué et prolongé la

guerre. Avec l'empire d'Athènes dis-
paraissait le premier essai d'une
organisation commune de l'hellé-
nisme. Un empire Spartiate succé-
dait donc à l'empire athénien. La
démocratie fut remplacée pair l'oli-
garchie, c'est-à-dire par un gouver-
nement où l'autorité est entre les
mains de quelques personnes (com-
me c'est le cas à l'heure actuelle).
C'est à Athènes que cet effort fut
le plus sensible : aussitôt après la
capitulation, et sous la pression de
Lysandre lui-même, fut constitué
un gouvernement provisoire de
trente personnes choisies dans le
parti aristocratique et qui devaient
élaborer une nouvelle constitution.
Sur l'Acropole, 700 soldats lacédé-
moniens assuraient le maintien du
nouvel état de choses. Alors com-
mença une période d'arrestations
arbitraires, de proscriptions et de
confiscations. A cet égard , Critias,
un de ces intellectuels dont se dé-
fiai t le précédent régime, et dont
une condamnation à l'exil avait
fait un adversaire farouche de la
démocratie, menait le mouvement
avec autorité. Un véritable gouver-
nement de terreur régna alors. Tout
ce qui, en Grèce, n'obéissait pas à
Sparte, était impitoyablement re-
tranché. Ceux qui le pouvaient
cherchaient refuge en Béotle. Ce
ne fut qu 'en 401, au moment où les
stratèges des oligarques furent mis
à mort, que la démocratie fut ré-
tablie dans son intégrité et qu 'A-
thènes put enfin se débarrasser de
sa garnison lacédémonlenne. Cela
grâce au courageux démocrate
Thrasybule qui, parvenant à gal-
vaniser les énergies, réussit avec sa
petite armée formée de mécon-
tents, à occuper le Pirée.

L'Histoire
se répète

Ce bref rappel de faits anciens
nous le prouvent. La Grèce vit des
heures qui sont une répétition de
l'hégémonie Spartiate. A. Gaspard,
dans l'article que nous citions plus
haut, relate, en marge du procès
du compositeur Théodorakis , des
faits effarants sur le plan culturel.
C'est ainsi qu'à là râçlio, «taêtoe;
la muisique classique russe a été
bannie des programmes ». D'autre
part, une centaine d'auteurs grecs
ont été interdits, soit parce que
leur contenu est marxiste, soit par-
ce que ceux qui les ont rédigés ap-
partiennent à la gauche.

Le comble de l'étroitesse et d'in-
curie d'esprit est qu'Eschyle, So-
phocle et Euripide sont censurés
par les dirigeants actuels de la

Grèce. L'helléniste Bernard Bouvier
a traduit pour la « Gazette littérai-
re» les passages incriminés. D
vaut la peine de les citer. Tout
d'abord ces lignes d. « Prométhée
enchaîné » (937-940) : « Adore, im-
plore, flagorne le maître du Jour.
Pour moi, j e me soucie de Zeus en-
core moins que de rien. Qu'il agis-
se et règne à sa guise pendant ce
court délai : il ne sera pas long-
temps le maître des dieux ».

Les classiques grecs
sont aussi marxistes ?

Le passage suivant de Sophocle
est à l'index ; il s'agit de six vers
d'Ajax : « Un homme doit songer,
quand même il aurait stature de
géant, qu'il suffit, pour le ren-
verser, d'une faute petite. Celui qui
garde crainte et vergogne, celui-là,
crois-moi, porte en lui son salut.
Mais la cité où règne l'insolence et
l'arbitraire ne peut qu'»aller à sa
ruine, comme un vaisseau qui périt
après une course heureuse ».

Enfin, « Les suppliantes» d'Eu-
ripide ont particulièrement retenu
l'attention des censeurs puisque
deux passages de cette œuvre sont
supprimés :

«Tu as faussement parlé, étran-
ger, en cherchant ici un tyran.
Cette ville en effet n'est pas com-
mandée par un seul homme, mais
c'est une cité libre. Le peuple, à
tour de rôle, y exerce le pouvoir,
d'année en année, n'accordant pas
tout aux richesses, et le pauvre
possède un droit égal.

« Rien n'est plus funeste à la
cité qu'un tyran. D'abord les lois
ne sont plus communes à tous; un
seul commande, est le maître et
détient la loi qui n'est plus égale.
Au contraire, grâce aux lois écrites,
le riche et le faible ont un droit
égal, et il est permis aux plus
pauvres de blâmer le puissant,
quand celui-ci fait mal parler de
lui, et le moindre peut vaincre le
plus fort, s'il soutient une cause
juste ». (403-408 et 429-437).

Certes, on comprend que ces tex-
tes irritent les dirigeants actuels
de la Grèce, car ils se sentent visés,,
mais 'est-ce . u^_rai»î-to de 'censurer'
les classiques ?

D'ailleurs plusieurs écrivains
étrangers sont également interdits :
Tchékhov, Tolstoï, le poète lyrique
chinois Tou Fou, etc.

Souhaitons que ce retour de la
Grèce d'aujourd'hui à l'époque
spartiate prenne bientôt fin et
qu'apparaisse un nouveau Thrasy-
bule.

A. C.
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Créole Petrol 34% 34% Pac. Gas & El. 34% 34%
Deere 54 54 Pan Am W Ali. 24% 24'/8
Dow Chemical 86% 86% Parke Davis 28 27%
Dn Pont 148% 150% Pennsylvan RR 61 60%
Eastman Kodak 147 147% Pflzer & Co. 73% 73%
Falrch Caméra 87% 87% Phelp. Dodge 72 71̂
Fédérât Dpt St 72% 73% Philip Morris 45 45
Florlda Power 73% 74% PhilUps Petrol 65% 65%
Fo»d Motors 53% 53% Polaroid Corp. 239% 241%
Preeport Sulph. 71% 72% Proct. & Gamble 90% 89%
Gen. Dynamics 64% 66»»/, Rad. Corp. Am. 53% 53%
Gen. Electric 95=/. 05 Republic Steel 42% 42»/.

Cours du 22 26 Cours du 22 26

NEW FORE (suite) NEW ÏORK (suite),
Revlon lnc. 82% 84 ind. Dow JonesReynolds Met. 48 49%
Reynolds Tobac. 42% 42% S?"3?1** . _fH. "f8-12
_Uc__ -_-err.il 89 86% Chemins de fer 23054 231.05
Rohm-Haas Co. 95 95% Services publics 125.61 126.18
Royal Dutch 48 47% J* «^Uers) 9570 9150
Schlumberger 66% 67»/8 ^1°°°. J_ „ , ~ „ ?$2*S2
Searle (G. D.) 57% 59% s °̂à & 

Po
°" 103.76 103.78

Sears, Roebuck 58% 58% 
Shell OU Co. 685/, 68%
Sinclair OU 71% 73 • Dem. Offre
Smith Kl Fr. 49% 48%
South Pac. 27% 27%
Spartans Ind. 23 22% Francs français 86.50 89.50
Sperry Rand 60% 60% Livres Sterling 10.20 10.60
Stand. OU Cal. 61% 61% DoUars O 8 A. 4.30 4.34
Stand. OU of I. 54 53 Prancs belges 8.55 8.80
Stand. OU N J. 64% 65% Florins holland. 119.— 121.25
Sterling Drug. 50*1» 51»/ 8 Lires Italiennes — .68 —.71
Syntex Corp. 73% 74% Marks allem 107.50 109.50
Texaco 79% 78»/8 Pesetas 6.— 6.35
Texas Gulf Sul. 130 128% Schillings autr. 1655 16.85
Texas instrum. 110% 109%
Texas DtlUtles 57% 58% 
Trans World Air 50% 50% Prl, rt_ ¦.„.
Union Carbide 47% 48% " uc "
Cnlon OU Cal 54% 54%
Dnion Pacll. 37% 38% Lingot (kg fin). 4900.- 4980.-
Onlroyal Inc 48% 48% VrenelJ 47— 51.—
Dnlted Aircraft 83% 83% Napoléon 44.50 49.—
Dnl teû Airlines 63'/8 64% Souverain ano. 43.— 48.—
O S Uypsum 69% 67% Double Eagle 215.— 235.—
O 8 Steel 40% 40%
Dpjohn Co. 49% 51 
Wamer-Lamb. 42>/ 8 44»/9

Westlng Elec. 70% 69% • Les cours des omets s'en
Weyerhaeuser 38% 38% tendent pour les petits mon-
Woolworth 24% 24% tenta fixés r>ar la convention
Xerox Corp 297»/ 8 299 locale,
youngst Sheet 30»/8 30»/8
Zenith Radio 58% 57% •'3».Communiqué par I / 8 \(URS)
UNION DE BANQUES SUISSES w
Fonds de Placement Prix officiels Cour. Dors Duurse

Emission Dem es Fi.u Offre en Fr.a,

AMCA $
C.-NAC $o
DENAC Pr. s.
ESPAC Fr. s.
EURIT Fr &
FONSA Pr s.
FRANC11 Pi S.
GERMAC Fi B.
ITAC Fr. a
SAF1T Pr. a
S1MA Pr. a.

Basket + Bail et les Férociens

Santiago Arolas, cet enfant du Sud émigré en Valais n'a pas oublié
d'emporter dans ses bagages une imagination toujours en éveil et une
puissance de création rarement égalée. Très connu pou r ses inventions
dans le domaine du cinéma, tt publie aujourd'hui le p remier volume
des aventures de Basket + Bail, bande dessinée pou r enfan ts qui n'a
d'autres prétentions — outre le désir de plair e sur le plan artistique

— de détendre et d'amuser.

Le peuple suisse, en e f f e t, n'est
p a s  plu s amorphe qu'un autre. S'U
n'aime pas jouer les moutons, U
suit peu les extrémistes. Mais il
devient aussi méfiant à l'égard d'un
certain pouvoir établi et de ses
tenants et aboutissants. C'est dan-
gereux, c'est excessivement dange-
reux : le plus grand parti de Suisse

deviendra-t-il celui des abstention-
nistes ?

Nous* entamons les bataîUes éco-
nomiques et sociales avec entrain.
C'est humain ! Mais pourqu oi ne
mettrions-nous pa s la même ar-
deur dans la bataille politique,
idéologique et spirituell e qui réa-
nimerait le civisme ? Par notre
exemple individuel. Par goût et
pa r loyauté à l'égard de la démo-
cratie ! Pierre CHAMPION

i) Voir < L'Impartial » d'hier.

Réflexions politiques
_ 

¦ 
— i

de fin 'd'année
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0 Pour les f êtes de f in  d'année, le cinéma C^A I  A B
 ̂ ' _*  ̂  ̂ OvMLH1 p résente, des demain, r . 999m g

^̂ J I t/I . _E_ _(_•-ta w l

I avec ses meilleurs vœux : H
B un f i lm f éerique... f antastique... inoubliable... D

S ;* ï^WALT DISNEY * s
'A^wfw 

"' Jl Matinées à 15 h.
U Séances _ ; ¦ rjp \\\\̂ . A _J__Tfc " -__^%"*__T"__v ._r _f"lk^ __l= __r __r, . - A - m

i * * §0_J\\\_ï_flf$I\ Hil 1 1 I • Jr fc? Il *>J tous les après-midi
tous les soirs » ^ <D_-\\JP^%v/ _ -'̂ M i _#<fl _̂_k. W^m _ - n u on ^¦ ô on h on +' -̂K V-t*V4 _f l lf i  B A ï II  

et 
a 

17 h. 
30, samedi , U

a 20 h. 30 
^

JÛ . 4L *>**•> |̂ M*&% dimanche et lundi

LA_ \ L'image en musique... / J^SS-k  ̂¦ V* */  V f  Ul\l A
>A V Arw ol and t*16 Philadelphie Orchestra^^ B *̂

ClWall Di__ ï Proctations QJ . \D Re-nHeasB) tnr BUENA VBT* Distribution Co. tac \N_-J_J_I ___^VT¥-̂ SZ' fe_É6 JSB

J.-S. BACH - TCHAÏKOVSKY - P. DUCAS - STRAVINSKY - BEETHOVEN - PONCHIELLI - MOUSSORGSKY - SCHUBERT

VfkJ  ̂
Pour Tan nouveau, accompagnez vos vœux V#_#VV/A/ #̂,##

S||f avec les fleurs „î^^
\y Avenue Léopold-Robert 57-59 — Tél. 2 40 61

_^^__t__g__ _̂_- _̂----- ____,̂ _____-.-- .__ _^ _1_. 
^_». -.-. „- -.-.  ^ ____________________ r inti imfniiiiint iri iiniini>n

B D  , -——1 ri/tn 'r*\ _/"7 AU CINÉMA RITZ H
\— \f -^ M T*  ̂I A l /f*| \ _/ Tél. 2 93 93 1 '

; GRANDE T̂?LW1 DE GOSCIIMIMY 
e. UDEBZO 

\ \\, 
95 ans i

i UN »_-i»-«v " ¦¦" i \ \V If
Séances tous les soirs à 20 h. 30 ( \ \ 11matinées à 15 h. et 17 h. 30: j i > \ \ El

Samedi - Dimanche - Lundi il \ \\ IlMardi - Mercredi 3 janvier « \ \\ If

ji Location ouverte dès 14 heures _____^SS.\ \- -* U wM

El Le film qui vous fera passer de joyeuses fêtes! RI

-_-_____-_________________________ _____^
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Encore plus belle... plus séduisante

pour les fêtes de fin d'année

JLouis Jrnilippe
PARIS ffHR '

Les produits traitants ^SÊ

Consultez le personnel spécialisé Y \̂__WYYY\tWts\imWdu rayon cosmétique de la |__Jï ICUT 11 iCIwI'S?
Dr. PA.Nussbaumer Pharm. 57Av.L.Robert.

r—- ElBz!Une attention particulière B H II 9 
est réservée pour tout achat ¦ ¦

de parfumerie et de cosmétique f___ a  ̂ j_5 il J _̂_ \ \ _̂_ \

Tél. (039)21133-21134 - Télex 3 25 62
Téléphone (039) 2 11 33 - 211 34

- IMI, „, |  |- M, , ¦¦¦¦ ¦¦¦ ¦¦ ¦¦¦ l.«

Le cadeau
qui rapporte

une jolie tirelire
(sur demande)

avec tout carnet de placement 3 % %
ou

carnet crédit hypothécaire
pour la Suisse romande 4 %

Renseignez-vous, c'est si facile

_*____ ¦ 
Jj éSj i ï ^  Union de

flillÏÏià Banques
50, av. Léopold-Robert %___^ ¦ . i CCÛC

La Chaux-de-Fonds _̂_T ll I O O W O

\*BI ---.->-. __. -_- _._. __- -̂ __. __- -_. -W -_, -_. -K.^^- -̂ -̂ -̂ -,-^^
^

I I I

Boulangerie- /Z7_r_ fj *s?_ r_ ?s_wfy_f7_n
Pâtisserie f//é2ràf - îU//é/

V_  ̂ C-HZ^̂

gSk_ ^^_ _̂ ĵT >« Nos magasins :

l̂ _̂_C _̂C0Mi GENTIANES 40
.7__9__3_f________w» 1 IM

Pendant les fêtes offrez ;
• A L'APERITIF

NOS DÉLICIEUX FEUILLETÉS SALÉS

• A L'ENTREE
NOS RAMEQUINS - CANAPÉS - etc.

• AU DESSERT
avec décors de circonstance ,(

NOS TROIS GRANDES SPÉCIALITÉS GLACÉES : K

M PARFAIT "dfrattb Sbmtier*
, VACHERINS

H BOMBES GLACÉES ,
'

, GRILLAGES FEUILLETÉS l(
H (se conservant plusieurs jours)

BUCHES ET TOURTES
> < -i

», • AU CAFÉ
H NOS EXCELLENTS PETITS DESSERTS
N FEUILLES DE CHÊNE - etc.
N

AVIS IMPORTANT
H Nous livrerons le 31 décembre ainsi que le 1er janvier ,
„ uniquement nos trois grandes spécialités : parfait Grand {
„ Marnier - vacherin glacé - bombe glacée, ainsi que les ,(
H michettes de table. Ces jours-là, nos magasins resteront N
II fermés toute la journée. Nous vous prions de passer vos ,
,, commandes le 30 décembre jusqu'à midi. ,,

I lIMg g gMfgfgfgggf f f l f f f fy

I 1000 ni2 D'EXPOSITION I

meubles, tapis, rideaux
CHAMBRES A COUCHER • SALLES A MANGER

SALONS - STUDIOS • MEUBLES COMBINÉS
PAROIS-BIBLIOTHEQUES - VAISSELIERS

BUREAUX - ENTOURAGES DE LITS • ARMOIRES
MEUBLES DE CUISINE • LITERIE

GRENIER 14 fift. LEITENBERG TEL (039) 3 30 47

l - _y I MUNICIPALITÉ
Lrw-J DE SAINT-IMIER

Route Saint-înifer ~ - Mont-Soleil
AVIS AUX USAGERS

Les signaux Interdisant la circu-
lation routière sur ce tronçon se-
ront placés à réception du décret
du Conseil exécutif. Dans l'inter-
valle, conformément à l'art. 47 de
la Loi sur la construction des rou-
tes et à l'art. 50 de l'Ordonnance
sur les règles de la circulation rou-
tière du 13 novembre 1962, cette
route est ouverte à la circulation
automobile et interdite aux lugeurs
et skieurs.
Les prescriptions spéciales conte-
nues aux art. 45 LCR et 38 de
l'Ordonnance fédérale sont égale-
ment applicables. (Route de mon-
tagne.)

CONSEIL MUNICIPAL

Entreprise de parquets
Réparation en tout genre
Ponçage . Imprégnation

FRANCIS HOMO
22, rue des Terreaim • Tél. (039) 3 22 88

2300 La Chaux-de-Fonds

C
Beau choix de fumé et salé
Jambons à l'os
Jambons roulés
Palettes
Langues salées et fumées

Chez les spécialistes

SOCIÉTÉ DES MAITRES BOUCHERS
La Chaux-de-Fonds - Le Locle - Les Brenets

Hl, 

Couvrez vos besoins d'argent auprès
d' une banque connue :
Z E N T R U M  B A N K
Talstrasse 82, 8001 Zurich
Exprès: 051-274335

Veuillez adresser, sous pli discret , les
documents concernant les crédits en es-
pèces à:

Nom: _\\
Rue: 

Localité: 



Une scène, des décors et quelques accessoires • le miracle de l'enfant
acteur naît. .

Parmi toutes les fêtes de Noël
qui sont célébrées dans cette ville,
celle du Home d'enfants de la Som-
baille est l'une des plus belles et
des plus émouvantes.

Pour l'invité, le grand spectacle
préparé minutieusement par les six
éducateurs, l'aide éducatrice, la

« Le blues du dentiste » / hilarant !

Jardinière d'enfants, avec l'encou-
ragement paternel du directeur, M.
Jaquier et maternel de la direotri-,
ce, son épouse, la soirée de Noël est
une source de joies, — qui vont
de l'attendrissement à l'émerveille-
ment, — et d'émotions : cette jeu-
nesse, peu gâtée par la vie et dont
le seul foyer familial est celui qui
les accueille chaque jour à la Som-
baille, a mis tout son cœur à pré-

parer la fête, à la faire briller dans
les yeux de chacun, à en partager
les plaisirs.

Les talents se sont unis pour
monter un vrai spectacle à la lu-
mière de l'arbre de Noël, petits et
grands, de 2 à 20 ans, y ont les
mêmes mérites. Poèmes, rondes,

chants, danses, sketehes, musique
et autres variétés ont enchanté
l'auditoire pendant près de deux
heures san_ f_-tb__ssernent comme
un grand music-hall de Noël qui,
réunirait les meilleures vedettes.

Celles du Home d'enfants avaient
en plus la jeunesse, la fraîcheur, la
spontanéité et ce brin de maladres-
se et de timidité qui donne tant de
prix à leurs apparitions sur scène.

Un spectacle merveilleux : les en fan t s  spectateurs.

De nombreuses personnalités, dont
le conseiller d'Etat Rémy Schlàppy,
ancien directeur du Home, et le
conseiller communal Gérald Petit-
hùguenin, président de la commis-
sion de l'institution, étaient parmi
les spectateurs éblouis.

Après le spectacle, un repas de
fête réunit par groupes les soixan-
te-cinq enfants et adolescents de la
maison qui ont tous reçu des ca-
deaux.

Cette année encore, la fête de
Noël du Home d'enfants n'a pas
failli à sa réputation ! Le repas de fê te , c'est aussi Noël ! (Photos Impartial)

L'émouvant Noël du Home d'enfants

Deux Biennois et un Chaux-de-Fonnier
Quelques sportifs d'élite helvétiques pour 1968

Le comité national pour le sport d'élite vient de délivrer une première
série de « cartes d'élite » pour les sports d'été. Ces cartes ont été remises
»à 62 athlètes. Parmi les noms retenus on trouve ceux de Jacqueline
Mock , la brillante nageuse biennoise ; d'Alex Tschui également de Bien-
ne, spécialiste du pentathlon moderne et du skieur nautique Eric Bonnet

de La Chaux-de-Fonds

Ceux qui ont été
retenus

Escrvne (5) :  Alexandre Bretholz ,
Denis Chamay, Daniel Giger, Pe-
ter Loetscher et Christiam Kauter.

Gymnastique (8) : Peter Aliesch
Meinrad Berchtold, Max Bruehwiler
Hans Ettilin, Roland Huerzeler, Urs
llli, Paul Muller et Peter Rohner.

Athlétisme (14) : Meta Antenen,
Ernst Amman, Philippe Clerc, Wer-
ner Duttweiler, Edy Hubacher, Kurt
Keller, Hansruedi Knill, Werner
Kuhn, Hans Menet, Hansruedi
Kunz, Hansueli Mumenthaler, Urs
Trautmann, Urs von Wartburg et
Hansruedi Wiedmer.

Sports miltaires (4) : Pentathlon
militaire : Richard Truffer et Ru-
dolph von Niederhaeusern. — Pen-
tathlon moderne : Alex Tschui
(Bienne) et Werner Herren.

Course d'orientation (5) : Anne-
kaethi Grieder, WaJter Daepp, Au-
gust Grueniger, Dieter Hulliger et
Peter Schneider. .. o I*i w .»

Cyclisme ( 6)  : Route et piste :
1 Xaver Kurmann , Victor Oeschger.
— Cyclocross : Ernst ' Boller, Peter

Frlschknecht et Fritz Schaerer. —
Cyclisme artistique: Heiny Rohner.

Lutte (1) :  Peter Jutzeler.
Natation (3) : Jacqueline Mock

(Bienne) , Axis Capéronis et Pano
Capéronis.

Yachting (8) . — Finn : Alex Bal-
ly. — Star : Rolf Amrein et Edwin
Bernet. — Dragon : Robert Blatt-
mann, Fritz Hoechnetr et Hans
Wohnhch. — 505 : Claude et Pierre
Fehlmann.

Trampoline (1) : Kurt Hoehenér.
Ski nautique (6) : Eliane Boiter,

Eric Bonnet (La Chaux-de-Fonds),
Daniel Borel, Pierre Clerc, Michel
Finsterwald et Jean-Jacques Zbin-
den.

Tir (1) :  Vincenzo Lucchini.

La nageuse biennoise Jacqueline Mock. (Photo Redl)

Le Chaux-de-Fonnier Eric Bonnet
(à gauche) a également été retenu
en compagnie de son camarade de

de club, le Genevois
Jean-Jacques Zbinden. (Interpresse)

Le pasteur
Charles Luginbuhl

a 90 ans
Le pasteur Luginbuhl a occupé

pendan t plus de trente ans la Cure
indépendante de La Chaux-de-
Fonds , où il a accompli un minis-
tère des plus féconds.  Nombreux
sont ses anciens paroissiens qui se
souviennent de son esprit conci-
liant, de sa droiture, et de ses ser-
mons d'une haute qualité et d' une
rare éloquence.

Depuis sa retraite il vit à Corcel-
les, voilà plus de vingt années . Hier ,
26 décembre , entouré de sa f am ille ,
U a été f ê t é  pour son nonantième
anniversaire , l'esprit toujours v i f ,
l'œil malicieux. Peu de jours avant,
il a encore fai t  son bridge.

En f i n  d' après-midi , une déléga-
tion du Conseil communal lui a
exprimé , par la voix de son prési -
dent , M.  Charles Blaser , les félici-
tations et les vœux les plus cor-
diaux et a joint ses f leurs à toutes
celles déjà reçues. Il en alla de
même pour les autorités de la pa -
roisse qui fêtaient leur fidèle an-
cien d'église.

Heureux anniversaire, Monsieur le
past eur ! (jhp )

' A la gloire du Jura
Une abonnée nous a envoyé, pour

les fêtes de fin d'année, un petit
poème à la gloire du Jura neuchâ-
telois qu 'elle habite depuis toujours
au Losle d'abord puis à La Sagne
depuis quelques années.

Haute terre
Rose de bruyère
Fiers sapins
Des hauts chemins
Hautes pierres
Au coeur du lierre
Clairs matins
Des hauts gradins
Hauts marais
Verts et épais
Fiers oiseaux
Des hauts plateaux
Hautes fleurs
Pétales en pleurs
Clair bonheur
Des hautes lueurs
Hau te terre
Au coeur de mère
Haute terre
Aux douces pierres
Brumes des roches
Et son de cloches
Paix , silence
Des bois immenses
C'est mon Jura
Qui parle bas
C'est mon Jura
Si doux aux pas

Claude Sch.

Un très beau culte
Comme les armées précédentes, dans

la nuit du 24 au 25, un culte de minuit
a été célébré par le pasteur du village
M. Hutte-ilocher.

Le temple était comble , nombreuses
personnes sont restées debout. Le beau
culte du pasteur a été complété par la
participation du Choeur Mixte , sous la
direction de Mme Stauffer , d'un soliste,
M. Grânischer , d'un flûtiste M. Tissot
et d'un trompettiste M. Denis Luthi.

L'organiste, M. Jeanneret, exécuta fort
brillamment la partie qui lui était con-
fiée, (et)

LE NOËL DES ENFANTS. — Lundi
soir , avait lieu en l'église du village, la
fête de Noël des enfants des écoles du
dimanche.

Le pasteur , M. Huttenlocher , s'adressa
aux enfants en leur racontant une his-
toire de circonstance.

Puis chanits de l'assemblée, et en par-
ticulier des enfants, qui ensuite racon-
tèrent le récit de Noël, (et)

LA SAGNE

Outre les personnes fêtées pour
50, 40 et 25 ans de services par
les fabriques Movado à la fin de
la semaine dernière on trouve avec
20 ans d'activité Mme Yvonne
Erard , Mme Angèle Huguenin, Mlle
Germaine Erard et MM. Germain
Chapatte et André Droz.

Vingt ans d'activité

LA BOITE
AUX LETTRES
de nos lecteurs

Le jour de Noël , trois incinérations
ont eu lieu dans la matinée. On a pré-
tendu aux familles endeuillées que le
four crématoire ne pouvait rester éteint
deux jours de suite. Ainsi , à cause des
exigences d'un four , on heurte les sen-
timents profonds des familles, qui n 'ont
déjà pas pu avertir leurs amis par la
presse ou la poste. L'une d'entre elles
n'a pas pu avoir « son » pasteur, qui
officiait à la même heure. Et les em-
ployés du crématoire n'ont-ils pas le
droit d'avoir congé le jour de Noël ?

Comme ces faits risquent de se repro-
duire le jour de l'An , je vous serais re-
connaissant de les porter à la connais-
sance de vos lecteurs qui , je n 'en doute
pas, seront également heurtés par cette
situation.

L. C. (La Chaux-de-Ponds)

Des sentiments
heurtés

MERCREDI 27 DÉCEMBRE
BIBLIOTHÈQUE : 10 h. _ 12 h. 16 h.

à 19 h., 20 h. à 22 h., Exposition
l'Année 1917

GALERIE MANOIR : 10 h. à 12 h.,
14 h. à 19 h., Hubert Queloz.

JMDSÉE DES BEAUX-ARTS : De 10 h.
à 12 h. et de 14 h. à 17 h.

PHAKMACIK O O.'- 'ICE : lUSQU 'à 22 ft,
Bourquin, Léopold-Robert 39.
Ensuite, cas urgents tel. au No tl.

SERVICE DTJRGENCE IMÉDICALE et
DENTAIRE : Tel No 210 17 ren-
seignera (N' appelez qu'en co.
d'absence du médecin de tamille) .

FEU : Tel No 18
POLICE SECOURS : Têt No 17.
STÉ PROT. ANIMAUX : Tél. 3 25 87.

M E M E N T O

» « « «_ - - - - » - - - _ _ _ - - - _ _ - _ _ . _ »

;: COMMUN IQ UÉS
* * * * * -_ _ _ - - _ _  - _ - _ _ _ ,- - , _» » »  *
Astérix Le Gaulois.

Dès jeudi en grande première aucinéma Ritz, un spectacle de Nouvel-
An extraordinaire. Le premier grand
dessin animé français en couleurs
réalisé par Goscinny et Uderzo. Asté-
rix nouvelle vedette de cinéma. Séan-
ces tous les soirs à 20 h. 30. Matinées
à 15 h. et 17 h. 30 : les 30 et 31 déc,1er. 2 et 3 janvier. Enfants admis en
matinées.



g^̂ ^g Commerce Indépendant de Détail du district du Locle ^J ̂ ÂL

A .. .;--m, Ce soîr à 20 h- 30A" C t GUET-APENS
LUX À TÉHÉRAN

Le Locle (Admis dès 16 ans)
? Buffet de la Gare 4

^ 
Le Locle 

^
? 

MENU A LA CARTE A

? 

DE NOUVEL-AN ENTRÉES ^Fr. 450 Viande des Grisons _À
Le Consommé aux paillette- **• 5-— Truite au bleu 

^Beurre noisette
Le Foie ga_s de Strasbourg **¦ 5-— J=a_nbon crû de Panne M

Fr. 5.— Plat de hars-d'œuvre 
^Fr. 6.— Foie gras de Strasbourg A

 ̂

Le 
Saumcm fumé jy, 8_ Saumon fumé de Norvège 4§

{__. La Pintade rôtie sur canapé GRILLADES A
\\r La Bouquettèrede légim-e- 

Fr. 7.- Dmde
 ̂
farcie aux marrons 

^

? 

Les Pommes paille jy, 7-50 croûtes aux morill-S A
La Salade panachée Fr. 8.50 Entrecôte Café de Paris y à

— ou Maitre d'Hôtel

 ̂
Les Fromages divers Frites et légumes j i

r La Coupe Nouvel-An **¦ 8-50 Escalope de veau Viennoise î

? 

garnie
Avec 1er plat Fr. 13.— Fr. 9.50 Mignons aux morilles A %
Sans 1er plat Fr. 9.— Frites ou pâtes ^

? 
CHASSE A

Prière de retenir ses taWes Fl - 22-— Selle de chevreuil 
^

? 

à l'avance. Nouilles ou spâtzli (2 pers.) A
Téléphone (039) 5 30 38 FT- 10-— Médaillons de chevreuil M

Nouilles ou spâtzli ^

? 

,, .__-_.-__. Fr- 8.50 Civet de chevreuil AC. COLOMBO Nouilles ou spâtzli 4&

— LE LOCLE —
Restaurant Terminus

ST-SYLVESTRE NOUVEL-AN 2 JANVIER
Consommé double _, ,„„ _>,_ *« Consomméau Porto Potae.

Pâté en croûte pâté en croûtes
ou Choucroute

Vol-au-vent Filets mignons d'Alsace
Poulet aux morilles aU3C mort11» Jambon

Frites Frites Saucisson, lard
Petits pois, carottes Haricots Pommes nature

Salade Salade
Desserf Dessert Dessert

Sylvestre, dès minuit : SOUPE A L'OIGNON
Prière de réserver, téL (039) 619 07 Famille RIESCH

^S U|aB____r
-__-_--(_---M--N__-l

Téléski de Sommartel — Courses postales

Le Locle - La Combe-Jeanneret
Lundi - Samedi Dimanche

12.00 h. 08.44 h.
13.25 h. *) 09.14 h.

, 12.00 h.
13.25 h. •)

•) = courses supplémentaires tous les jours du 26
décembre 1967 au 7 janvier 1968 (sauf 1er janvier)
lorsque le téléski fonctionne. Dès le 8 janvier, seule-
ment les mercredis, samedis et dimanches.

Office Postal 2400 Le Locle
Service des Voyageurs

BBBBËBBBB

LE LOCLE
engage pour janvier 1968

RFGI FUÇEÇ P0"1 centrage
RfcH»iSWi_»-_«_P (éventuellement

à domicile)

f-IIUDIÈDEC de fabrication
MU W HIEI-EJ (ébauche et pivotage)

ClVlr LUYttj pour contrôle statistique

OIIVRIFRFÇ poux remontage, posagevu . ivii.ivu de ca(lralls et aiguilles ;
personnes habiles et cons-
ciencieuses seraient mi-
ses au courant par ' nos
soins

VISITEUSES
EMPLOYÉE
DE FABRICATION -XeT^011 de taai'
Prière de faire offres ou se présenter à la Fabrique
d'horlogerie CHS TISSOT & Fils S_V, Le Locle,
service du personnel, tél. (039) 536 34.

' -

Restaurant Tour Mireval
LE LOCLE

vous propose ses

menus de fêtes
pour Sylvestre, 1er et 2 janvier

Prière de réserver sa table Tél. (039) 5 46 23

M. et Mme URECH, gérants,
profitent de cette fin d'année pour remercier leurs
clients de la confiance qu'ils leur témoignent et leur
présentent les voeux les meilleurs pour l'an nouveau.

b *

< L'Impartial > est lu partout et par tous

^̂  i
Tél. (039) 611 91 PASQUIER Noël

SAINT-SYLVESTRE

complet
1er JANVIER, midi et soir

il reste quelques places
M. et Mme Noël Pasquier-Sogno remercierut leur fi-
dèle clientèle et lui souhaitent, ainsi qu'à leur, amis,
une bonne et heureuse année 1968.

_ J

GRAND CHOIX

BOMBES
DE

TABLES
Grand-Rue 24

Jeanneret 39

La Jaluse 11

POUR LES FETES
Grand choix de

VOLAILLES - LAPINS - FUMES
LANGUES fraîches ou fumées

BOUCHERIE-CHARCUTERIE
DES JEANNERET

Le Locle

TA \h j  Commerce Indépendant de Détail
L 

 ̂
W À 

du 
district 

du 
Locle

présente à toute la population ses vœux les meilleurs pour 1968
et souhaite à chacun de joyeuses et agréables fêtes de fin d'année.

.gg.——-—-—
ses fidèles clients et amis de la confiance qu'ils témoignent envers
les commerçants indépendants.

Toujours mieux vous servir
par le choix, la qualité et les prix.

Au magasin spécialisé

A. BACHMANN
Côte 16 LE LOCLE

Grand choix de

CAISSONS DE CIGARES
BRIQUETS

PIPES
CIGARETTES

P0RTEM0NNAIE
en cuir véritable

BOÎTES DE FONDANTS
CARTES DE FÊTES

UN CARNET DE
TIMBR ES - ESCO MPTE

<-2IE>
EST SI VITE REMPLI!

CURIT PRIMEURS
Toujours

de bonne humeur
Gd-Rue 26 - Le Locle

LA VARIÉTÉ FAIT LA DOUCEUR DES FÊTES !
Nouveau FORÊT NOIRE 12.50 Nouveau NOUGATA 7.70

8 à 12 HAWAT 12.50 FLAMBELLA 5.90
personnes VACHERIN GLACE 10.80 CAPRI 6.70

VENEZIA 5.70

CREME GLACÉE de VMBerne

S Vacheringlacé 10.80 3
! pour 8 à 12 personnes

En vente chez

ROGER STÂHLI - LE LOCLE
ainsi que chez les dépositaires suivants :

LE LOCLE LA CHAUX-DE-FONDS :
Laiterie Agricole Laiterie Berclaz
Epicerie Chappuis Laiteries Cattin
Boulangerie Erroi Laiterie Gnaegi
Magasins Gindrat Epicerie Graf
Epiceries Girard Laiterie Jakob
Laiterie Gonthier Laiterie Kernen
Laiterie Guillet Epicerie Manzoni
Laiterie Inglin Kiosque Naville Centenaire
Epicerie Jobin Laiterie Stettler
Kiosque Lezzi Alimentation Wutrich
Laiterie Maire LES BRENETS :
Epicerie Peruccio Epicerie Haldimann
Laiterie Zwahlen Station Isenring

LE CRET-DU-LOCLE : LES PONTS-DE-MARTEL :
Boulangerie Vobmann Epicerie Nicolet

LE CERNEUX-PËQUIGNOT t LE GARDOT :
Fromagerie Jungo Epicerie Schneiter

LE CACHOT : Fromagerie Schwarz

IV

CARTES
DE

BONNE ANNÉE

(Pœpetekte
M̂nd çean

Temple 3



L'activité de la section de la SFG dans la cité

__________________________ Feuille dAvis des Montagnes WÊKSMBBSMM
Une page d'histoire

Au cours d'une réunion où les comptes de la dernière fête de gymnastique
ont été présentés et où des membres d'honneur ont reçu leur diplôme,
tenue récemment au Terminus, M. Edouard L'Eplattenier, président d'hon-
neur de la section du Locle, a présenté un travail important sur l'activité
de la section depuis sa fondation et parlé des fêtes cantonales qui ont
eu lieu dans celte ville de 1881 à 1966. La documentation de M. L'Eplattenier
nous fait penser à un vrai travail de bénédictin, dont voici un petit aperçu.

1849: fondation de la section
Au début du XIXe siècle, après les

guerres napoléoniennes , un mouvement
en faveur de la pratique de la gymnas-
tique se manifeste parmi la jeunesse
universitaire suisse. C'est ainsi qu 'en
1819. les premières sections d'étudiants
ont été fondées à Berne et à Zurich ,
d'abord , puis à Bâle . Genève et Saint-
Gall. En 1825, la jeunesse académique
de Neuchâtel fait quelques tentatives
en ce sens. Une société voit le jour , mais
est dissoute peu de temps après.

Pourtant, dans la brochure éditée par
le comité central de la SFG, à l'occa-
sion du 75e anniversaire de !a fondation
de l'association ( 1832-1907 1 , on peut lire
le passage suivant : «L' année 1848 vit
les GYMNASTES neuchâtelois prendre
une part active au mouvement révolu-
tionnaire de ce canton. La section du
LOCLE fut la première du canton de
Neuchâtel. .

En fouillant les archives, on peut pré-
ciser qu 'une société de gymnastique était
constituée au Locle ; son président s'ap-
pelait Ingold. le secrétaire A. Favre . le
caissier T. Salathé. D'ailleurs , en date
du 6 septembre 1847. les gyms de La
Chaux-de-Fonds invitaient ceux du Lo-
cle à une fête « d'exercices et de jeux ?
qui eut lieu le samedi 11 du même
mois. Un Loclois fut blessé. Un acte de
solidarité montre l'esprit d' entraide des
gymnastes, une collecte se fit pour se-
courir le malheureux Loclois. Des lettres
ont été échangées â ce sujet entre les
sections de La Chaux-de-Fonds. de St-
Imier et du Locle qui montren t un bel
esprit d'équipe. ,,

1847, 1848. Et pourtant , l'année de
fondation « officielle * . de la section
semble être 1849, au mois de novembre !
Les pièces d'archives des deux pre-
mières années 1849 et 1850 ont malheu-
reusement disparu. Pourtant , on connaît
les noms des fondateurs : Henri et Wil-
liam Rosat. Louis-Ed. Favre-Bulle. Au-
guste Perret-Roullier , Charles-Emile
Tissot , Constant Devin . Gustave Vuil-
lème. Martin Hornecker.

C'est au cours d'une assemblée tenue
au Café Perret, le 13 juillet 1850. que
les premiers statuts ont été adoptés.
M. Hen*y Grandjean , préfet - du. .Locle,
a été ' nommé membre honoraire , pour
« son-.appuMévojUB- et.bienveillant.» en-
vers la société.

Un terrain
à la Combe-Girard

En 1850, Le Locle ne possédait pas
encore de locaux. Un terrain fut amé-
nagé à la Combe-Girard avec hangar
pour la remise des outils et instruments
(c 'est ainsi que l'on désignait alors les
engins et le matériel !> . Ce baraque-
ment servait de local d'entrainement
pendant la mauvaise saison.

Cette même année, du 21 au 27 juil-
let, c'est la 19e Fête fédérale de gym-
nastique à La Chaux-de-Fonds. Il ne
semble pas que la section du Locle y
ait participé , mais un cortège officiel
partit de La Chaux-de-Fonds pour Le
Col-des-Roches ! Trente et une sections
et 600 gymnastes défilèrent dans nos
rues. La bannière fédérale déployée fit
impression, car les couleurs de la Con-
fédération étaient interdites dans la
« principauté » deux ans auparavant.

Cette manifestation vit une recrudes-
cence de l'esprit gymnaste dans notre
village, si bien qu'au début de 1851, la
section locloise demande son entrée
dans la Société fédérale de gymnastique.

La réception des Loclois eut lieu â St-
Gall la même année , lors de la 20e Fête
fédérale , en même temps que les sec-
tions de Fontaines et d'Yverdon. Le di-
plôme de réception a été conservé pieu-
sement.

En 1851 également , la section de La
Chaux-de-Fonds prend l'initiative de
fonder une société cantonale.

Comme un chapelet , les années s'é-
coulent. En 1858, la section a le regret
de décliner le mandat d'organiser la
27e Fête fédérale de gymnastique au
Locle. Motif de ce désistement : crise
horlogère.

Il ne nous est pas possible , dans ce
résumé, de parler des Loclois qui se sont
rendus aux diverses fêtes fédérales.
Notre propos a pour but de parler des
fêtes cantonales qui eurent lieu au Lo-
cle. A la fin du siècle dernier et au dé-
but du XXe. deux sociétés de gymnas-
tique existaient au Locle : L'Ancienne
et les Amis-Gymnastes du Grutli , qui
fusionnèrent le 19 octobre 1907.

L'important travail de recherches de
M. L'Eplattenier cite un nombre in-
croyable de dates, de noms de gymnas-
tes connus et de faits saillants qui fu-
rent souvent évoqués au cours de ren-
contres entre amis.

Les f ê t e s  cantonales
au Locle

En 1881. première « cantonale » au
Locle qui organise la 4e Fête cantonale
les 16, 17 et 18 juillet. La section prend
le 2e rang sur six sections. Ed. Zbinden
est premier au concours aux engins
Paul Humbert troisième. Jules Hugue-
nin dixième , Jules Boss douzième . Geor-
ges Thiébaud seizième. Aux nationaux.
Paul Humbert est 21e. La fête est fa-
vorisée par le beau temps. Le président
était Gustave Renaud et le président du
jury Charles-Louis Huguenin. La ma-
nifestation se déroula sur l'emplacement
situé autour du collège Daniel-JeanRi-
chard.

En 1896. deuxième Fête cantonale au
Locle. Avec concours de sections et con-
cours nationaux , lutte suisse et libre.

• . 1910 !' les 23. 24 .et 25 juillet , troi-
sième Fête cantonale au Locle, sous la
présidence de M. Charles Debrot. La
place de fête est située en face de l'u-
sine électrique. Une cantine de 2000
places avait été dressée, 24 sections
ont pris part à cette manifestation.
Effectif des gymnastes : 520. Toutes les
sections remportèrent une couronne de
laurier et un prix ; 29 gymnastes sont
couronnés aux engins, 30 aux nationaux ,
aux concours individuels. Une soirée
particulièrement réussie , avec un nu-
méro exceptionnel « Heures de soleil »
qui remporta un brillant succès.

De 1931 à 1966
1931 : quatrième fête au Locle. Toute

la population prend part à cette mani-
festation. Le festival : « Les hommes

ont divisé le cours du soleil » fut un
véritable triomphe. Quarante membres
actifs de la section prennent part air-
concours individuels ; 16 obtiennent la
couronne et 6 une palme.

Les années de guerre ont passé et il
faut attendre jusqu 'en 1966 pour qu 'une
nouvelle « cantonale » se déroule au Lo-
cle, les 18 et 19 juin.

Le Locle, depuis 1931, avait pris un
nouveau visage. La halle des Jeanneret
avec son équipement moderne, le ma-
gnifique stade voisin, ont donné au
Locle et surtout aux sportifs des possi-
bilités de s'épanouir que leurs aines
n 'ont pas connues.

M. Gilbert Chevalier , président de la
section du Locle, avait tenu à réunir en
décembre une dernière fois les membres
du comité d'organisation de la 29e Fête
cantonale. Ont pris la parole MM. Fel-
ber , président de la ville , et Edouard
L'Eplattenier , président d'honneur, vété-
ran de nombreuses fêtes cantonales et
fédérales , qui fit l'historique des fêtes
cantonales. On entendit aussi M. Paul
Huguenin-Hëche, qui prononça des pa-
roles pleines d'humour et de bon sens.
Trois diplômes d'honneur furent alors
décernés à MM. Paul Huguenin-Hèche,
William Huguenin fils et Charles Jean-
net.

CONCLUSIONS
Pour être complet, 11 faudrait encore

palier de certains anniversaires : du
cinquantenaire , du 75e et des fêtes du
Centenaire en 1949, de l'activité de la
section au cours de diverses manifes-
tations tant en Suisse qu 'à l'étranger.

En conclusion , soulignons tout ce que
Le Locle doit à la section de gymnas-
tique de la SFG. Formons des vœux
pour un avenir heureux , avec de nou-
veaux succès. Les hommes d'aujour-
d'hui , ceux qui ont repris le flambeau
des mains de leurs devanciers sauront
montrer qu 'ils sont dignes de ce sport
magnifique qu 'est la gymnastique.

GRISAILLE PARTOUT !
Triste lendemain de fê tes , la gri-

saille s 'étale partout. Elle recouvre
les tas de glace salie que les can-
tonniers piochent sans entrain pour
les faire  fondre plus vite, sur le sa-
pin du square qui f u t  si beau sous
la neige , sur le jardinet lui-même
où l'on fa i t  disparaître le podium
qui ne servira plus- à rien. Elle im-
prègne les vitrines 'dtmt les éta lages
ti'ont plus de vie. -elle s'accroche aux
stores baissés des inagasins qui res-
tent fermés . s

La grisaille , tombant du ciel em-
brume les esprits de ceux qui ont
repris le travail , elle plombe les
estomacs qui ont englouti tant de
douceurs. Elle règne en maîtresse
et peut-être la proximité d 'un nou-
veau temps d'arrêt en f i n  de semai-
ne est-elle la cause de ce manque
de pétillant. Les augures annoncent
la bise et . comme elle aussi sera som-
bre, le tableau mérite d'être com-
plet .

Poème pour Daniel Jean-Richard
Le Jura , maintenant si riche, si prospère,
N' of fra i t  jadis à l'oeil qu 'indigence et misère :
Ces lieux étaient déserts : seuls de chétifs hameaux
Se rencontraient parfois auprès de clairs ruisseaux,
Ou bien sur le penchant d' une verte montagne.
Dans l' un de ces hameaux, que l'on nommait la Sagne
Vivait un jeune orfèvre que l'on nommait Jean-Richard.

* * *
Profondément chagrin des jours rudes, pénibles
Que devaient supporter ses amis, ses parents ,
Dans des lieux où le Ciel , sobre de ses présents,
N'étalait , pour tout bien, qu 'une froide nature
Couverte de sapins et d' un peu de verdure,
Il se disait souvent : « Oh ! qu'il serait heureux •

ST7? "_,ljCt-Ui qui changerait l'âpre aspect de ces lieux,
m. ... i - ¦_n PW.--aW_4--. .ira.-__ ___r;0-.!__..j -__._o_.,Jidr.esse. ._ 

» Amènerait ici la vie et la richesse ! »
* * *

Un jour que le coeur libre et les membres dispos ,
Il regagnait son toit et ses divers travaux,
Un homme l'attendait , assis sous le platane
Dont les rameaux touf fus  ombrageaient sa cabane.
Sous les vulgaires traits d'un pauvre maquignon ,
Jean-Richard reconnut un enfant d'Albion .
L'étranger aussitôt vers lui s'avance,
Le contemple un instant , puis avec confian ce,
Lui présente un objet qu'il tenait à la main,
Et dont il paraissait prendr e le plus grand soin.
Richard , d'un air rêveur, le prend et l'examine.
Soudain son coeur tressaille et son oeil s'illumine :
« un oeuf de Nuremberg !... Mais c'est là le trésor
» Que le ciel nous envoie au lieu de mine d'or.
» Je te tiens maintenant , ô volage pensée,
. Que trop longtemps, hélas ! en vain caressée.

• * ?

» C'est à moi, je le sens, qu'appartiendra l'honneur
« De doter ces climats d'un lucratif labeur

plein d'un noble courage. »
Il entre à l'atelier et se met à l'ouvrage .
Déjà plus de vingt fois ses mains ont démonté.
Plus de vingt fois aussi , ses mains ont rajusté
Les pièces de sa montre. A ce travail il sue,
Mais , par un doux espoir sa force est soutenue,
Et bientôt le succès couronne ses e f for ts .

* + •
Ces outils refusés et pourtant nécessaires ,
Qui doivent de , ses mains être les auxiliaires ,
Richard les a créés , Le voilà de nouveau ,
Employant la lime et le marteau.
Cette oeuvre qu 'il poursui t avec acharnement
Approche de sa f i n  de moment en moment :
Il me faut  plus qu'un dernier coup de lime,
Pour que le balancier p renant l'essor s'anime.
Enf in  le dernier coup, coup d'heur ou de malheur
Vient d'être hasardé. Richard attend... Bonheur !
Bonheur inespéré t... Le balancier docile
Se meut avec vitesse : infatigable , agile ,
Il va, il court et revient , et toujours sans cesser,
A son point de dépar t arrive à se placer .

Signé A. — S. Biolley et tiré d'une notice sur « Daniel Jean-Richard , premierhor oger des Montagnes neuchâteloises .. Imprimée par Courvoisier au Locleen 1 an 1860.

Un geste apprécié à sa juste valeur
Donner du plaisir c'est bien , mais

sentir que ce plaisir s'exprime par
des yeux brillants et des applaudis-
sements, c'est mieux encore.

La Chorale du Verger doit avoir
éprouvé ces deux sentiments pour
avoir donné un concert le matin du
25 décembre jour de Noël à la Ré-
sidence et aussi à l'Hôpital .

Une quarantaine de chanteurs,
l'effectif au complet, sacrifiant
quelques heures de cette journée
consacrée aux réunions de familles
et aux préparatifs de belles agapes,
ont pensé précisément à ceux qui

sont privés de ces joies et pour eux
ils ont chanté de tout leur coeur et
de tout leur talent.

La Chaux-du-Milieu : démission du président de commune
Assemblée ordinaire du 18. 12. 67.

Sous la présidence de M. Bernard
Vuille — président —. qui salue le
Conseil communal et l'administrateur.
En plus, il souhaite la bienvenue à
M. Arthur Benoit , nouveau conseiller
général qui pour la première fois,
prend place au sein du législatif.

L'ordre du jour est le suivant : Lec-
ture du procès-verbal. Budget 1968. Di-
vers.

Lors de l'appel , deux membres sont
excusés : MM. Fritz Bendi et Ernest
Siegenthaler fils. Le procès-verbal de
la séance du 16 octobre 67 est lu et
adopté à l'unanimité. Le président de
commune donne toutefois connaissan-
ce de la situation actuelle concernant
le Pré de la Forge ; bien que la chose
ne soit pas encore adjugée , la com-
mune reste en position favorable et
ose espérer acquéri r ce coin de terre.

Le budget 1968 est lu et commenté
par M. Udriet. administrateur. Natu-
rellement, au fil des chapitres , plu-
sieurs questions sont posées.

Le boni présumé pour- balance est
de 685 fr., non sang oublier que le
chapitre des écolages pèse actuelle-
ment assez lourdement sur ce budget.
Enfin ce dernier est adopté à l'una-
nimité. Aux divers : M. B. Vuille, pré-
sident de la commission de développe-
ment se fait le rapporteur de cette
dite commission et donne un aperçu
de ce qui se fait ou s'étudie actuelle-
ment. Cette commission travaille et a
pris confiance en ses possibilités. On
parle beaucoup . Logements », pour- at-
tirer et retenir des familles qui expri-
ment le voeu de rester « Ici-en-Haut o
voir de « monter » dans notre village
(et oui... y en a ! ! !) Dans cette com-
mission , on parle beaucoup de « L'eau
dans la Vallée » qui n 'est surtout pas
une petite affaire et qui demande de
la compréhension , de la collaboration
surtout entre les trois communes du
Haut et Le Locle. La commission a
déléigué en outre ses membres : dans
différents foyers dont les enfants sont
peut-être indécis quant au travail
qu 'ils feront plus tard. Ces premiers
contacts sont le fruit d'un entretien
que le Conseil communal a pu avoir
avec M. Castella, industriel au Lo-

cle, entretien qui a pour but d'envi-
sager une soirée information pour
toute la population de notre commune,
un soir de j anvier 1968. Si la com-
mission prévoit cette soirée, c'est
qu 'elle n 'a qu 'un soucis : garder la
population ouvrière et ceci dans les
conditions les meilleures. On ne pour-
ra jamais assez regretter ce qu 'on ap-
pelle « l'échec du siècle » et qui se
situait il y a quelques années, lors-
que la commune avait laissé partir
ailleurs un projet de M. Castella ,
faute de terrain. M. Siegenthaler , pré-
sident de commune, fait un rapport
complet de l'entretien que le Conseil
communal a eu en date du 28 février
passé à la Dixi. M. L. A. Brunner,
secrétaire de la commission , s'exprime
en encourageant le Conseil général à
avoir surtout une influence des plus
positives sur la population. Le com-
plexe « Eau » provoque nombre de
suggestions et il en ressort que dès le
début 1968, il faut que toute cette
belle région qu 'est le district du Lo-
cle, fasse faire une étude au Conseil
d'Etat au plus vite , car la cause dé-
fendue devient année après année des
plus urgente et qu 'il n 'y a vraiment
plus de délai. M. Henri Schneiter, au
nom du Conseil général , remercie la
j eune société de développement qui
prend la chose au sérieux. Enfin , alors
que l'on arrivait au terme de tous ces
différents débats , coup de théâtre : la
lecture de la lettre de démission de
M. Ernest Siegenthaler, président de
commune, pour le printemps 1968.

C'est, avec émotion que l'assemblée a
pris connaissance de cette décision qui
a pour raison principale : l'âge du
syndic. Bien que le président du Con-
seil général ne veut pas faire à la
légère, aujourd'hui l'éloge du travail
qu 'a accompli M. Siegenthaler pendant
ses deux législatures, il le remercie, au
nom du législatif d'avoir mis de son
temps pour la cause communale. En-
fin une requête de l'administrateur
est longuement discutée.

Et c'est peu avant minuit que le
présiden t , après avoir souhaité de bel-
les fêtes de fin d'année, lève la
séance.

L. A. B.

Profitez en ce moment...

Faites nettoyer tous vos vêtements

SS
BAECHLEK
AI p f i é é rx i
Magasins partout et :

LA CHAUX-DE-FONDS :
24, rue du Locle Tél. 2 83 83
Place du Marché Tél. 3 23 92

LE LOCLE i
4, rue du Pont Tél. (039) 5 36 50

NEUCHATEL :
3, rue du Seyon Tél. (038) 5 49 12

PESEUX :
8, Grand-Rue Tél. (038) 8 46 55

24598

MERCREDI 27 DÉCEMBRE
CINE LUX : 20 h. 30, GuH-apens à

Téhéran.
PHARMACIE D'OFFICE : Moderne,jusqu 'à 21 _.., ensuite le tel N o 17renseignera

¦ 
Voir antres Informations

locloises en page 9
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it
droguerie

tatfini
rue de fronce 8, le locle

SAVARINS AU RHUM 
de la CONFISERIE ANGEHRN, Le Locle

... c est si bon I

Cervia
(Adriatique)

Location
d'appartements
août-septembre

TéL (039) 83129

Etude Albert Maire
notaire

au Locle
Ayant décidé, pour raison de san-
té, de cesser toute activité pro-
fessionnelle, je prie les peraonnes
qui ont des documente déposés à
mon étude (notamment testa-
ments) de Wen vouloir les retirer
d'Ici au 26 janvier 1968 au plus
tard. Dès cette date, les pièces
qui n'auront pas été réclamées
seront déposées en l'étude Mat-
they, rue de France 11, Le Locle.

La Succursale B
des

Fabriques d'Assortiments Réunies
engage

RÉGLEUR
de machines
automatiques

Jeune homme sérieux aurait l'occa-
sion d'acquérir une formation spé-
cialisée.

Faire offres à la Direction de la
succursale, Concorde 29, Le Locle,
téL (039) 6 20 71.

Restaurant du Casino
Le Locle

p our les f êtes
(SYLVESTRE et 1er JANVIER)

Truites ou jambon de Parme
Gigot de chevreuil aux morilles

Dessert

-fr T!T
A toute heure

demandez la petite carte

•k tV
Truites an vivier mode du Doubs

Sylvestre, dès minuit
SOUPE A L'OIGNON

TÎr li-
ses vins

La Munich Spaten en pression

livrets de dépôts ï
_______ BANQUE EXEL

_V7\\ ?» Avenue

f. Trajffi l Léopold-Robert 86 •
«JI MB La Chaux-de-Fonds \

_̂B  ̂ Tél. (039) 316 12
Ouvert le samedi matin i

Machines à laver neuves
cédées avec gros rabais
Les meilleures marques. 24 mois de
crédit sans Intérêt. Prospectus et
conditions : A. FORNACHON,
2022 BEVAIX, téL (038) 6 63 37.

Le cadeau 11
de ia dernière minute ï ï
se trouve certainement à I' 11

institut de Beauté- Parfumerie 1 i
i SE tll" _Ll Ê\ "*' Huguenin-Robert

V F N A TéL (o39 ) 5ii7s
__P %_¥ W k ¦ ™ ÊHm\ impasse du Lion-d'Or

Le Locle B B
En plus de toute la gamme
des produits de beauté JUVENA,

» «w*»»',-*----,, '-"'"' "" vous y trouverez .• '  B j

parfums, eaux de toilette, savons
bains de mousse, trousses de voya-
ge, colliers, coffrets, vaporisateurs
sels de bain, garnitures diverses
en « petits points »

EMBALLAGES DE FÊTES ATTRAYANTS

A n o s  l e c t e u r s  e t  a n n o n c e u r s
d u  L O C L E  e t  d i s t r i c t

NOTRE BUREAU DU LOCLE
CENTRE-VILLE RUE DU PONT 8 TÉL. 51444

est à votre disposition pour toutes vos

ANNONCES et ABONNEMENTS

RAPPELEZ-VOUS EN !
_.

Heures d'ouverture :
du lundi au vendredi : 7 h. 30 - 12 h. — 14 h. - 18 h.

Administration de

1/IMPARTIAL
___- ii . . <'_ É. i- - ¦< _ -i'.

,>j r_ . ¦¦'! . - _- ¦¦ii'i. _ - ..iH' .i_

HÔTEL DE LA POSTE - LA CHAUX-DU-MILIEU
. . . Q . ;.; _ ¦ . .

MENU DE SAINT-SYLVESTRE MENU DU 1er JANVIER
Hors-d'oeuvre riches Feuilletés divers

Potage fausse tortue Filets de perches Meunière
ouQuenelle-j le brochet palée ^  ̂HoUaodatoe

Canard à la Souivarov
Riz Créole Jambon roulé rôti au four -

ou ou
Po-nimes frites Lapin Forestière
Haricots verte Pommes frites

Salade Haricots verts
Salade

Plateau de fromages —
. — Fromages

Ananas Belle Fermière Poires Belle Hélène
ou ou

Vacherin glacé Banane Richelieu

Prière de réserver, téléphone (039) 6 61 16

SYLVESTRE dès minuit : SOUPE A L'OIGNON

Famille H. Kopp

ON CHERCHE

une (un) sommelière (er)
pour un mois (mi-janvier - mi-février
1968.
S'adresser au Restaurant MIREVAL,
2400 Le Locle, tél. (039) 5 46 23.

65 pièces en stock
Qualité suisse

Depuis Fr. 265.—

von GUNTEN
Av. Léopold-Robert 21

TéL (039) 238 03

A VENDRE
quelques

tapis
d'Orient

anciens
Miorini, tapissier -
décorateur , Chavan-
nes 12, 2000 Neuchâ-
tel, téL (038) 543 18.

VESTONS CROISÉS
transformés en 1 rang pour Fr. 48.50

Costumes jupes manteaux
transformés selon votre goût.
R. POFFET, tailleur, Ecluse 10, 2000 Neu-
châtel, téL (037) 5 90 17.

f 

Restaurant BOWLING de la Croisette
LE LOCLE

A. BERNER Tél. (039) 5 35 30

Fêtes de fin d'année
JOUR DE L'AN 2 JANVIER

SAINT-SYLVESTRE Consommé au sherry
— Midi et soir

!+_ Truite au bleu Maison

Q) canard à rorange Choucroute garnie
¦a— Pommes croquettes

a 
Asperges beurrées
Fonds d'artichauts

S Coupe Nouvel-An

Q Soirée dansante
U Prière de réserver s. v. p.

L'HÔTEL DE LA COURONNE «CHEZ DANIEL»
LL_> uRkllt-J vous propose

ses menus de fin d'année
et ae fera un plalstr de bien vous accueillir dans ses locaux entièrement rénovés

SAINT-SYLVESTRE 1er JANVIER, midi 2 JANVIER, midi et soir

Menu à Fr. 15.— Menu à Fr. 13.— Menu catalan à Fr. 10.—
Croûte aux morilles Viande séchée des Grisons Soupe de poissons

à la Cattilane
Terrine du patron Consomané au porto —

_ — Cabillaud à l'aïoli
Poularde de Bresse "̂ ^ST» T 

mOTUleS
Pommes paille Northes au beurre côtelette Catalane

Petits pois ->aia_e verte Haricots verts au beurre
Carottes Pommes vapeur

Salade panachée Vacherin glacé Salade verte
~~ Le soir —

Coupe Bonne Année 68 SPÉCIALITÉS à la carte Coupe Catalane

Prière de réserver vos tables assez tôt Téléphone (039) 610 07

->

AUTOBUS LE LOCLE A.L.L. S.A.
JEUDI 28 DÉCEMBRE 1967

Course spéciale
à Saint-Imier

à l'occasion du match de hockey sur glace St-Imier I — Le Locle I

Départ : Place du Marché, à 19 h. 30

Coût : 5 fr. 50 par personne

Les enfants jusqu'à 16 ans paient demi-tarif.

S'inscrire à l'avance au No de tél. (039) 5 40 40 ou (039) 5 43 31

< J



Décembre: un temps idéal pour la marche!
En balade p ar monts et vaux...

Décembre ? Un temps idéal pour
la marche ! L'air est frais, vif et
sain. La neige recouvre le Val-de-
Ruz, mais en une couche légère
dans laquelle on avance sans fati-
gue, parce que l'on n 'enfonce pas
encore profondément.

Quittant Valangin par la route
de Dombresson, nous prenons à
droite peu - après la collégiale, des-
cendant ainsi jusqu'au pont qui
franchit le Seyon. Sur l'autre rive,
nous suivons les indications du Tou-
risme pédestre qui nous font em-
prunter le sentier de Fenin, à gau-
che, puis à droite un peu plus haut
dans la forêt.

La montée sous bois se.fait d'un
pas tranquille, dans le silence éton-
nant d une nature endormie par le
froid. Les jrrands troncs noirs des
arbres se dressent en colonnes fi-
gées sur un fond de neige blanche.

Ralentissons le pas ; taisons-
nous ; ne faisons aucun bruit. Et
surtout : ouvrons l'œil ! Avançant
ainsi , à pas feutrés, nous surpren-
drons très probablement quelques
chevreuils, qui sont familiers en
ces lieux. En cette saison surtout,
nous avons rarement fait ce trajet
sans apercevoir — parfois durant
de longues minutes— un couple de
ces bêtes ravissantes. Mais il ar-
rive aussi qu'on ne les d-stingue
que difficilement, leur pelage som-
bre se confondant avec les bran-
chages des taillis d'alentour.

TOUT A COUP : LA CLARTÉ
DU VAL-DE-RUZ FACE A NOUS !

Le sentier se faufile presque à
plat entre les hauts arbres et at-
teint brusquement la lisière.

Nous gravissons un petit raidil-
lon et nous arrêtons, subjugués par

La Borcarderie et le nord du Vail-de-Ruz. (Photos Porret)

L'église de Fenin, dans son décor de neige et de givre

le spectacle qui nous est offert.
En contre-bas : le château et les

fermes de la Borcaderle , dessinés
en lignes douces sur un fond de
neige. Au-dessus et à l'est : des
champs et des forêts les côtes boi-
sées de la Vue-des-Alpes et de la
Montagne de Cernier, la Bosse de
Têbe-de-Ran — tout cela infini-
ment blanc, découpé en espaces de
lumière sous un ciel merveilleuse-
ment bleu !

Puis nous nous remettons en
marche dans cet enchantement de
clarté, sans aucune fausse note.

Notre sentier longe une haie,
quelques arbrisseaux brillants de
givre, nous rapprochant rapidement
de Fenin dont les grands toits se
devinent parmi les vergers.

L'ÉGLISE EN LISIÈRE
DE FORÊT

L'égOise de Fenin ? H faut l'admi-
rer en chaque saison — car chaque
fois elle change, mais restant tou-
jours attachante, émouvante dans
son cadre de forêt, avec son petit
cimetière blotti au pied du clocher.

En hiver, le soleil ,qui n'arrive
guère à se hausser au-dessus de la
côte de Chaumont, ne l'atteint
qu'un instant par jour.

Mais e_le reste presque plus belle
encore — mystérieuse dans sa so-
litude — alors qu'un rayon fugitif
ne fait qu'effleurer le toit pointu et
le coq du clocher, dorant du même
coup le givre des arbres proches. Et
très loin, on devine tout le V»al-de-
Ruz et les crêtes jurassiennes infi-
niment blancs et nets.

UNE HALTE AU VILLAGE
Une halte pour y admirer les fer-

mes et le beau petit château —
pour s'y restaurer aussi, ce qui est
nécessaire, par ce froid , avant de
prendre le chemin du retour.

Cette descente à Valangin se fe-
ra à travers c-iamj-s. puisqtfen cet
hiver on ne risque d'abîmer aucune
culture en marchant à notre guise
loin de toute route, de tous che-
mins et sentiers.

On atteindra ainsi la lignée d'ar-
bres serrés qui suivent le cours du
Seyon. Sans traverser la rivière, se
contentant de saluer de loin la
Borcarderie, nous restons sous bois
pour rejoindre notre point de dé-
part : le pont du Seyon à Valangin.

Robert PORRET

Le Conseil communal a lait don
d'un montant de 2000 francs à la
Croix-Rouge en faveur des victimes
de la guerre au Vietnam.

Don communal
aux victimes du Vietnam

Habile coup d'œil de la Galerie Karine
Pour sa dernière exposition de

l'année, la Galerie Karine a eu l'heu-
reuse idée de grouper une vingtai-
ne d'artistes. Une telle diversité
d'oeuvres f o r t  d i f férentes  les unes
des autres peut être un danger. Mais
celui-ci est heureusement évité par
le f d l t  que toutes les peintures pré-
sentées sont figuratives et de gran-
de valeur. Assemblées avec un goût
sûr, elles rappellent la présence
d'artistes dont on a précédemment
admiré les expositions personnelles ,
comme elles fon t  aussi connaître les
talents de peintres qui n'avaient pas
encore exposé dans cette galerie.

Ne pouvant répéter , à cette occa-
sion, ce que nous avons déjà dit lors
de vernissages précédents , nous ré-
sumerons — bien que trop briève-
ment — l'intérêt des œuvres présen-
tées en notant la présence d' un nou-

veau venu a la Galerie Karine : M.
Albert Enz , seul représentant des
Montagnes neuchâteloises , dessina-
teur et professeur de peinture au
Locle. Il émane de ses jardins , qui
nous o f f ren t  une gamme magni-
fique de tous les verts, une atmos-
phère d'intimité bienfaisante prou-
vant la maîtrise de cet artiste. Es-
pérons que nous aurons bientôt l'oc-
casion d'admirer une présentation
plus complète de ses œuvres.

C'est également avec un réel plai-
sir que nous relevons la valeur des
huiles d'Anne Karine, grâce à qui
le public neuchâtelois a eu le pri-
vilège, en 1967, de voir une série
d'expositions remarquables , qui font
honneur à notre ville, aux organi-
sateurs de ces manifestations et aux
artistes qui y prirent part.

(cp)

NOIRAIGUE
Le Conseil général

s'occupe
du problème de l'eau
Le Conseil général de Noiraigue a

tenu sa dernière séance de l'année sous
la présidence de M. Gilbert Droel (soc.).
Les conseillers communaux, MM. A.
Clerc, A. Monard, J.-P. Calame et E.
Ratz entouraient le président de com-
mune M. Roger Thiébaud pour cette im-
portante séance de fin d'année. On no-
tait la présence de 14 conseillers géné-
raux et de MM. Christen et Garnier du
contrôle des communes et M. Mauler,
ingénieur.

L'épuration des eaux usées, gros pro-
blème pour la commune, fut l'objet
d'une discussion nourrie. Après une
heure trois-quarts de débat et des expli-
cations utiles et complètes de MM.
Christen, Garnier et Mauler, le législa-
tif a voté par 9 voix sans opposition,
l'adhésion de la commune au syndicat
intercommunal des eaux usées au Val-
de-Travers. M. Roger Perrenoud, con-
seiller général radical , représentera la
commune audit syndicat . Le Conseil gé-
néral a en outre voté un crédit de 5000
francs pour payer l'étude des canalisa-
tions qui conduiron t les eaux usées à

.la station d'épuration. Le président de
commune M. Roger Thiébaud a fait en-

*_uit»; en conclusion de cette année, un \
tour d'horizon des travaux réalisés ou
en voie de réalisation, tant sur le plan
communal qu'intercommunal. Pour ter-
miner, M. Thiébaud a présenté ses
voeux pour l'année qui vient , invitant
les membres du Conseil à se rendre dans
un restaurant pour le verre de l'amitié.

(sh)

COUVET
Fidèles employés

depuis 50 ans
MM. René Huguenin, de Fieurier, et

Gaston Reymond, de Couvet, fêteront à
la fin de cette année leurs 50 ans d'ac-
tivité ininterrompue au service de l'usi-
ne Dubied. Pour cette occasion, la direc-
tion de l'usine covassonne a offert aux
heureux jubilaires un repas et une mon-
tre. En plus des deux cinquantenaires
qui ont fait partie, en 1917, de la pre-
mière série des apprentis Dubied , M.
Rodo de Salis, administrateur délégué
représentant la direction de l'usine avec
MM. Cornaz, Sandri et Mariéthoz, di-
recteur et chefs de service, félicitèrent
également 23 employés pour 25 ans de
service et 22 personnes pour 40 ans d'ac-
tivité dans la maison où la machine à
tricoter est reine, (sh)

BUTTES
Mauvaises chutes

Alors qu'elle faisait du ski sur une
pente en dehors du village, Mme M. S.,
ménagère à Buttes, a eu sa piste cou-
pée par un jeune lugeur. La collision
fut inévitable et la skieuse s'est frac-
turée un pied. Elle est soignée à domi-
cile.

D'autre part, M. R. D., qui skiait à
La Robcllaz, s'est tordu un genou lors
d'une chute due à un mauvais mouve-
ment. Après avoir été soigné par un
médecin fleurisan, le blessé a rega-
gné son foyer, (th )

MOTIERS
Réunion des gouverneurs
Selon une tradition bien connue, les

gouverneurs des six communes du Val-
de-Travers se sont réunis à Môtiers sous
la présidence de M. Lucien Marendaz .
Onze représentants étaient présents à
cette assemblée. Le budget 1968 qui con-
naît un bénéfice de 161.000 francs a été
accepté à l'unanimité. La soirée s'est
prolongée par un souper qui comptait
21 invités. C'est dans une ambiance très
fraternelle que s'est déroulé ce repas
des « Pipes », auquel avaient pris part
plusieurs personnalités de la Noble Cor-
poration , (th)
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DANS LE VAL-DE-TR4¥ERS
oooo. - ._ ._ i : ______

NOËL DES ENFANTS. — Le tem-
ple de Boudevilliers était comble pour
la veillée de Noël des enfants. Le p»_s-
teur Jequier remercia tout d'abord les
personnes dévouées qui ont permis de
mener à bien cette soirée. Le Choeur
d'hommes, sous la direction de M.
Fasnacht, Interpréta deux chants avec
son talent coutumier, puis les élèves
de Fontaines et Boudevilliers se pro-
duisirent dans un mystère de Noël,
avec coeur et discipline. Pour con-
clure le pasteur captiva petits et
grands par un conte inédit, (m)

Une population stable
Le dernier recensement de la com-

mune de Boudevilliers montre que la
population est stable... à un habitant
près ! Voici les chiffres, avec entre
parenthèse ceux de 1966 :

Population totale 467 (468), dont
mariés 211 (222) , veufs et divorcés 29
(20) , célibataires 227 (226) . Protes-
tants 404 (398) , catholiques 63 (70).
Neuchâtelois 270 (260) , Suisses d'au-
tres cantons 171 (175) , étrangers 26(33) , dont avec permis d'établissement
12 (10).

Professions : horlogers 9 (10), mé-caniciens 6 (4) . agriculteurs 46 (46) ,
autres professions 93 (94).

Enfin 4 jeune s gens atteindront leur
vingtième année en 1968, contre 13 en
1967. (m)

¦ 
Voir antres Informations
neuchâteloises en page 11

BOUDEVILLIERS

ABONNEMENTS
POUR 1968

Chaque nouvel abonné, souscrivant
dès maintenant un abonnement d'un
an (Fr . 52.—) valable dès le let jan-
vier 1968. bénéficiera du

service gratuit
durant tout le mois de décembre 1967.
II suffit pour cela de remplir sans
farder le coupon ci-dessous et de
l'adresser , sous enveloppe, à

l'Administration de L' IMPARTIAL
Case postale

2301 La Chaux-de-Fonds
(ou bureau du Locle, 8, rue du Pont)

DEMANDE D'ABONNEMENT
Nom! 

Prénom i 

Rue: 

N° p.. lieu: 

souscrit un abonnement d'un an à
L'IMPARTIAL, valable dès le 1er jan-
vier 1968.

Dote: 

Signature:

(Prière d'écrire en caractères d'im-
primerie, s. v. p.)

Neuchâtel
MERCREDI 27 DÉCEMBRE

Musée d'ethnographie : 175 ans d'eth-
nographie à Neuchâtel.

Musée des beaux-arts : Exposition
Art naïf polonais.

Pharmacie d'of f i c e  : jusqu 'à 23 ft.,
Armand , rue de l'Hôpital ; ensuite,
cas urgents, tél. No 17.

CIIMEMAS
Apollo : 15 h., 20 h. 30, Comparti-

ment tueurs.
Palace: 15 h., Festival Charlie Chaplin.

20 h. 30, Mata-Hari.
Arcades : 15 h., 20 h. 30, Fantasia.
Studio : 20 h. 30, Et pour quelques

dollars de plus.
Rex : 15 h., 20 h. 30, Astérix le Gau-

lois.
Bio : 15 h., 20 h. 45, Un homme fou ,fou , fou.

M E M E N T O
? 9

Le Noël des enf ants
de l'Eglise réf ormée

Les enfants de l'école du dimanche et
du catéchisme, accompagnés de leurs
par ents et de nombreux parois siens, se
sont rendus au temple pour fêter la
Nativité devant le sapin illuminé où
ils entendirent le message de Noël ap-
porté par le p asteur M. de Montmollin.

Après avoir exécuté quelques chants
de Noël , les enfants reçurent le tradi-
tionnel cornet de Noël, (d)

RÉVEILLON EN MUSIQUE. — Tôt
le matin de Noël, la Société de mu-
sique « L'Union Instrumentale » s'est
fait entendre dans différents quar-
tiers du village. Les musiciens se ren-
dirent ensuite à l'hôpital de Landeyeux,
où ils donnèrent un concert fort ap-
précié par les malades, (d)

CULTES. — Un culte de circonstan-
ce avec sainte Cène auquel partici-
paient de nombreux paroissiens, a eu
lieu au Temple. Le pasteur M. de Mont-
mollin officiait. Ce culte fut agrémenté
par le chœur mixte paroissial.

Les cultes de minuit , également avec
sainte Cène, ont été suivis par une
foule de fidèles à l'église réformée,
alors que la messe solennelle était dite
à l'église catholique par le curé J. Vial.

(d)

CERNIER

Accroissement
de la population

Les résultats du recensement de la po-
pulation , ef fectué au 15 décembre 1967,sont les suivants : le nombre des habi-
tants est de 1870 contre 1834 en 1966,
soit une augmentation de 36 perso nnes.
Cette populatio n se répar tit comme suit:

885 mariés, 129 veufs ou divorcés et
856 célibataires. Il y a 1281 protestant s,
569 catholiques romains, 7 catholiques
chrétiens et 13 de religions diverses. Les
Neuchâtelois sont au nombre de 562, les
Confédérés de 1025 et les étrangers de
283. Il y a 876 person nes du sexe mas-
culin et 994 personne s du sexe féminin.
Parmi les profe ssions, on trouve 68 per-
sonnes travaillant dans l'horlogerie , 94
mécaniciens, 45 agriculteurs et 573 habi-
tants occupés dans des professions di-
verses. 34 jeunes gens atteindront leur
majorité au cours de l'année 1968. fbl)

SAINT-AUBIN

I ——„ _ , , _ . 
LE DISTRICT DU LOCLE

Mon ami Gilbert est furax.
Depuis qu'il habite dans le

quartier de la Jaluse il a fait des
frais. Pour annoncer à son entou-
rage qu'il est l'heureux proprié-
taire d'un appartement moderne,
tout confort, U a fait  imprimer j
des cartes da visite sur un pa-
pier bristol glacé qui lui coûte j
les yeux de la tête. Sous son nom \
dessiné en lettres grasses, est ins- j
crit en un savant relief : c Rue (
des Cardamines ».

C'est au moment de payer la
facture qu'il apprend qu'on a dé-
baptisé sa rue.

Les cardamines sont fanées
pour lui et ce sont les prime-
vères qui fleurissent > dans son
jardin .

Gilbert n'en dort plus , il se voit
pour la xième foi s chez le chef
de section, à la polio? des ha-
bitants, au guichet des PTT, U
s'entend expliquer à ses fournis-
seurs que ce ne sont plus les mê-
mes fleurs.

Tu as mauvaise « cardamine », <
tu nous donnes du « souci », tu te '
fa i s  du « mouron » et change-nous
de « pensée » raillent ses copains
mais rien à ce jour n'arrête sa
fureur botanique.

Il y a pourtant une chose qui
doit certainement le consoler, car-
damines et primevères ont le me-
nt? nombre de lettres et sont fa-  i
elles à orthographier. Hein I si les '
édiles avaient choisi le chrysan-
thème ou le rhododendron, même
les créanciers auraient peut-être
renoncé à envoyer des factures à
une adrzsse si difficile .

S. L.
i
i» - _ - _ _ _ _ » » _ _ - - _ _ _ - _ » » - - - _ _ '

Sur la pointe
~ des pieds —

Cultes de la Nativité
Les cultes de Noël furent très fré-

quentés. Celui du 24 au matin était
rehaussé par des productions de chants.
Le service religieux du soir était an-
noncé par la sonnerie des cloches et
au son des trompettes. Durant la céré-
monie, les fidèles eurent la chance
d'entendre plusieurs morceaux de musi-
que interprétés tour à tour par deux
trompettes et orgue puis choeur d'en-
fants et orgue. Les exécutants furent
particulièrement brillants.

Le Jour de Noël devait hélas débuter
par un service funèbre. Après la prédi-
cation du culte du jour , la cérémonie
était ensuite rehaussée par l'exécution
d'une cantate de Noël Mystique de Ch.
Palier, interprétée par le Choeur mix-
te, choeur d'enfants et orgue. La Sain-
te-Cène connut une forte participa-
tion, (my)

Noël paroissial
Le soir de Noël , les habitants de La

Chaux-du-Milieu ont pu entendre la
sonnerie des cloches qui les invitait à
se rendre au temple. La fanfare  locale
interpréta tout d'abord quelques mor-
ceaux de choix. Ce concert f u t  suivi par
la prière, l'introduction du pasteur, des
cantiques citantes par toute l'assistan-
ce et enfin , la «Liturgie de Noël» entre-
coupée de chants interprété s par les
enfants , un joli conte dû au talent du
pasteur tandis que le Choeur mixte exé-
cuta la Cantate déjà chantée le ma-
tin et avant la prière finale , le pasteur,
M.  Pittet adressa des remerciements aux
nombreuses personnes qui avaien t con-
tribué à la réussite de cette fê te .

Les cornets traditionnels furen t dis-
tribués à la sortie de l'office, (my)

LA CHAUX-DU-MILIEU
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S#, par hasard,
vous avez besoin

d'argent
...pour vous procurer

quelque chose dont vous
avez un urgent besoin
Chacun le sait:
Celui qui paie comptant est le roi des acheteurs;
H a droit au rabais ou à l'escompte f Aussi pour-
quoi attendre ? Avec un Prêt-Rohner, vous êtes
le maitre de là situation. Ecrivez ou téléphonez-
nous encore aujourd'hui!

Banque RohnertCie S.A.
802 1 Zurich, Strehlgasse 33, tél. 051 23 03 30
9001 St-Gall, Neugasse 26. tél. 071 233922

Profitez de notre Service du soir,
récemment introduit pour vous. Télé'
phonez sous No 07 f 233922 entre 19 h.
et 21 h. et nous vous donnons tous les
renseignements désirés sur nos prêts.

Depuis plus de 30 ans, la Banque Rohner
accorde des prêts rapides, discrets et
favorables.

Nom:

Hue :

Locliti: Ml /337
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)>> Boulangerie-Pâtisserie ///

E. SCHNEEBELI
/<7 Hôtel-de-Ville 3, tél. (039) 2 21 95 ///

\\( Service à domicile ((<



« LA VIE JURASSIENNE »

Les comités des dames des deux éta-
blissements ont préparé avec beaucoup
de soin de belles fêtes de Noël à l'hos-
pice et à l'hôpital, procurant des heu-
res de joie et de bonheur.

Autour des sapins brillant de leurs
mille feux , les enfants des classes de
Mme Kropf et de M . Francis Loetscher,
enseignant au collège primaire,. mirent
tout leur coeur pour chanter et réciter,
ajoutant une jolie scène de la Nativité.

Deux enfants du directeur, exécutè-
rent une fort belle production musica-
le, le Choeur de l'Eglise réformée par
ses chants, étant venu donner plus
d'éclat encore à cette émouvante céré-
monie.

Le doux message de Noël , ce sont l'ab-
bé Christe, de la paroisse catholique ro-
maine, et les pasteurs Marti de la pa-
roisse réformée de langue allemande
et Wenger, de la paroisse réformée
française, qui l'apportèrent, dans l'at-
tention et le recueillement.

Enfin , M. Gerber, directeur, tou-
jours à la tâche et M. Henri Weibel,
président dévoué de la Commission de
surveillance, prononcèrent des paroles
de remerciements bien de circonstance.

Présidée par M.  Francis Rabin, prési-
dent actif du comité, la cérémonie à
l'hôp ital, f u t  ouverte et clôturée par

de beaux chants du Choeur des em-
ployés, for t bien dirigé par Mme Stet-
ter-Berger.

Une fois encore, les élèves de Mme
Regina Guenin, maîtresse de chant au
collège secondaire, firent entendre de
jolis chants.

Au piano, deux écoliers, (f i ls  Bdrtschi
et Mlle Moser) exécutèrent avec l'en-
thousiasme de leur âge, deux beaux
morceaux de musique.

Le pasteur Nicole, de la paroisse ré-
formée, apporta l'émouvant message de
Noàl , message d' espérance, de f o i, de
réconfort, de reconnaissance, tandis que
le pasteur Wenger, de la même paroisse,
et l'abbé Fleury, de la paroisse catho-
lique romaine à Tramelan, prononcèrent
les prières.

De son côté, M. Francis Rubin, ren-
dit hommage à l'esprit de sacrifice et
au don de soi du corp s médical, et de
l'ensemble du personnel des différentes
divisions, Dr Stàhli , médecin-chef et
Soeur Marguerite Berger, en tête, aux
organisatrices si dévouées du Noël de
l'hôpital. Cette manifestation était ho-
norée de la présence de M. Charles
Jeanneret, ancien conseiller aux Etats
et président d'honneur de l'Hôpital du
district, (ni)

Saint-Imier : la Fête de Noël à l'hospice des
vieillards et à l'hôpital du district

Début d'incendie
à Peseux

Ce matin, peu après minuit, un
début d'incendie s'est déclaré, dans
un immeuble de la Grand-Rue, à
Peseux. C'est un voisin qui donna
l'alerte.

Les hommes des premiers secours
de Neuchâtel ainsi que les pompiers
de la localité, placés sous les or-
dres de M. Gauthey, se rendirent
aussitôt sur place.

Pour une cause que l'enquête
tentera d'établir — on pense à une
défectuosité de la cheminée — le
feu a pris naissance dans un ap-
partement inhabité du 1er étage.

Ce bâtiment comprenant trois
étages était voué à la destruction.
Néanmoins, il abrite deux magasins
soit de fleurs et de bonneterie au
rez.

Le feu fut assez rapidement maî-
trisé et, outre une chambre qui a
été passablement endommagée, les
dégâts sont assez insignifiants. Il
n'y a pas de dégâts d'eau à signa-
ler dans les échopes.

Notons que le deuxième étage du
bâtiment était occupé par un dépôt
de meubles et sans la rapide inter-
vention des hommes des premiers
secours de la capitale et des pom-
piers du lieu, les dégâts se seraient
chiffrés par plusieurs dizaines de
milliers de francs. (11)

PAYS NEUCHÂTELOIS « PAYS NEUCHÂTELOIS

On pourrait presque parler de séance
extraordinaire puisque c'est la deuxième
fois que le Conseil général s'assemblait
ce mois-ci. Ce qui, d'habitude, n'est
qu'une formalité, c'est-à-dire l'accepta-
tion du budget 1968, était accompagné
cette fois d'un menu copieux. Certains
auront d'ailleurs eu un peu de peine à le
digérer et en conserveront peut-être
quelqu'arrière-goût.

Avant de passer au budget, le prési-
dent du Conseil général, M. André-G.
Borel, a donné lecture de la réponse que
le Conseil communal, chargé de cette
délicate mission, vient d'envoyer à l'en-
treprise Comina-Nobile S.A. à la suite
d'un mémoire de plusieurs pages reçu au
début du mois (voir compte rendu de la
séance du 5 décembre). Le ton des auto-
rités est posé, mais ferme et les argu-
ments du correspondant sont réfutés un
à un : « Non, aucune indiscrétion ne
peut être imputée aux autorités con-
cernant le dépassement des crédits pour
les travaux de la RC 418, chaque con-
tribuable ayant le droit de s'enquérir de
toutes dépenses auprès du bureau com-
munal ; aucun avis officiel n'a été don-
né par l'entreprise aux autorités pen-
dant les travaux relatif à ce dépasse-
ment ; le reproche que, seules les factu-
res de ladite entreprise n 'ont pas été
honorées dans les délais ne tient pas,
datée et montant payé en font foi. »

BUDGET 1968
Le rapporteur prenant la parole au

vol donna connaissance des conclusions
de la commission, mettant l'accent sur
l'équilibre (trop) parfait du budget
1968.

La discussion fut peu fournie, un ex-
cellent exposé du directeur des finances
étant joint au budget , donnant toutes
précisions. Le total des recettes devrait
être de 685.000 fr. et celui des dépenses
de 664.600 fr. Après attribution de 20.000
francs à la réserve contre la pollution
des eaux, c'est donc un boni de 400 fr .
qui ressort du budget 1968 qui fut
accepté à l'unanimité.

OU LES VESSIES DEVIENNENT
LANTERNES ET UNE ROUTE

CANTONALE TONNEAU
DES DANAÏDES

On sentait tout le monde mal à l'aise
et l'atmosphère tendue pour entamer le
point 3 a de l'ordre du jour.

H fau t faire rapidement l'historique
de cette affaire pour la compréhension
des lecteurs : l'Etat ayant accédé au
désir de la population, la construction
d'un trottoir fut décidée le long de la
RC 418 (anciennement dénommée RN
5). Pour les divers travaux à financer
par la commune, plusieurs crédits fu-
rent votés au début de cette année et
notamment un montant de 82.000 fr.

-pour .e- service des-«aux-. -A •• _fote. -€p_ _,--
l'époque certains conseillers généraux
avalent émis des doutes quant à la va-
leur des devis de ce genre. Bref , la

seule entreprise de la place susceptible
d'entreprendre de tels travaux fut char-
gée par l'Etat de procéder à l'ensemble
de l'œuvre de génie civil. Il semble dès
lors que l'avancement rapide des chan-
tiers fut la première préoccupation des
responsables et que les dépassements de
crédit ne furent pas signalés à temps en
bonne et due forme. Or, le Conseil com-
munal ayant reçu la facture (et l'ayant
malencontreusement payée) demandait
un crédit supplémentaire de 58.000 fr.
au Conseil général.

M. Ch. Pattus entreprit à sa manière
de crever l'abcès en s'élevant vivement
contre les allégations de l'entreprise
Comina-Nobile S.A. qui prétendait dans
cette fameuse lettre du 4.12.1967 n 'avoir
pas été honorée de façon satisfaisante
et être en but à une campagne de déni-
grement. L'interpellateur s'étonne en
plus que le Conseil général soit convo-
qué et ait à décider d'accorder un cré-
dit supplémentaire déjà dépensé.

M. F. Porret , directeur du service des
eaux, entreprit de démontrer que les
travaux dont le coût avait été estimé
sur la base d'un devis très simple (2
pages à peine) ont pris en cours de
route (c est le cas de le dire !) une am-
pleur insoupçonnable dès le départ.

L'exposé de M. P. Porret lui a cer-
tainement acquis la sympathie de l'as-
sistance, mais n 'a guère convaincu les
sceptiques, car la facture, elle, com-
porte 64 pages. Certains conseillers
« ignorants » ou simplement curieux ne
savent, en effet, toujours pas pourquoi
aucun tout-venant pour remblayage
n'était prévu dans le devis alors que la
facture en comporte 240 m3 ; pourquoi
aucune vanne n'avait été devisée et
qu 'on en a fait poser 7 avec chambre
de vanne ; pourquoi le devis parle de
ml (mètres linéaires) et la facture de
mètres cubes et pourquoi une entreprise
de l'importance de la maison en ques-
tion dont la réputation n'est plus à
faire et les bureaux techniques certaine-
ment bien outillés ne se prémunit pas
contre les surprises rencontrées lors de
travaux de ce genre. L'exécutif passa
comme chat sur braise sur divers au-
tres points non élucidés, mais bénéfi-
ciant probablement de l'ambiance des
jours de fête, il vit avec soulagement
l'arrêté accepté après plus d'une heure
de débat, non sans que plusieurs con-

seillers généraux aient fait comprendre
leur réprobation en s'abstenant.

PLACES DE PARC
ET VESPASIENNES

Cet objet est revenu plus rapidement
que prévu sur le tapis à la satisfaction
de chacun. Les automobilistes dispose-
ront bientôt de 9 cases de parc au cen-
tre du village. Coût de l'opération :
75.000 fr., dont 45.000 fr. à la charge de
la commune, auxquels viendront s'ajou-
ter environ 30.000 fr . pour la construc-
tion d'un édicule utilitaire, le déplace-
ment d'une fontaine presque classée
monument historique et l'éclairage in-
dispensable. Le parcage sera réglementé
pour éviter les voitures-sangsues.

LE VILLAGE SE DÉVELOPPE
Dès que la région dite « En Joly », au

nord-ouest du territoire communal, fut
dézonée, une entreprise désignée sous le
nom de « Cardamines S. A. » mit à l'en-
quête la construction de deux immeu-
bles locatifs de 16 logements chacun.
Les travaux ont débuté et il s'agit
maintenant de raccorder les services
publics à cette région.

On s'inquiète bien sûr des voies d'ac-
cès qui devront être aménagées à plus
ou moins brève échéance. La forte dé-
clivité de la route de Presens n'est pas
fai te pour faciliter le trafic motorisé
qui deviendra certainement assez dense
d'ici quelques mois.

Assez de soucis comme cela pour
l'instant expliqua l'exécutif, la demande
de crédit viendra en temps voulu. Le
directeur des Travaux publics qui est
en même temps chef des finances ac-
cepta — une fois n'est pas coutume —
un amendement à l'arrêté proposé, ten-
dant à inclure l'éclairage au projet.
L'arrêté modifié fut voté sans opposi-
tion.

La séance fut levée à 22 h. 50 après
que Mme la présidente de commune ait
invité les conseillers à la traditionnelle
verrée de fin d'année dans le « carnot-
zet » communal. Notons à ce propos que
le distingué président du Conseil gé-
néral, Me André-G. Borel, montra en un
petit madrigal spirituellement tourné
que les voeux de Noël de nos édiles
avaient été comblés ... comme prévu.

(bl)

A Saint-Aubin - Sauges, le Conseil général ne veut pas
être mangé tout cru... sans savoir à quelle sauce

Décisions
du Conseil d'Etat

Le Conseil d'Etat a nommé au Gym-
nase cantonal de Neuchâtel :

M. Jacques Bovet, originaire de Fieu-
rier et de Neuchâtel, domicilié à Neu-
châtel, en qualité de maître de sciences
naturelles ; M. Charles Favarger, ori-
ginaire de Neuchâtel, y. domicilié, en
qualité de maitre de français et de phi-
losophie (poste partiel) ; M. Gérard
Merkt, originaire de La Chaux-de-
Fonds et La Joux, domicilié à Neuchâtel,
en qualité de maitre d'allemand.

H a d'autre part délivré le brevet
spécial pour l'enseignement des bran-
ches scientifiques dans les écoles se-
condaires du degré inférieur à M. De-
nis Robert, domicilié à Cernier : le
brevet spécial pour l'enseignement de
l'allemand dans les écoles publiques du
canton à Mlle Rita Doll, à Neuchâtel,
M. Helmut Reith, à Hauterive et Mlle
Mireille Sutter, à Neuchâtel ; le bre-
vet spécial pour l'enseignement de l'an-
glais dans les écoles publiques du can-
ton à Mlle Danièle Augsburger, à La
Chaux-de-Fonds, Mme Rita Bussi-
Stucki, à Colombier et Mme Jeanne-M.
Hofstetter-Barrelet, aux Ponts-de-Mar-
tel ; le brevet spécial du type «B» pour
renseignement des travaux à l'aiguille
dans les écoles primaires et dans les
écoles secondaires du degré inférieur du
canton à Mlle Marie-Claire Gaille, à
Cressier, Mlle Béatrice Matthey, au
Locle, Mme Denise Nicollier-Lambelet,
à Neuchâtel, Mlle Aline Simon-Ver-
mot, au Cerneux-Péquignot et Mme
Marie-José Wermeille-Oberson, au Lan-
deron.

Enfin, il a autorisé Mme Françoise
Dellenbach-Muller, domiciliée à Neu-
châtel, à pratiquer dans le canton en
qualité d'infirmière et M. Jean Etienne,
domicilié à Bevaix, à pratiquer dans le
canton en qualité de pharmacien-assis-
tant.

Du 4 septembre au 11 novembre 1967,
une campagne systématique d'éduca-
tion routière a eu lieu dans les écoles
primaires et secondaires du canton.

Organisée par le Département de
l'Instruction publique et conduite par
des agents spécialisés de la gendarme-
rie cantonale, l'appointé Frasse et le
gendarme Nicoud de la brigade de cir-
culation, elle a atteint 358 classes dans
71 collèges. 7500 écoliers en ont bénéfi-
cié.

Si l'on ajoute aux nombres qui pré-
cèdent les effectifs imposants des élè-
ves de nos trois villes où l'éducation
routière est confiée à la police locale,
nous pouvons admettre que l'ensemble
de la population scolaire du canton a
été, au cours de l'année qui se termine,
instruite et éduquée en matière de cir-
culation routière.

Les autorités scolaires communales et
le corps enseignant ont pris une part
active à cette campagne.

Campagne éducative
routière

dans les écoles

SAIGNELÉGIER
Une voiture se jette contre

la Tour des Archives
Le soir de Noël, vers 21 heures, un

automobiliste de Neuchâtel a dérapé sur
la chaussée rendue glissante par la neige
et sa voiture est allée se jeter contre
la Tour des Archives. La voiture a subi
pour 2.000 fr. de dégâts, (y)

FIDÉLITÉ AU TRAVAIL. — Les Eta-
blissements A. C. Miserez SA ont fêté
leurs plus anciens collaborateurs, en
présence de MM. Alphonse Miserez , ad-
ministrateur-délégué, et André Schutz,
directeur.

M. A. Miserez a su trouver les mots
du cœur pour remercier une dizaine de
jubilaire s et leur remettre une montre
en or dédicacée.

MM. Georges Erard , Marcel Miserez,
et Gaston Vuilleumier . 40 ans ; fer-
nand Jobin , 35 ans ; Mme Nelly Mar-
chino , 31 ans ; MM. Charles Luthi et
André Taillard , 30 ans ; Joseph Cat-
tin , 27 ans ; André Mercier , 25 ans.

M. Alphonse Miserez fêtait aussi 27
ans de service dans la Maison qu 'il
dirige avec succès, (by)

GOUMOIS
L'assemblée approuve

le budget
L'assemblée communale de fin d'an-

née s'est tenue sous la présidence de
M. Léon Kundert , maire, en présence
de 21 électeurs. Ces derniers ont ap-
prouvé les budgets des deux sections et
de la commune municipale. La quotité
d'impôts demeure fixée à 2,4. L'assem-
blée donna toutes compétences au Con-
seil communal pour contracter un cré-
dit de construction de 80.000 francs
pour financer les travaux de rénova-
tion et de transformation de l'école. A
la suite de l'installation d'un relais
régional de télévision (1ère chaîne) a
Goumois-France, les électeurs ont déci-
dé de verser une contribution de 6.000
francs à la commune de Goumois-
France.

Après l'assemblée de la commune mu-
nicipale , les électeurs de la section de
Vautenaivre se sont réunis. Ils ont pris
connaissance et ils ont accepté le plan
de construction et d'entretien des che-
mins avec ordre de priorité en cas de
fusion des sections. En revanche , le pro-
jet du service de défense contre le feu
a été refusé, (y)

LE BÉMONT

Trois automobiles
endommagées

Hier, à 19 h. 45, alors qu'un épais
brouillard recouvrait la région, un auto-
mobiliste de Neuchâtel , gêné par une
voiture arrivant en sens inverse, a quit-
té la route dans le léger virage devant
le collège. Sa machine a heurté deux
voitures en stationnement appartenant
à deux membres du Conseil communal,
qui siégeaient exceptionnellement depuis
19 h. 30. L'épouse du conducteur neu-
châtelois a été légèrement blessée.

Les trois voitures ont subi des dom-
mages pouvant être estimés à quelque
6.000 francs, (y)

LES ENFERS
PROCHAINE ASSEMBLEE COM-

MUNALE. — L'assemblée ordinaire de;'in d'année aura lieu demain 28 décem-
bre à 20 heures. Parmi les principaux
-actanda, figureront le vote du budget

1968, l'approbation des dépassements
ie crédits pour la rénovation de l'école
et l'adhésion éven tuelle de la commune
à l'Institution de l'aide familiale, (by)

• DANS LE!_ PRANGHES-MONTAGNES »•

Festival 1968
Lors de la récente assemblée de la

Fédération des fanfares libérales d'Ajoie,
que préside M. Simon Kohler, conseil-
ler d'Etat et conseiller national, la fan-
fare locale « Le Griitli » a été chargée de
mettre sur pied le Festival 1968. Cette
manifestation aura lieu le 26 mai 1968.

(bv)

ALLE

Le budget 1968
est accepté

En votation communale par les ur-
nes, les électeurs de Tavannes ont ac-
cepté, par 73 voix, le budget 1968, qui
avait été présente et commenté en as-
semblée municipale. Quatre-vingt-dix
votants seulement, sur 1068 inscrits, ont
pris part au vote, soit un peu plus de
8 %. A la décharge des abstentionnis-
tes : voter la veille de Noël ne s'ex-
pliquait pas bien ! (ad)

FÊTES DE LA NATIVITÉ. — La
messe de minuit, comme de coutume,
a été suivie avec ferveur par un très
grand nombre de fidèles. Les services
divins du matin de Noël ont été égale-
ment très fréquentés par les parois-
siens des deux confessions, (ad )

TAVANNES

MAISON
POUR LES MEDECINS

Le Grand Conseil avait vote, dans
l'une de ses sessions de l'année, un
crédit de plus de 250.000 fr. pour la
construction d'une maison jumelée des-
tinée aux médecins de la Maison de
santé. Ce projet , depuis si longtemps
attendu, verra prochainement le jour
puisque le bureau d'architecture Hei-
mann, de Reconvilier, vient d'en ache-
ver les plans et que les travaux sont
rois en soumission auprès des artisans
des districts de Moutier, de Coùrtelary
et des Franches-Montagnes, (vl)

BELLELAY

as
ro

Réuni pour sa dernière séance de l'an-
née, le Conseil municipal de Corgémont
s'est notamment occupé d'urbanisme, en
chargeant le géomètre officiel d'établir
un plan de zones. En effet, à la suite
des nouvelles prescriptions cantonales,
la construction d'immeubles de plus de
trois étages est interdite dans les villa-
ges ne possédant pas un tel plan.

Sur le plan financier, les compétences
du Conseil municipal ne répondent plus
aux exigences actuelles. C'est pourquoi
le Conseil proposera aux électeurs lors
de la prochaine assemblée d'augmenter
ces compétences de 2000 à 5000 fr. Par
ailleurs, un subside a été accordé à la
Société des samaritains en vue de l'ac-
quisition et de l'entretien du matériel
destiné aux premiers secours et à l'ins-
truction des membres.

Enfin, le Conseil a décidé de créer
une commission chargée d'étudier le
problème de la rénovation de la halle de
gymnastique. Chez les sapeurs-pompiers,
les mutations suivantes ont été ap-
prouvées. Sont promus au grade de lieu-
tenant les sgt. Fredy Wâlchli et Ro-
bert Widmer. (gl)

Un plan de zones
pour Corgémont

Les f emmes iront-elles
voter f

Une assemblée paroissiale s'est dérou-
lée récemment sous la présidence de
M. André Petignat, instituteur. Les élec-
teurs ont notamment approuvé le bud-
get 1968. Aucun candidat ne s'étant pré-
senté, le poste de secrétaire-caissier de
la paroisse demeure vacant. On envisage
une prochaine assemblée extraordinaire
et on espère jusque là trouver un can-
didat. La proposition d'accorder le droit
de vote eit d'éligibilité aux femmes se-
ra soumise aux électeurs. Peut-être ver-
ra-t-on alors une femme assumer la
tâche de secrétaire-caissière paroissia-
le ? Pourquoi pas ! (by)

EPAUVILLERS

Budget communal
'."¦' mïiêiïdîrë ^-^

Cinquante-neuf citoyens ont pris part
à l'assemblée communale présidée par
M. Arthur Juillerat, maire. Le budget
1968 a été accepté bien qu'il boucle
avec un reliquat passif présumé de
17.490 fr. La quotité d'impôt est de-
meurée inchangée, 2,2, ainsi que toutes
les autres taxes. Une demande de sub-
side pour la rénovation de la ferme de
Sous-Montbautier a été rejetée. L'as-
semblée fut informée des travaux de
goudronnage qui seront entrepris in-
cessamment au village même de Sai-
court. (vl)

SAICOURT

Près de 700 élèves
à l'Ecole prof essionnelle

et artisanale
Il ressort d'un rapport de M. R . Jar-

din, directeur de l'Ecole professionnelle
et artisanale de Delémont, que cet éta-
blissement est actuellement fréquenté
par 692 élèves.

Des locaux seront aménagés dans le
sous-sol de l'Ecole pour installer du i la-
tériel de démonstration pour les mé-
caniciens sur automobiles.

Dès le 1er avril prochain, les appren-
tis bûcherons-forestiers seront réunis
en une classe à Tramelan. Jusqu'ici, ces
derniers étaient intégrés à Delémont,
dans les classes de menuisiers-ébénis-
tes (by )

DELÉMONT

RECONVILIER. — M. W. Girod, di-
recteur de la succursale des Fabri-
ques d'Assortiments réunies de Recon-
vilier est mort subitement. Il avait
subi dernièrement une intervention
chirurgicale et c'est alors qu 'il se trou-
vait à l'hôpital pour un examen que
la mort l'a frappé.

Personne sensible et dévouée, M.Girod fit partie de la commission del'Ecole primaire et de la commission
d'apprentissage.

Nous présentons à sa famille nô-tres vives condoléances, (hg)

CARNET DE DEUIL

lourdes couvertures , u dort jusqu 'aupetit matin.
Son rêve est mêlé de coups de sabots

et de hennissements, qui deviennent
réels à l'aube, l'écurie abritant de su-
perbes bêtes, primées au Marché-Con-
cours de Saignelégi er, l'an passé.

Le matin, à l'heure du soleil levant
et des cheminées f umant comme des
locomotives, le village se détache, féeri-
que, des pâturages et des bois givrés,parés de tous les diamants de Golcon-
de!

Une courte visite chez Monsieur le
Curé apprend à notre homme, que, dès
1429, des feux  ont brillé là, à quelque
dix kilomètres de la frontière . Liée à la
paroisse de Montfaucon , dépendante deSt-Ursanne , l'église fu t  inaugurée en
1664 et dédiée à Saint-Joseph . On l' areconstruite en 1855. La popula tion, qui
n'était , que de 658 habitants, en 1764,
a plus que doublé. Les Jurassiens ro-
mands et les Suisses allemands rivali-
sent d'activité et fon t  de ce coin de
terre typique , un endroit plein de char-
mes et de paix.

Art. STEUDLER.

« Brr » s'exclame Eugène, en tapantdans ses mains », je suis complètement
effourvoyé , avec ce froid de canard, unpeu de brandy de nos montagnes, se-rait le bienvenu.

De la neige j usqu'au haut des bottes
et la nuit toute proche, qui allonge lesombres, démesurément, ralentissent lamarche de l 'infortuné, en pèlerin age
dans les Franches-Montagnes.

Un dur quart d'heure s'écoule I Une
lueur, enfin , et Eugène frappe à la ported'une ferm e à bardeaux, que l'on ou-vre, pourtant, sur sa demande :

— « Hier ? mein Herr ? es ist Bran-
disholz l »

Ahuri, Eugène traduit pourtant , aussi-tôt, à sa façon : « brandons, bouts debois, Les Breuleux. Mais c'est là que
je voulais dormir, précisément ».

Après une soupe à l'oignon bouillante,un petit verre, une pipe , quelques mots
laborieusement échangés avec le paysan,notre homme se blottit dans un tas def o i n  épais heureusement, et fourré de

Feux sur la frontière
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— Je ne voulais pas... de querelle et...
Elle voulait parler , donner la raison de la

venue de Josh à Milrock, mais sa gorge se
nouait .

Elle se leva , le contact des coussins de cuir
lui parut froid , moite. Elle se dirigea vers la
fenêtre , sachant que Kirk attendait , la regar -
dait. Son devoir lui commandait de tout lui
dire.

Pourquoi alors avait-elle l'impression de
couper l'herbe sous les pieds de Josh ? Elle
n'avait rien promis, ne s'était pas engagée à
se taire.

Elle n'avait fait que l'écouter. En soi, c'était
une promesse implicite. Non ! Il l'avait forcée
à entendre. Elle s'effraya de la puissance du
conflit qui se livrait en elle. Il n'y avait aucune
raison 1

Elle fit demi-tour, se retrouva face à Kirk
debout, immobile à côté du canapé. Il avait
une petite ride entre les sourcils. Elle parla
vivement, avant de n'en plus trouver le cou-
rage.

— Josh a été envoyé pour enquêter sur la
Beall Company, sa situation financière.

— Je comprends, dit Kirk.
Etait-il surpris ou s'en était-il déjà douté ?

Impossible de s'en rendre compte .
— Ce n'est pas officiel , ajouta-t-elle vive-

ment. Il ne voulait pas que vous le sachiez.
— Bon, c'est très bien.
La petite ride s'effaça et Maggy respira.
— L'affaire s'est développée de façon spec-

taculaire, ajouta Kirk d'un ton uni. Quelqu 'un ,
sans doute, dans la maison où travaille Josh,
a préféré ne pas se contenter de nos décla-
rations. Que Josh fasse son enquête . Il peut
voir tous ce qu 'il désire. Il ne trouvera rien de
louche — il eut un petit rire bref — c'est pour
cette raison, Maggy, que vous paraissiez si
ennuyée ? Ne pouviez-vous pas avoir un peu
confiance en moi ?

La jeune fille se sentit intensément soulagée.
Elle aurait dû savoir que Kirk réagirait saine-
ment, logiquement.

Mais, maintenant qu'elle avait commencé, il
lui fallait finir.

— Josh a dit aussi que j'étais témoin. H est
persuadé que Lydia a été tuée. Sans moi , on
ne pourrait le prouver. Et, c'est vrai, dans un

sens. Je veux dire... je... je n'ai pas pu Jurer
que Lydia n'était pas congestionnée quand je
l'ai trouvée. Mais plus j'y pense, ajouta-t-elle
avec désespoir, et plus je suis sûre qu'elle l'était.

La porte s'ouvrit et Clara entra dans la
pièce.

— George est ici.
H la suivait. Il marchait à pas lents comme

s'il était drogué ou à demi endormi. Son visage
massif offrait les mêmes taches rouges que la
veille, lorsqu 'il était ivre. Des cernes violets
marquaient ses yeux. Mais il était habillé avec
soin et portait costume et cravate noirs.

Kirk s'avança vers lui, la main tendue. Clara
ferma la porte.

— George , dit-elle d'une voix rauque , pour-
quoi Lydia a-t-elle divorcé ? Y avait-il un
autre homme ?

George se retourna lentement, la regarda
comme s'il ne la voyait pas.

— C'est ce que Josh m'a demandé, ce matin.
Et c'est pourquoi je suis ici.

CHAPITRE XV

Kirk saisit un lourd cendrier de cuivre et le
reposa avec une telle violence que toute la
pièce en résonna. George grimaça. Clara se
tordit les doigts. Kirk, lui-même, parut surpris
et repoussa très doucement le cendrier vers
le milieu de la table de travail . Puis il étendit
la main et décrocha le téléphone.

Un éclair passa dans les yeux de Clara. Elle
se précipita , s'agrippa à l'appareil.

Non !
Un instant, Clara et Kirk donnèrent l'im-

pression d'avoir été photographiés en pleine
lutte.

— Que voulez-vous faire ? demanda George.
Ce fut Clara qui répondit :
— Téléphoner à la police.
— Pourquoi ?
Kirk tenait toujours l'appareil , la main de

Clara appuyée sur la sienne.
— Il le faut , George, dit-il calmement. Je

veux que l'on enquête à fond au sujet de la
mort de Lydia... de celle de Ralph.

George cilla. Il semblait toujours à moitié
endormi. De toute évidence, il n'avait pas
compris la portée des paroles de Kirk.

— Pourquoi ? répéta-t-il.
— A cause de cet abruti de Josh Mason.
Clara retira sa main.
— Tu ne peux pas agir ainsi , Kirk. Le scan-

dale, les journaux... juste avant le mariage I
Maggy sentait ses genoux trembler. Elle

regagna le canapé, s'y laissa tomber, recon-
naissante qu 'il fût là, reconnaissante aussi da
l'intervention de Clara... et cependant troublée
par celle-ci.

S'il était, si peu que ce fût , question de
meurtre, ne valait-il pas mieux, de toute
façon , y répondre ? Le docteur Mason l'avait
fait. Mais il avait pu se tromper. (A suivre).
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ZUSLI AVOUE AVOIR TUÉ MARLIES AMBUHL
La plus grande affaire des annales criminelles lucernoises a trouvé son
épilogue avant Noël. Richard Zusli a avoué tous ses méfaits, de même que
l'assassinat de la jeune Marlies Ambuhl. Le commandant de la police
lucernoise, M. Josef Burkhard a donné hier matin des renseignements à
la presse. II a commencé par l'affa ire de l'attaque à main armée du bureau

de poste d'Emmen.

Lucerne: une grande affaire criminelle trouve son épilogue

Le 8 novembre, au soir , un jeune
homme vêtu d'une salopette portant
une casquette de ski et des lunettes
noires, attaqua le buraliste postal
d'Emmen. Ce jeune homme était Ri-
chard Zusli. Il s'était mis en tête
déjà en automne 1966 d'opérer un
grand coup. C'est alors qu 'il cam-
briola une armurerie genevoise,
s'emparant de deux douzaines d'ar-
mes à feu. Il étudia minutieusement
les lieux aux alentours du bureau
de poste d'Emmen. Pour mettre à
exécution son attaque, 0 vola deux
voitures qui devaient lui faciliter sa
fuite.

Toujours vêtu de son bleu de tra-
vail il entra au bureau de poste , puis
dans une cabine téléphonique où il
mit sa casquette de ski et ses lu-
nettes noires, puis il pénétra re-
volver au poing dans le bureau. Le
buraliste courageusement se défen-
dit, et le bandit tira un coup de feu
qui fort heureusement n 'atteignit
pas l'employé, et s'empara de 29.000
francs, puis réussit à gagner le lar-
ge, malgré tous les barrages de po-
lice.

HOLD-UP A ZOUG
Le second coup du bandit fut l'at-

taque à main armée du bureau pos-
tal de Zoug. Zusli a également avoué
être l'auteur de cet acte criminel
qui s'est produit le 5 décembre. Il
connaissait fort bien les lieux étant
venu à maintes reprises dans les

environs faire du camping. Une fois
de plus, Zusli s'était minutieuse-
ment préparé. Il parvint à s'empa-
rer de 32.000 francs et a pris la
fuite dans la direction du Gothard.
La police réussit à mettre la main
sur l'arme qu 'utilisa l'agresseur à
Emmen et à Zoug.

DU VOL...

Peu avant Noël , c'est-à-dire le 21
décembre, il avoua également avoir
commis le 27 août 1965 le vol au
préjudice de la firme Nielsen que
lui avait suggéré Marlies Ambuhl,
qui à l'époque travaillait dans cette
maison, et qui donna même une
photo de la jeune fille qui devait
aller chercher des fonds à la ban-
que. Pour la circonstance, il dispo-
sait d'une sorte de tunique et d'une
casquette d'agent de police. U réus-
sit à arracher à la jeune fille 93.000
francs qu 'il cacha chez ses parents
à Emmenbruecke.

... AU MEURTRE
Un an après ce vol , Marlies Am-

buhl , qui était à l'époque âgée de
22 ans, était portée disparue. Les
recherches de la police ne donnè-
rent aucun résultat. Selon les dires
de Zusli, la jeune fille reçut de
celui-ci d'importantes sommes d'ar-
gent, mais elle en réclama davan-
tage en lui fournissant d'autres
détails pour ses plans d'agression.

Zusli qui avait déjà ete l'objet de
chantage, prit peur, et se crut me-
nacé. Il craignait aussi que la jeu-
ne fille par ses dépenses exagérées
soit facilement repérée par la poli-
ce. Il lui fixa un rendez-vous à
Lucerne, et vint de Zurich au vo-
lant de sa Cadillac. Selon ses dé-
clarations, ils ne parvinrent pas à
s'entendre, et le jeune homme l'é-
trangla dans sa voiture au moyen
de la ceinture de sécurité, puis il
se rendit avec le corps dans l'auto,
à l'endroit de camping où se trou-
vait sa caravane, c'est-à-dire sur
les rives du lac de Zurich. Il s'em-
para d'une dalle d'égout de 40 kg.
qu'il avait placée sous sa caravane
et qui servit à couler le cadavre
dans le lac. Zusli a donné d'abon-
dants détails sur ce nouveau crime.

Vendredi dernier, le chef de la
police criminelle de Lucerne, M.
Hans Schriber , accompagné de plu-
sieurs fonctionnaires de la police
zurichoise se rendit sur les lieux du
crime. Ils furent unanimes à re-
connaître que les détails donnés
par le bandit étaient plausibles.
Des recherches vont donc être fai-
tes incessamment pour tâcher de
retrouver le corps.

Outre ces quatre cas d'une excep-
tionnelle gravité, Richard Zusli
commit encore d'autres cambriola-
ges et vols, notamment d'armes et
de fusils d'assaut, dans des dépôts
et arsenaux.

Zusli se proposait de commettre
de nouveaux coups. Fort heureuse-
ment, sa carrière de criminel a pu
être « prématurément > brisée. La
police tâchera d'étudier certains de
ses antécédents, car il se peut qu 'il
n'ait pas encore fait connaître tous
ses exploits , (ats)

L'ordonnance sur les mesures à prendre
en cas d'épizootie vient d'être édictée

Dans l'ordonnance de la loi sur
les mesures à prendre pour com-
battre les épizooties (ordonnances
sur les épizooties) qui vient d'être
édictée par le Conseil fédéral , la
réglementation englobe toutes les
épizooties qui doivent dorénavant
faire l'objet de mesures de lutte.
Par la même occasion, on s'est ef-
forcé d'inclure autant que possible
dans la nouvelle ordonnance tous
les décrets du Conseil fédéral et du
département qui, en dehors de l'or-
donnance, réglaient autrefois l'ap-
plication légale de toute une série
de mesures. De ce fait , la nouvelle
ordonnance a pris un assez gros
volume.

Cette ordonnance comprend cinq
parties.

La première partie traite de l'or-
ganisation de la police des épizoo-
ties sur le plan fédéral et dans les
cantons.

La deuxième partie, composée de
15 chapitres, concerne le trafic des
animaux, des produits animaux et
d'autres objets. Sous la nouvelle
dénomination de « laissez-passer »,
on a maintenu le certificat de san-
té qui devait être requis auprès de
l'inspecteur du bétail lors de tout
déplacement d'un animal des espè-
ces équine, bovine, ovine, caprine
et porcine. Les taxes maximums
pour ces laissez-passer ont été
adaptées à la dépréciation de la
monnaie.

ayant trait aux mesures de police
des épizooties dans le commerce
des abeilles et du miel est aussi
une nouveauté. Les prescriptions
intéressant les installations d'abat-
tage contiennent des exigences plus
sévères justifiées par l'hygiène. Une
grande importance est accordée à
la destruction des animaux péris
ou mis à mort pour cause de mala-
die et impropres à la consommation
ainsi que des déchets d'abattages
de ces animaux. L'application cor-
recte de ces mesures n'empêchent
pas seulement la dissémination des
épizooties mais contribue à préser-
ver la salubrité de nos cours d'eau.

D'autres chapitres importants ont
trait aux prescriptions à observer
lors de l'emploi de produits d'ori-
gine animale et des restes d'ali-
ments comme nourriture pour les
animaux, aux dispositions qui con-
cernent les produits servant au
diagnostic, à la prévention et au
traitement des maladies animales.

Enfin, l'ordonnance s'occupe des
mesures de lutte proprement dites.

(ats)

LES PARTISANS DE L'INITIATIVE CONTRE LA SURPOPULATION
ÉTRANGÈRE ONT ADRESSÉ UNE LETTRE AU CONSEIL FÉDÉRAL

A l'issue des débats au sujet de
l'initiative populaire contre la pé-
nétration étrangère qui se sont dé-
roulés dernièrement au Conseil na-
tional, le comité qui a lancé cette
initiative a adressé récemment une
lettre au Conseil fédéral. Au ter-
me de celle-ci , il relève notamment
qu 'il ne pourra être question d'un
éventuel retrait de l'initiative, com-
me l'avait demandé le conseiller fé-
déral von Moos, que lorsque les dé-
cisions que doi t prendre le Conseil
fédéral à ce sujet l'an prochain se-
ront connues. On y précise, en outre,
qu'au cours de ces débats, le but
recherché par cette initiative, à
savoir la réduction du nombre des
étrangers vivant en Suisse, avait été
«en principe reconnu».

Répondant à l'obj ection présentée
par les adversaires de cette initia-
tive selon laquelle la structure de
l'économie suisse serait menacée si
le nombre des travailleurs étran-

gers employés dans les divers sec-
teurs de celle-ci était réduit, le co-
mité rétorque que le texte même de
l'initiative souligne précisément
qu 'il convient de tenir compte de
ce facteur en prenant des mesures
dans ce sens. On y remarque encore
que les chiffres statistiques four-
ni; mensuellement par l'OFIAMT ne
prennent pas en considération le
nombre d'ouvriers étrangers qui re-
çoivent l'autorisation de s'établir
dans notre pays pendant la période
considérée. Ainsi, relève le comité,
ces chiffres étaient de 17.836 pour
1966, alors qu 'à la même période il
y avait 14.874 étrangers résidant
en Suisse qui n'avaient pas d'activi-
té lucrative.

Le parti démocratique du canton
de Zurich , qui a lancé cette initia-
tive, prie en outre le Conseil fédé-
ral de tenir compte du fait que le
nombre des épouses et enfants des
travailleurs étrangers soumis au

contrôle augmente d'année en an-
née, et que cette situation pose cl
et là de sérieux problèmes dans les
écoles et hôpitaux. Le comité estime
que l'on pourrait procéder à la ré-
duction de 5% demandée par l'ini-
tiative en refusant aux étrangers qui
chaque année demandent à résider
en Suisse l'autorisation de s'établir
dans notre pays.

Enfin , le comité en question sou-
ligne dans cette lettre que cette
initiative n'a aucunement été dic-
tée par l'aversion des étrangers mais
bien par le fait qu 'il convient de
garder le caractère typique de no-
tre pays et de lui conserver son
indépendance dans le domaine de la
politique du travail. Il prie donc le
Conseil fédéral de prendre en con-
sidération les arguments présentés
dans cette initiative dans les me-
sures qull décidera d'appliquer à
cet égard, (ats)

Trois graves accidents de la cir-
culation se sont produits pendant
les fêtes de Noël dans le canton de
Lucerne à cause du verglas. L'un
d'eux a fait un mort. L'accident a
eu lieu près de Sempach. Une voi-
ture a dérapé et est venue se jeter
contre un arbre. L'une des passa-
gères, Mme Marie Lutolf, 39 ans, de
Wauwil, a été éjectée et a été si
grièvement blessée qu'elle a suc-
combé pendant son transfert à
l'hôpital. Le conducteur et sa fem-
me ont été grièvement blessés et
ont été admis à l'hôpital de Sursee.

(ats)

Le verglas provoque
un accident mortel
en pays lucernois

Tessin: Noël mouvementé pour la police
Les policiers de la région de Men-

drisio ont eu passablement de tra-
vail au cours de la j ournée de Noël.
Ils ont en effet dû intervenir à plu-
sieurs reprises pour divers vols ef-
fectués dans des appartements de
Mendrisio et des environs. Ainsi, des
habitants de Mendrisio oui ren-
traient de vacances pour passer les
fêtes de fin d'année à leur domi-
cile eurent la désagréable surprise
de constater que des voleurs avaient
pénétré pendant leur absence dans
leur demeure, s'y installant, faisant
bombance, vidant armoire frigorifi-
que et cellier d'où ils firent dispa-
raître les meilleurs crus. Ils avaient
même poussé l'audace à dormir dans
les chambres de la villa. En quit-
tant leur gite éphémère , les «visi-
teurs, ne manquèrent pas d'empor-
ter une somme de mille francs.

La nuit de Noël, à Mendrisio éga-
lement, des inconnus ont pénétré

par effraction dans l'appartement
d'une femme pour y dérober un
montant de 1350 francs. La même
nuit, des malfaiteurs, les mêmes
probablement , enfoncèrent la porte
d'un magasin de tabacs et d'une
station d'essence afin d'y voler de
l'argent liquide et des marchandi-
ses pour une valeur totale de quel-
que 3000 francs.

D'autre part, dans la nuit du 24
décembre, les enquêteurs tessinois
et les inspecteurs de la police ita-
lienne ont effectué, dans l'apparte-
ment du joaillier Schnorf, à Chias-
so, la reconstitution de l'assassinat
d'une jeune fille qui travaillait chez
lui, Mlle Antonietta Ripamonti. L'en-
quête est près d'être terminée, et
Giacomo Ciamboni, directeur d'une
maison de fourrures de Chiasso, a
avoué avoir été l'instigateur du cri-
me, (ats)

Par arrêté du Conseil fédéral  du
26 mai 1967, dont la validité était
limitée au 31 décembre prochain,
les taxes perçues en faveur de la
Caisse de compensation des prix des
œufs  ont été portées , par 100 kilos,
de 15 à 20 francs pour les oeufs
avec coquilles et les oeufs conge-
lés, ainsi que de 75 à 100 francs
pour les oeufs  sèches. Cet arrêté
s'était révélé nécessaire pour assu-
rer à ladite caisse les moyens lui
permettant de financer les mesu-
res complémentaires prises pour
assurer la mise en valeur des oeufs
du pays , mesures imposées en parti-
culier par le manque de débouchés
consécutif à l'importation d' oeufs
étrangers à bas prix et à l'ampleur
de l'o f f r e  indigène . Cette année , ces
mesures ont absorbé 1,2 million de
francs , auxquels correspondent les
quelque 700.000 francs de recettes
complémentaires laissées par la ma-

joration des taxes de la Caisse de
compensation . Au 1er novembre
1967, le solde actif de cette caisse
s'établissait encore à 988.000 francs ,
contre 1.546.000 francs au début de
l'année. De janvier à f i n  novembre,
les oeufs étaient payés aux produc-
teurs 18,93 centimes par pièce , con-
tre 19,87c entimes l'année précéden-
te.

L'évolution du marché et de la
production d'œufs  à l'étranger est
telle qu'il faudra , ces prochains
mois, s'attendre à des importations
de nature à pertu rber le marché in-
digène . C'est pourquoi le Conseil
fédéral  a prorog é jus qu'à f i n  1968
son arrêté du 26 mai 1967 pour assu-
rer à la Caisse de compensation des
prix des oeufs les fonds  dont elle
aura besoin pour financer les mesu-
res complémentaires en faveur du
placement des oeufs du pays , (ats)

Le Conseil fédéral veut assurer
le placement des œufs du pays

L'assemblée communale de Gran-
ges a approuvé le budget de 1968
qui prévoit un boni de 162.434 f r .
Elle a également approuvé le prin-
cipe de réserver la somme de 150.000
francs à l'agrandissement de l'aéro-
drome de Granges, première étape
des travaux prévus , (ats)

Agrandissement
de l'aérodrome

de Granges

Apres la récolte, la Régie fédé-
rale des alcools a procédé à une
nouvelle enquête sur les rendements
dans environ 1100 communes de
toutes les régions de production.
Suivant les renseignements reçus,
la récolte de pommes de terre de
cette année peut être évaluée à
131.000 comme en 1966 et de 122.000
wagons en 1965. Pour une superfi-
cie de 38.000 hectares, la récolte
totale correspond à un rendement
moyen de 344 quintaux par hectare
(1966 : 323 quintaux, 1965 : 293
quintaux).

Le rendement moyen de 344 quin-
taux par hectare constitue un re-
cord. Malgré la diminution de la
surface cultivée, la récolte a été
aussi importante qu'en 1966. Pres-
que toutes les régions de produc-
tion annoncent de bons à très bons
rendements, (ats)

Production de pommes
de terre en 1967

Rendement record Mardi après minuit, un automq-
biliste en état d'ivresse, M. André
Comby, électricien, demeurant à
Lancy, circulait à Genève, route du
Pont-Butin. Il heurta M. Georges
Bignens, âgé de 37 ans, Vaudois,
magasinier, qui le précédait à vélo-
moteur. M. Bignens a le crâne frac-
turé et des lésions cervicales. U fut
transporté d'urgence à l'hôpital
cantonal.
Quant au conducteur, il a été in-
culpé de conduite en état d'ivresse
et de lésions corporelles graves,
avant d'être écroué. (mg)

Genève : arrestation
d'un automobiliste

Le jour de la Noël , un garde-
chasse de la région de Vercorin a
réussi à prendre en flagrant délit
de braconnage, deux frères de Ver-
corin qui chassaient le chevreuil
dans le vallon de Réchy. Gageons
que l'amende sera salée, (vp )

En Valais
Deux braconniers pris

en f lagrant délit

Cest bien
meilleur

avec un verre
de vin
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Une nouveauté réside dans le fait
que les colonies d'abeilles sont éga-
lement soumise à l'obligation du
laissez-passer. Par cette mesure on
compte s'opposer avec succès à la
loque des abeilles, qui s'est très
fortement répandue au cours de
ces dernières années. Le chapitre
« police des épizooties à la fron-
tière » a pour but d'empêcher l'in-
filtration d'épizooties. Le chapitre

UN LAISSEZ-PASSER POUR
LES COLONIES D'ABEILLES

Le Conseil d'administration de
Nestlé Alimentana S A a nommé au
titre de directeur général MM. Cari
L. Angst, André Muller , Joseph Ri-
vollet, avec effet au 31 décembre
1967. (ats)

Nominations à la direction
de Nestlé Alimentana SA
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Accords pétroliers au Moyen-Orient
Deux importants accords pétro-

liers ont été signés au cours du
week-end de Noël au Moyen-Orient.
L'un, samedi à Riyad, entre l'Ara-
bie séoudite et un consortium amé-
ricano-pakistanais ; l'autre, diman-
che à Bagdad, entre l'Irak: et l'U-
nion soviétique.

Au terme de l'accord de Riyad ,
les compagnies pétrolières améri-
caines « Sinclair » et « Natomas »
et une compagnie semi-nationale
pakistanaise ont obtenu des conces-
sions pour l'exploitation de gise-
ments sous-marins du littoral d'A-
rabie séoudite en mer Rouge. En
échange, la compagnie nationale
séoudienne « Pétromine » recevra
14 pour cent de tout le pétrole brut ,
des produits bitumeux et du gaz
naturel produits plus 50 pour cent
des profits des ventes du reste de
la production.

L'accord russo-irakien prévoit que
l'Union soviétique fournira à la
compagnie nationale irakienne des
pétroles l'équipement et l'assistan-
ce technique nécessaires à la pros-
pection dans le Nord de l'Irak ain-
si qu'à l'exploitation des gisements
connus dans le sud du pays ; elle
fournira également les moyens de
transport et de commercialisation

du pétrole produit, et recevra du
pétrole brut en échange.

A Tel-Aviv, les spécialistes esti-
ment que l'accord soviéto-irakien
pourrait bien se révéler être le plus
important de son espèce entre l'U-
nion soviétique et le monde arabe
conclu à ce jour, et qu'il est en tout
cas une nouvelle preuve du rapide
développement de la présence russe
au Moyen-Orient depuis la guerre
de six jours, récentes livraisons
massives d'armes à l'Egypte et à
la Syrie, les visites de navires de
guerre et de bombardiers soviéti-
ques en Egypte et l'activité crois-

sante des conseillers militaires rus-
ses dans la région.

« Vimgt-quatre heures après la si-
gnature d'un accord pétrolier entre
l'Irak et l'Union soviétique, le pré-
sident Abdel Rahman Aref a ac-
cusé l'Irak Petroleum Company d'a-
voir saboté son propre pipe-line à
une vingtaine de kilomètres au sud
des champs de Kirkouk en vue
d'exercer des pressions sur le gou-
vernement de Bagdad. Il a affirmé
que les compagnies étrangères ayant
des intérêts dans l'IPC, ont leurs
propres agents poux ces activités
de sabotage, (upi )

L'Allemagne fédérale aurait mis au point un plan
d *< attaque - éclair > contre les pays socialistes

« Troud., organe des syndicats
soviétiques, écrivait hier que le gou-
vernement ouest-allemand a mis au
point un plan d'« attaque éclair »
contre les pays d'Europe orientale,
inspiré par la stratégie utilisée par
les Israéliens lors de la « guerre des
six jours ». Approuvé au cours d'une
réunion de cabinet le 5 décembre, le

plan, dont le nom de code est
-Fausbpfandunternehmen », a été,
écrit « Troud » « exposé au cours
d'une conférence de presse organi-
sée par le Conseil national du Front
national de Berlin ».

Il consisterait en une invasion en
48 heures des territoires des pays
socialistes sur une profondeur de
130 kilomètres.

« Le but de cette traîtresse attaque
écrit « Troud » est le changement,
sous le couvert de l'OTAN, du statu-
quo en Europe au profit de l'Alle-
magne de l'Ouesit ». (upi)Le trafic touristi que en Suisse pendant Noël

Pendant le dernier week-end , une
constatation s'impose sur le plan
touristique en Suisse : les hôtels
étaient généralement bien occupés
dans les stations d'hiver mais le tra-
f ic  touristique était lui relativement
faible. Ce dernier facteur est prin-
cipalement dû au temps doux, au
fœhn  et au régime de pluie qui a
caractérisé les conditions météoro-
logiques de ces dernières fêtes  de
No ël.

Dans l'Engadine, l'activité spor-
tive a, malgré des conditions d'en-
neigement pas toujours idéales , été
plus intensive encore que lors des
années précédentes. A St-Moritz ,
les pistes de ski sont bonnes, alors
que l'on annonce de la neige pou-
dreuse à Davos et des pistes dures
à Arosa. On y relevait également
une grande activité et la présence
de nombreux touristes.

A Andermatt , que la neige avait
quelque peu boudé jusqu'à mardi
encore, on annonce toutefois de nou-
velles chutes de neige. Bonnes con-
ditions d'enneigement à Engeïberg,
où le versant Engeïberg - Titlis est
particulièremen t favorable aux
skieurs.

Dans l'Oberland bernois, la situa-
tion est à peu près semblable dans

lés stations de Wengen, Murren et
Grindehoald où les hôtels affichaient
complets. A Grindelwald , on a re-
marqué, outre les hôtes suisses, de
nombreux Français.

En Valais, la situation était prati-
quement la même qu'ailleurs. Les
conditions d'enneigement en partie
précaires ont cependant eu des ré-
percussions défavorables dans cer-
tains endroits, (ats)

Une grande partie
des ouvrlérs ltâliéhi. ont

passé Noël en Suisse
Le nombre des travailleurs ita-

liens qui se sont rendus dans leurs
foyer s pour la fê t e  de Noël a con-
sidérablement diminué cette année :
durant la période de l'Avent, soit
du 8 au 25 décembre, 276.700 Ita-
liens ont passé par Chiasso, en di-
rection du Sud , soit 35.300 de moins
qu'il y a une année.

De nombreux travailleurs italiens
ont passé Noël en Suisse. Cela s'ex-
plique en partie par le fai t  qu'ils se
rendront en Italie au mois de mai
pour les élections générales, car le
gouvernement italien leur paiera le
voyage aller-retour, (upi)

Les exportations
horlogères

en novembre 1967

CHRONIQUE HORLOGÈRE

En novembre 1967, les exporta-
tions totales de l'industrie horlogè-
re se sont élevées à 230.433.738 fr.
contre 216.283.145 fr. en octobre 1967
et 213.951.093 fr. en novembre 1966.

Pour janvier-novembre 1967, les
exportations ont atteint le total de
1.962.266.555 fr., soit une augmenta-
tion de 134.043.826 fr. ou de 13°/.
par rapport à la même période de
l'année précédente.

Quant aux exportations de mon-
tres et mouvements, l'évolution a
été la suivante : 6.694.379 pièces
pour 210.845.348 fr. en novembre
1967, contre 6.400.665 pièces pour
197.569.823 fr. en octobre 1967 et
6.160.900 pièces pour 195.233.085 fr.
en novembre 1966. Au cours des
onze premiers mois de 1967, les ven-
tes de ces produits à l'étranger se
sont élevées à 57.245.959 pièces pour
1.775.385.886 fr., chiffre reflétant
une augmentation de 5,2 "Ai en
quantité et de 7,4 % en valeur par
rapport à la même période de 1966.

(ats)

Un tiers des habitants d'Israël sont arabes
1.361.400 Arabes sont passés sous

l'autorité israélienne à la suite de
la guerre des six jours. Ce chiffre
a été établi par la direction centra-
le des statistiques israéliennes après
un recensement effectué à la fin
du mois de septembre.

600.000 d'entre eux vivent en Cis-
jordanie et 66.000 dans la vieille vil-
le de Jérusalem que les Israéliens
considèrent comme intégrée au ter-
ritoire israélien. A Gaza, résident
356.000 Arabes, dans le Sinaï 33.000,
dans le Mont de Golan, à la fron-
tière syrienne, 6400. La minorité
arabe qui vit dans le territoire israé-

lien proprement dit , depuis 1948 s'é-
lève à quelque 300.000 personnes.

Ainsi la population arabe en Is-
raël et dans les territoires actuelle-
ment occupés s'élève à 1.361.400 per-
sonnes.

Quant à la population juive, elle
atteint aujourd'hui 2.371.000 person-
nes, (afp)

Pour une Union nationale des Palestiniens
Le départ de M. Choukeiry de la

direction de l'organisation de libé-
ration de la Palestine ne doit pas
être une simple affaire de personne
ou de règlement de comptes, pense le
journal du parti socialiste tunisien.
«Il s'agit de savoir maintenant si les
Palestiniens ont définitivement com-
pris que leur salut se trouve dans
l'union nationale, dans l'indépen-
dance vis-à-vis de toutes les con-
voitises, dans la coopération avec
tous les pays arabes, dans le refus
de toutes les amitiés exclusives... et
s'ils sont désormais décidés à sor-
tir eux-mêmes leur affaire de l'im-
passe et à trouver la voie de l'ac-
tion positive et efficace».

Pour sa part, M. Hamouda, nou-

veau président de l'organisation de
libération palestienne, a déclaré :
«Nous accueillons favorablement à
l'heure actuelle tous les volontaires
des pays arabes qui voudraient s'en-
rôler dans nos rangs pour combattre
avec nous l'ennemi commun. Toutes
les organisations palestiniennes qui
refusaient j adis de collaborer avec
l'organisation à cause de la présen-
ce à sa tête de M. Ahmed Choukei-
ri exceptent maintenant d'oeuvrer
avec nous».

M. Yehia Hamouda a fai t état no-
tamment de la coopération des or-
ganisations «Al Fatah» et de sa
branche militaire «Assifa» ainsi que
de l'organisation du Front popu-
laire», (upi)

Jim Garrison accuse
Après l'assassinat du président Kennedy

M. Jim Garrison, procureur gé-
néral de la Nouvelle-Orléans, qui,
d epuis un an, mène une enquête
destinée à établir que le président
John Kennedy a été victime, en
1963, non pas d'un tireur isolé, mais
d'une vaste conspiration, a formulé
deux retentissantes accusations au
cours d'une conférence de presse
tenue dans un hôtel de la Nouvelle-
Orléans.

En premier lieu, il a accusé le
président Lyndon Johnson de ca-
cher la vérité au peuple américain,
alors que, d'après M. Garrison, il
était au courant des circonstances
exactes de l'attentat 24 heures après
qu'il eut Meu.

Deuxièmement, M. Garrison accu-
se le «Fédéral Bureau of Investiga-
tion» d'avoir été informé par Lee
Oswald dès le 7 septembre 1963
qu'un complot avait été ourdi con-
tre la vie du président Kennedy,
mais d'avoir négligé d'en prévenir
l'intéressé.

«Lee Oswald, a déclaré le procu-
reur dès le début de sa conférence
de presse, était un agent de la Cen-
tral Intelligence Agency (CIA)» .
Dès le 17 septembre 1963, soit plus
de deux mois avant que le président
Kennedy ne trouvât la mort à Dal-
las, Oswald avait prévenu le FBI
qu 'un groupe de conspirateurs, réu-
nis ce jour-là, avait définitivement
mis au point le piège dans lequel
le chef de l'exécutif devait tomber
au cours de sa visite au Texas.

Le FBI émit aussitôt un message
annonçant que le président Kenne-
dy serait l'objet d'un attentat le 22
novembre à Dallas. «Ce message, af-
firme Garrison, parvint à M. J.
Edgar Hoover (ndlr - directeur du
FBI). Vous pouvez j uger vous-mê-
mes de ce qui fut communiqué au
président, puisque celui-ci fut auto-
risé à traverser Dallas dans une voi-
ture découverte».

Selon M. Garrison, un des indivi-
dus qu'il a accusés d'avoir comploté
l'assassinat de M. Kennedy, le nom-
mé Edgar Eugène Bradley, domici-
lie en Californie, s'efforça* en 1964,
quelques mois après la mort du pré-

sident, d'organiser une campagne em
faveur de l'accession de M. Hoover
aux fonctions présidentielles.

«Je ne voudrais pas, a également
déclaré M. Garrison, que l'on consi-
dérât cela comme une attaque con-
tre les conservateurs. Mais M se
trouve que les individus mêlés à
l'affaire appartiennent à l'extrême-
droite. Ce ne sont pas des commu-
nistes».

REFUS DE COMMENTAIRE
DU FBI

Le bureau fédéral d'enquête (FBI)
a refusé de faire le moindre com-
mentaire à la suite des déclarations
de M. Jim Garrison, procureur du
comté de la Nouvelle Orléans, au
sujet de l'assassinat du président
Kennedy.

On rappelle que cette agence
gouvernementale, ainsi que l'agence
centrale de renseignment (CIA)
avaient déclaré à la Commission
Warren que ni l'une ni l'autre n'a-
vaient employé Lee Harvey Oswald
et qu'elles n'avaient jamais été en
rapport avec lui (afp )

Le procureur général de la Nouvelle
Orléans,' M. Jim Garrison.

Des policiers dotés d'armes à
feu et de bombes lacrymogènes,
ont mis fin à une mutinerie qui du-
rait depuis deux jours dans la pri-
son du district de Cincinatti, dans
l'Etat de l'Ohio, et ont empêché les
279 prisonniers de prendre la fuite.
Personne n'a été blessé.

Les troubles ont débuté quand les
prisonniers réintégraient leurs cel-
lules après avoir fait leur prome-
nade habituelle dans la cour. L'ins-
tallation de sécurité pour la fer-
meture des portes des geôles n'ayant
pas fonctionné, les détenus com-
mencèrent à se mutiner, (reuter )

Mutinerie
dans une prison

américaine

Neuf personnes ont été tuées et
vingt-six autres blessées à la suite
de l'explosion et de l'incendie d'un
autobus.

L'accident s'est produit au mo-
ment où le véhicule se ravitaillait
en essence, à Maipu, localité voisine
de Santiago. Le nombre de morts
pourrait d'ailleurs augmenter car
tous les blessés ont été grièvement
brûlés, à l'exception du chauffeur,
qui n'a été que légèrement blessé.

(afp)

Neuf personnes tuées
lors d'une explosion

au Chili

Le feu s'est déclaré pour une
cause qui n'a pas encore pu être
établie, dans une chambre d'une
maison familiale à Degersheim,
dans le canton de St-Gall. Quand
l'incendie fut remarqué par les ha-
bitants qui dormaient à l'étage au-
dessus, il avait déjà pris de telles
proportions que seul le propriétaire
de la maison parvint à se mettre
à l'abri. Sa femme et son fils de
13 ans ne purent plus utiliser l'es-
calier de la maison. Ils furent sau-
vés par un voisin au moyen d'une
échelle. La maison est complète-
ment détruite et seule une petite
partie du mobilier a pu être sau-
vée. Le propriétaire souffre de gra-
ves brûlures, (ats)

Incendie d'une maison
familiale saint-galloise

Un passant qui se rendait à son
travail, hier matin, a découvert un
homme mort au bord de la Hoelzli-
strasse, à Herisau. La victime était
M. Jakob Bischofberger, âgé de 67
ans, qui vivait seul à Herisau.

L'enquête a démontré que M.
Bischofberger, qui portait une pro-
fonde blessure à la tête, était mort
des suites d'un acte de violence.
Sa mort a été certaiement provo-
quée par un coup qui lui fut porté
au moyen d'un objet non encore
identifié. Comme la victime n'avait
plus sur elle une somme d'argent
qu'elle portait encore la veille au
soir, on en déduit que l'agresseur
l'a dévalisée après lui avoir asséner
un coup mortel, (ats)

Un Appenzellois
est mortellement blessé

par son agresseur

Dans le canton de Fribourq

Un car de la compagnie GFM qui
transportait une quinzaine de voya-
geurs, pour la plupart des enfants
revenant des cours de l'école ré-
gionale de Romont, en direction de
leur domicile, a quitté la route près
de Villaraboud, hier en fin d'après-
midi et a dévalé un talus au fond
duquel il s'immobilisa. Il n'y a pas
eu de morts, mais cinq blessés dont
certains sont grièvement atteints.

(mp)

Un car dévale un talus
Cinq blessés

Les locataires d'une maison de
Wald (ZH) entendirent des appels.
Us découvrirent bientôt dans les
combles une femme de 80 ans, Mme
Marie Rebsamen, dont les vête-
ments étaient en feu. Une ambu-
lance transporta la malheureuse à
l'hôpital cantonal de Zurich où l'on
constata qu'elle avait des brûlures
au troisième degré. L'enquête a
établi qu'elle avait placé devant le
canapé où elle était assise un ap-
pareil électrique. Ses habits prirent
feu , et elle s'enfuit dans la cuisine
et gagna les escaliers où elle s'ef-
fondra, (ats)

Une Zurichoise
grièvement brûlée

Des bijoux pour plus de 360.000
francs ont été volés dans une fa-
brique de joaillerie londonienne.

Equipés de chalumeaux, les cam-
brioleurs ont percé cinq ou six cof-
fres-forts installés dans des pièces
différentes. Pour l'instant, la poli-
ce ne dispose d'aucun indice per-
mettant de retrouver les voleurs.

(afp)

Gros vol de bijoux
à Londres
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2 ?
\ Fêtes de Noël tragiques \\

sur les routes
américaines

y  7
| Les a c c id e n t s  de la route \i, auront été particulièrement £
^ 

meurtriers cette année aux *
p Etats-Unis pendant les fêtes \
£ de Noël. A 9 heures, mardi ^
| (heure locale, soit 15 heures à ?
^ 

l'heure française) , on comp- |
^ 

tait déjà, suivant des statisti- |
^ 

ques officieuses, 673 personnes ^£ tuées sur les routes, alors que £
| le bilan définitif des fêtes de ^
^ 

Noël l'année dernière n'avait ^
£ été que de 600 morts, (upi) 

^

673 morts
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Pour le sénateur Robert Kennedy, un grand nombre
de jeunes Américains sont socialement inadaptés

Le sénateur Robert Kennedy écrit
dans le dernier numéro du maga-
zine *McCall's» , qu'il y  a actuelle-
ment aux Etats-Unis un grand nom-
bre de jeunes Américains qui, bien
que ne présentant pas des signes
extérieurs de « divorce » d'avec la
société, y sont cependant tout aussi
étrangers que les « hippies *, par
exemple.

< Ces jeunes gens, dit le sénateur,
entrent dans une firme , dans des
universités ou dans les cabinets ju-
ridiques, non parce qu'ils pensent
pouvoir leur apporter quelque cho-
se, mais simplement parce qu'ils
sont résignés. »

Pour Robert Kennedy, les diri-
geants américains, au lieu de con-
damner cette jeunesse « rebelle »,

feraient mieux de chercher les rai-
sons dé son divorce et en tirer les
enseignements.

Chez ces jeunes gens, en e f f e t ,
le désaccord et la condamnation de
la société va souvent de pair avec
€ un idéalisme profond et l'amour
du pays . »

Quant à la guerre du Vietnam,
c'est pour la jeunesse américaine
une « pilule di ff ic i le  à avaler », par-
ce qu'elle est enveloppée dans une
réthorique qu'ils ne comprennent
ou n'acceptent pas. »

« Nous parlons, dit-il à ce sujet ,
d'engagements antérieurs, du poids
des erreurs passées. Les jeunes de-
mandent pourquoi ils devraient
payer pour les fautes  commises

avant que la plupart d'entre eux ne
soient nés, avant qu'aucun d'eux
n'ait été en âge de voter. Ils nous
voient dépenser des milliards en
armements, alors que l'ignorance et
la pauvreté subsistent aux Etats-
Unis. *

Les jeunes Américains sont, se-
lon le sénateur, particulièrement
troublés par le sentiment qu'ils ont
« de ne pas avoir voix au chapitre
sur les grands problèmes qui mo-
dèlent leurs existences. »

Et il conclut que les Américains
plus âgés doivent s'efforcer de con-
vaincre les jeunes de participer plus
activement à la vie de leur pays .

(upi)

L'ex-général Jouhaud se repose en Corrèze
Contrairement aux rumeurs qui

avaient couru à son sujet , l'ex-
général Edmond Jouhaud , libéré
vendredi soir de la maison d'arrêt
de Tulle , n'a pas quitté la Corrèze.
Il se trouve à Aubaz ines, une loca-
lité proche de Beynat.

L'ancien chef d'Etat-major de
l'armée de l'air y était en ef f e t  ar-
rivé quelques heures après sa libé-
ration et il n'en était pas reparti.

La propriétaire des lieux, Mme
Graziella Andreatti, est une amie
intime de Mme Jouhaud. Elle avait
invité l' ex-général à rejoindre cette
retraite discrète af in  de lui éviter
le contact des journalistes. Edmond
Jouhaud avait en ef f e t  déclaré aux
policiers chargés de l'escorter dans
Tulle, qu'il tenait expressément à
ne rencontrer personne.

Ces quelques jours lui ont permis

d'e f fec tuer  les premières démar-
ches pour obtenir le passeport grâ-
ce auquel il pourra gagner Malaga ,
en Espagne , selon son désir, (upi)

Une terrible explosion ravage
an immeuble locatif de Moscou

Nuit de Noël tragique à Moscou
où une terrible explosion a par-
tiellement détruit un immeuble
d'habitation. Neuf personnes au
moins ont été tuées et un grand
nombre blessées, indique la police.

Il était plus de 23 heures et la
plupart des Moscovites — qui ne
célèbrent pas la nuit de Noël —
étaient couchés, lorsqu 'une formi-
dable déflagration souffla portes
et fenêtres du quartier Krasnok-
homsky, sur les bords de la Mos-
kova , précipitant les habitants dans
la rue, comme nous l'avons an-
noncé hier en dernière minute.

Coupé comme au couteau, tout
un angle d'un immeuble de six
étages venait de s'effondrer. Des
six appartements de coin, il ne
restait plus que poutrelles tordues
et un amas de béton mêlé de dé-
bris de meubles et de plâtras aux-
quels s'accrochaient encore les res-
tes dérisoires des décorations déjà
en place dans la plupart des foyers
pour les fêtes du Nouvel An.

Toute la nuit, les sauveteurs ont
travaillé à la lumière des projec-

teurs et sous un crachin tenace
venu avec l'adoucissement considé-
rable de la température qui, aux
dires des experts, pourrait bien
être à l'origine de la catastrophe.
On pense, en effet , que l'explosion
est due à la rupture d'une con-
duite de gaz et que celle-ci a pu
être provoquée par les tensions su-
bies par les tuyaux et structures
métalliques du fait de l'élévation
importante (22 degrés centigrades)
et subite de la température.

L'hypothèse semble logique, à
voir la coupure très nette de la
partie effondrée de l'immeuble où
pouvait se situer la conduite de
gaz.

Les habitants de la partie in-
tacte ont été évacués et le quar-
tier a été isolé. Un millier de cu-
rieux se pressaient, hier matin, der-
rière les barricades gardées par des
soldats et des agents de police qui
interdisaient de prendre des pho-
tographies de l'immeuble sinistré,
malgré la distance d'une cinquan-
taine de mètres qui le séparait de
la foule, tandis que se poursui-

vaient les travaux de déblaiement
et de recherches d'autres victimes
possibles.

Deux grues, deux excavatrices et
une cinqantaine de camions ont
fonctionné et les ambuances ont
fait la navette toute la nuit.

Une heure et demie avant cette
terrible explosion , une autre beau-
coup moins grave s'était produite
de l'autre côté de la Moskova, de-
vant un immeuble habité en ma-
jorité par des étrangers. Elle avait
endommagé l'automobile d'un jour-
naliste américain, Henry Bradsher,
directeur du bureau de Moscou de
r Associa ted Pess, qui venait de la
quitter avec sa femme et ses deux
jeune s fils, dix minutes aupara-
vant, au retour d'un dîner chez des
amis. Les mécaniciens appelés pour
constater les dégâts ont attribué
l'explosion à un engin placé sous
le véhicule et non à un défaut de
l'appareillage de la voiture.

S'il s'agit bien d'un acte de mal-
veillance, M. Bradsher se déclare
bien incapable de l'expliquer, (upi)

Le Japon enregistre de très importantes retombées
radioactives après l'explosion nucléaire chinoise

Les services japonais spécialisés
dans la détection des retombées ra-
dioactives, annoncent que des re-
tombées importantes ont été détec-
tées dans la journée de mardi, fai-
sant suite à l'explosion nucléaire à
l'air libre effectuée le 24 décem-
bre par les Chinois. Des échantil-
lons d'air prélevés à une altitude
de 9.100 mètres, comportent 17,960
micromicrocuries de radioactivité
au mètre carré. Ces retombées sont
donc notablement plus importantes
que celles détectées après la plus

forte explosion nucléaire chinoise
de l'année dernière, et qui n'étaient
que de 9,700 micromicrocuries.

Jusqu'à présent, on ne s'explique
pas pourquoi l'explosion du 24 dé-
cembre, pourtant très nettement
moins forte que celle du 28 décem-
bre 1966, a produit des retombées
plus importantes.

Les savants soulignent que, tou-
tefois, les retombées notées hier ne
mettent pas l'organisme humain en
danger, (upi)

La ville d'Anvers possède désormais
le plus long tunnel immergé du monde

Le tunnel routier qui relie actuel-
lemenxt les rives de l 'Escaut à An-
vers est devenu totalement i n s u f f i -
sant en raison de l'augmentation
du trafic qui, à cet endroit , pré-
sente parfois  une intensité de 30.000
véhicules par jour, dont 25 % de
poids lourds.

Il y a plusieurs années , on avait
envisagé une deuxième liaison en-
tre les rives de l'Escaut , ce qui avait
provoqué une vive controverse entre
partisans d'un pont et promoteurs
d'un tunnel. Cette dernière solution
devait finalement être retenue et
les travaux furent entamés au mi-
lieu de 1964, dans le cadre de la
construction de l'autoroute E 3.

Cet ouvrage d'art sera le 4>lus
grand tunnel immergé du monde.
La construction se compose de cinq
éléments préfabriqués de 100 m. de
long, 47 m. 85 de large et 10 m. de

haut. La longueur totale du tunnel
atteindra 690 m. dont 510 m. seront
immergés et 86 m. construits en site
propre. Plus de 44 m. pour le con-
duit de ventilation sur la rive gau-
che.

La largeur totale permettra d'ou-
vrir à la circulation quatre gale-
ries totalement séparées les unes
des autres. Une galerie destinée au
chemin de f e r  et équipée d'une
double voie électrifiée , permettra
des communications ferroviaires
plus rapides avec Gand et la côte.
Une autre galerie sera réservée aux
bicyclettes et aux vélomoteurs. Deux
galeries à trois bandes de roulage
chacune seront destinées à la cir-
culation automobile. Les deux sens
circulatoires ' "seront dotie séparés.
La largeur de Qf taçune de ces gale-
ries est de 14 m. 25, alors que le
tunnel actuel n'a que 6 m. 75 de
large, (ats)

Dans l'Isère, un enfant blessé attend des heures
près du corps de son père écrasé par son tracteur

Un véritable miracle a sauvé le
petit Marcel Vial , un enfant de
trois ans, qui est resté plusieurs
heures blessé, meurtri et tremblant
de froid près du corps de son
père, mort écrasé sous son trac-
teur.

M. Albert Vial , cultivateur à
Reaumont, un village proche de
Voiron (Isère) , rentrait d'une lon-
gue et dure journée de travail et
s'apprêtait à célébrer Noël en fa-
mille. Près de lui , sur le tracteur,
il avait installé son fils. Vers 20
heures, alors que la nuit était tom-
bée depuis longtemps et que le
froid commençait à devenir vif , le
tracteur se renversa sur un che-
min de terre et culbuta sur une
pente. M. Vial , surpris, fut écrasé
et mourut dans les minutes qui
suivirent.

Le petit Marcel, grièvement bles-
sé, avait pu se dégager.

Ce n'est que vers minuit que
quatre jeunes gens qui revenaient
chez eux aperçurent dans les pha-
res de leur voiture une lumière
rouge en contrebas du chemin. Ils
sautèrent. Ils entendirent alors de
déchirants gémissements, ceux d'un
enfant. Les quatre jeunes gens dis-
tinguèrent la masse sombre du
tracteur. Ils dévalèrent la pente et
virent le bambin qui pleurait près
du corps de son père.

Les quatre jeunes gens tentèrent
de soulever le tracteur pour déga-
ger le corps, mais sans succès. Ce
furent les sapeurs-pompiers de Ri-
ves qui y parvinrent, peu après.

Quant à l'enfant , il était trans-
porté à l'hôpital. L'exposition au
froid et à l'humidité l'avait éprou-
vé. Malgré tout , son état était bon
hier matin et ses jours ne sont pas
en danger, (upi)

Avec le retour du froid, l'Allemagne du Sud
et la Lorraine espèrent voir venir la décrue
Le brusque changement de la température et les pluies extrêmement
abondantes tombées ces derniers jours, avaient provoqué de nom-
breuses inondations dans tout le sud de l'Allemagne. Depuis hier, le
niveau des eaux commence à baisser dans les régions inondées de Haute-
Franconie où la situation s'améliore d'heure en heure. Elle est redevenue
pratiquement normale dans le cours supérieur du Main. Mais dans le
secteur de Bamberg, de vastes étendues sont encore sous les eaux. A
l'exception de la route reliant Bamberg à Coburg, interdite à la circula-
tion à la suite de l'effondrement d'un pont, les principales voies de com-

munications sont de nouveau utilisables.

Les rues inondées de la petite bourgade allemande de Gelnhausen.
(Bélino AP)

Jusqu'à présent, ces inondations
ont fait deux victimes en Haute-
Franconie. Un petit garçon de cinq
ans a été emporté à Kronaoh par
les flots de la Hasslach. Près de
cette vile, un homme de 61 ans a
fait une chute dans une tranchée
remplie d'eau et s'est noyé.

Dans les autres régions menacées

d'Allemagne, la situation semble
également s'améliorer.

Situation préoccupante
En Lorraine, la situation demeure

préoccupante, mais le brusque re-
tour du froid dans les Vosges où
la neige avait fait place, hier ma-
tin, à la pluie, permet d'espérer
une accalmie.

A Metz, en début de matinée, la
cote d'alerte de la Moselle se trou-
vait dépassée de 50 centimètres. Le
niveau des eaux était de 5 m. 30
au lieu de 4 m. 80.

De nombreuses rouîtes restent
coupées par les eaux dans la région
de Thionvilie, de Bouzonville et de
Sarreguemines, en Moselle. Dans la
vallée de l'Orne, une lente décrue
est constatée, mais il reste une
cinquantaine de centimètres d'eau
dans les rues de Jarny, à Homé-
court et à Joeuf , en Meurthe-et-
Moselle.

Les inondations ont fait une vic-
time en Meurthe - et - Moselle : il
s'agit d'une septuagénaire, Mme
Eugénie Messelod , de Valhey, tom-
bée dans un ruisseau en crue.

Le mauvais temps est à l'origine
de plusieurs accidents de la route
qui , en Lorraine, ont fait treize
monts et des dizaines de blessés. Le
plus grave de ces accidents s'est
produit sur la Nationale 4, près de
Beauménil, en Meurthe-et-Moselle.
Une voiture, conduite par un in-
valide, M. Krommenacker , âgé de
35 ans, a dérapé à la sortie d'un
virage et s'est écrasée contre un
arbre. Du véhicule, on a retiré
quaitre corps, ceux des parents et
de deux de leurs enfants. Une pe-
tite fille est dans un état grave.

Le Danube gelé
Enfin , le froid devient de plus en

plus r i g o u r e u x  en Yougoslavie.
L'agence Tanjug annonce que la

navigation fluviale sur le Danube
est interrompue sur une bonne di-
zaine de kilomètres dans la région
des Portes de Fer, parce que le fleu-
ve est pris par les glaces.

Des brise-glaces ont été envoyés
pour essayer de creuser un chenal ,
mais la couche atteint , par endroits
huit mètres d'épaisseur, (afp, upi)

c. 

Arrivés dans une frêle embarca-
tion malgré la mer houleuse, douze
Chinois ont débarqué hier à Ma-
cao. L'un d'entre eux s'est laissé
appréhender par les policiers por-
tugais, mais les autres se sont ré-
fugiés sur un brise-lames et refu-
sent de se rendre. « Nous préférons
la mort plutôt que de revenir en
Chine., crient-ils.

Rappelons que, récemmenit, les
autorités de Macao ont conclu un
accord avec la Chine, promettant
de rendre aux Chinois toute per-
sonne venant de Chine communis-
te et se réfugiant à Macao.

Toutefois, après quelques heures,
les réfractaires ont fini par se ren-
dre à la police, (upi)

Douze Chinois
se réfugient à Macao

Eft PERROT DUVAL feMce
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Tel 2 21 23 rt tt'ti m̂ Une sa9e-femme tr°P J°lie " g.ici. __. __ ._ __.o ^r,ii |% o _t; V~s W[

J^̂ S/M ' —affolant les ouailles %liMÈkSÊtÇa... c'est du programme ^̂ "̂  ** d»un curé trop zélé!!! ^cJ^^^^^-%,de NOUVEL-AN /^2rv. f "̂ ^̂ S^^fe#
/^>W  ̂j QUELLE RIGOLADE!!! ^̂ %^%,

* ^ ^ ^ ^
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ADM.S fj mÊfOPVr LE CURÉ ©f LE BON PIEU
| DÈS 18 ANS / / ĵ |f'L^ flSLl 

*̂P"mMI <£F H _an B^WH^- ___*? E__ 
_____ 

W

l ___̂ \ ' '̂̂ . Ĵ <5î "̂e tout dans d'admirables paysages de Sicile !

/f â[  W\^ î̂l/^  ̂ D* d'h 1 
UNE NOCTURNE: 1er janvier à 23 h. 30

x -̂ % M̂r LA DIRECTION Samedi 15 h. - - 20 h. 30

I 

ITALIANI ! . . .  "NP̂  DU CINÉMA PLAZA Dimanche 15 h. - - 20 h. 30
est assumée par le Lundi 15 h- " 17 h. 30 - 20 h. 30

Sabato e domenica aile ore 17.30 niV^MA rv .T? c.r_ Mardi 15 h. - 17 h. 30 - 20 h. 30
il film sarà parlato italiano | 1̂1\JJ.1V1A LUK.U | Mercredi 15 h. - - 20 h. 30
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ŝ  
A vos repas j

Jf de fêtes !
^̂ ^Êi A L'APÉRITIF 1

^̂  # nos feuilletés salés \

COMME ENTRÉE :
# nos canapés

rôjs # coques de vol-au-vent '
*&L # ramequins j
m # pâté en croûte t

tf AU DESSERT :
Çp # nos bûches ¦
È? # tourtes •
S? sur commande : ,
ĵ» # mandarines givrées (

W 0 Eugénies J
K 0 vermicelles glacés i

§ 0  
vacherins glacés J

.-—¦ © Saint-Honoré

f¥vA • bombes j
I» /Ç____?<V / €W~\ e tourtes de la Forêt-Noire JJr \ fl2LS  ̂ AU CAFÉ f
ffi? \Jfyf # nos petits desserts fins «
It - '"̂ T_"̂  

' 
Livraisons à domicile e

f

C 7T***»____^ Parc 11 Tél. (039) 2 30 52 I

1-1 |lJ/i/\ Succursales : |
"' I XA/

 ̂0  ̂ Bois-Noir 41 Tél. (039) 230 67 e
% J Crêt 24 Tél. (039) 2 28 58 É
/s» . fim Le jour de Nouvel-An, nos magasins resteront fermés, mais nous f
/jKj exécuterons la livraison des commandes. f
# 3
Êf%^:

^̂ ^_%-^_%_^_^^_%^5_% î̂^l#_%il

fl_____H___________-___H H___B ___G___9_____________________HI ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^B ĤBB^̂ ^̂ sn̂ ^̂ ĤHraBBi î̂ î Bî î î H
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i <̂ &0Ê \ \\ 
nos propositions... / , &©&- /

1 "\ • • * W* -W Ballons à gonfler V\ /^V _r_ ' '" '
i /T-̂ ^ " ' \ X i l  Chnnpn iiY V)/ I^-Ml ' "
r _ "v//vv-~—__à_i '• /^ v^llctpcclUA r~^J Am^&t'y " /

I \ ^-^SL-V . I  Cotillons ( - 7̂ *̂  - ni à&. - " •
¦'P^> \\ c \ ./-̂ rT^ II Qp/ ẑî i -\\ Serpentins \ • / 

j Wm  
/ ¦¦ f
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X^§M^ 

l ) ) Crackers K ? 
^T^_f

$ A'' "¦¦¦kT) .;(J^-// Plomps à fondre \ \  1p.;--- I

!- ^*/^*/A'̂ ^S>>|\ 
Pour jeux 

et loisirs /"X " /V" \^î*/C"^> " •

1 ^H27J0UETS WEBERV^^tei
. N. • / Rue Neuve 18 K\ ŷ ~'

? j^. A 
LA 

CHAUX-DE-FONDS //>>r̂  - •t "^r̂  ̂Vv TéL 3 30 69 / / î éM) ^̂ ~\ '

\ _— )

En ayant recours à L'IMPARTIAL, vous assurez le succès de votre publicité

¦ __r ___r / _____ _̂y>^
___

r^̂ _l B
. Z* \ r7g / / j ?f k  «fi cherche pour son

R _k _____ ¦— ___i i - - ____/ ___¦__¦__ '
ajH %_B bar ' tea-room

¦ CAISSIÈRE -
¦ DAME DE BUFFET ¦
¦ DEMOISELLE D'OFFICE .
¦ # Caisse de pension fl

% Tous les avantages sociaux
¦ % Semaine de 5 jours par rotations ¦

¦' Se présenter au chef du personnel.

L __.__.__.-__ J
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g En ces jours de l'An 67 - 68 t
g Gargamelle convie son fils Gargantua i
§ et ses descendants en la BRASSERIE _
•*£ ^̂  ^̂  ̂ ^̂  ^̂  ̂ ^̂  5
— Avenue Léopold-Robert :i0 :i T^  ̂ T THT^I ^_^^k T T̂I T _̂l —
2C Téléphone (039) 3 15 27 &•« ^m M 

Wm ¦« 

^
JI PARC POUR AUTOS ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦ ^
5 * ¦• " î
= SAINT-SYLVESTRE 1er JANVIER 2 JANVIER =V .— Blanc de Blanc Dij onnais Entrées au choix : Nos entrées au choix _¦
Q Toast de seigle beurré La Perche en filets _j
___ — ou Galantine du chef -
Q Les Médaillons de foie gras ou Quenelles de brochet Nantua Velouté Saint-Germain Z
— du Périgord , au Sandeman — • aux croûtons -
J£ Jardinière exotique Velouté de volaille _ ï
— aux profiterolles _ ." . .... " . ', _ . s
_£ Tassette de tortue Lady Curzon Spécialités de la Brasserie : j

Sbrinz en naillptt. s La Choucroute Alsacienne 2bbrinz en p_ .Uet.e_ Le Tournedos Champs-Elysées Le Choix de cochonaille Z
= La Demoiselle du Rhin ^.Z^P^IH^ 

Pommes vapeur 

2
-£ en sa poissonnière Gaufrettes Parmentier 

ou 
-

rj lissée mousseline ou - _ __, . . , .Jf . _ Les Filets mignons Langue fraîche braisée 
^= Sorbet Captain Morgan aux morilles du Jura en sauce Kapparis -

_£. _ Nouillettes chinoises Pommes mousseline 
^

T_ Mignons fin filet de veau ou ou -
JC en rêve des gourmets Mode de foie de veau L'émincé de veau au curry *
M Caprices de primeurs à. l'Anglaise Champignons de Paris "__

_ Parmentier gaufrettes Délices bernoises au bacon Les Pâtes au beurre _
>£ Feuilles d'automne aux arômes Jardinière Mimosa Cocotte de salades variées 5

>7 La Ronde des fromages Grand plateau des fromages j
JL Marie Brisard en délice givré de France Les Fromages *
>7 Les chocolats Le Parfait glacé Chantilly Coupe Nouvel-An r
JL et douceurs des dames »

* I 1 *— Nos menus sont servis dans -
HT le cadre type de la brasserie ¦_
T7 bavaroise. JJ
— L'excellente bière du Saumon. -

S L _ I î
5 Prière de réserver vos tables Tél. (039) 315 27 R. SANDOZ-RIEDER 

^

2J. A notre honorable et fidèle clientèle, nous présentons 'i

 ̂
NOS VŒUX DE 

SANTÉ, BONHEUR POUR L'AN 1968 =j

? W 5
«11*11*11*11*11*11*11*11*11*11*11*11 X ll#ll#ll#llxHI#ll#ll*ll£il#lls3HI#ll*

F I —

; HÔTEL-RESTAURANT BELLEVUE
\ AUVERNIER
^ 

Téléphone (038) 8 
21

92

_ VOUS PROPOSE SAINT-SYLVESTRE
; SES SPÉCIALITÉS Menu Fr. 22.-
i Musique et cotillons compris

Filets de perches au beurre _ , _, . , ...
t Palée sauce Neuchâteloise Galantme de volaille
- Filets mignons aux morilles „ . .
t Entrecôte Café de Paris Consommé au porto

Escalope de veau Forestière » _ .. . ,
^ 

" Palee du lac
- — Sauce Neuchâteloise
JT TOUS les vendredis et samedis —
= Tripes Neuchâteloise Petits coqs aux morilles

^ 
Fonds d'artichauts garnis

- Pommes frites
!r Salade

!f Coupe Saint-Sylvestre

£ Noël et fêtes de l'An : MENUS DE CHOIX
= Veuillez réserver votre table à temps, s. v. p.

Dès 1968, fermeture hebdomadaire tous les jeudis
£ R. Dubois-Juillerat
Z 

Salons
Fauteuils
Petites tables
Tables TV
Commodes
Yaisselliers
Combinés
Bureaux
Moquettes
Tapis

Prix avantageux

Hôtel-de-Ville 37
TéL (039) 2 30 89

A VENDRE
peinture Auvernier
slg. E. Sandoz 25.
9. 1886.

TéL (038) 5 87 15

. [ >.

-n-f

______ [P PASSEZ LES FÊ TES
DE FIN D'ANNÉE

" au

LAUSANNE-PALACE
Programme à disposition Tél. (021) 23 87 11

Arrangements spéciaux pour week-end

• 1.

von GUNTEN
Verres de contact
Av. Léop.-Robert 21

Cartes de visite
lmp. Courvoisier S.A.

5 tapis
neufs, superbes mi-
lieux moquette. '¦'•60 x
350 cm. fond rouge
ou belge, dessins
Chlraz, Fr 190.—
pièce (port compris)

Q. KURTH
1038 BERCHER

/ Tél. (021) 818_ 19

r
AGRICULTEURS Pour vos

MACHINES À TRAIRE F. N.
essayez les NOUVEAUX GOBELETS
en vente chez MAX MARCHON,
Envers 12, tél. (039) 3 33 43. Toutes
les fournitures F. N. à votre dispo-
sition.

Régleuse
cherche travail à

domicile (virolages,
centrages) . Travail
soigné.

Faire offres écrites
à Mme R. Boillat,
Ancien-Stand 25,
Montreux.

f  
^

Hostellerie de TÊTE-DE -RAN

Bowle au Champagne -
Vins blancs de Neuchâ-
tel - Moulin-à-Vent en

M^ P*~ magnum - Cafés - Li-
¦p ^_f  ^^k ____. queurs - Transport aller
¦T X • ^r %,J % et retour - Service.

ORCHESTRE - ATTRACTIONS - COTILLONS

-V Tout est compris it
Demandez le menu gastsronomique

Renseignements chez A. WITTWER & Cle, autocars
à NEUCHATEL, tél. (038) 5 82 82.

f 
¦

,
< ¦

: .

' 
' "

_-__ ' ¦ ¦ p • '/_?''"¦

1 
* II* -̂̂ J|̂ 3H_E

Pendant les fêtes de l'An, le

BUFFET DE LA GARE
LA P E R R I È R E

VOUS CONVIE POUR SES REPAS DE FÊTES
DE JOLIS MENUS
SONT A VOTRE DISPOSITION

Se recommande
CHARLES MAURER-VOUTAT
Téléphon e (039) 8 13 80

PRIÈRE DE RETENIR VOS TABLES

¦s- Par la même occasion, j e  présente à mon
¦H- honorable clientèle mes meilleurs vœux
¦a- pour la nouvelle année.

V ,

Y 
Hôtel de la Couronne

LES POMMERATS
Tél. (039) 4 52 25

SAINT-SYLVESTRE - MENU
Souper aux chandelles

Le Saumon fumé
La Viande séchée des Grisons

La garniture Maison

Le Consommé au porto

Le Cochon de lait du pays
Les Pommes mousseline
La Salade de saison

Le Tournedos aux morilles
La Garniture de légumes

Les Pommes chips

La Tourte Forêt-Noire glacée au kirsch

Décor forestier - Cotillons - Musique - Accordéonistes
R. & J. le célèbre couple de variétés humoristiques

Fr. 30.—

Vins de choix — Liqueurs fines

NOUVEL-AN - Spécialités de la maison
Fondue Bûcheron

Entrecôte Pommerais
Truite Couronne

Jambon à l'os chaud et froid
Réservez votre table s. v. p. Famille Gerber

A tous, BONNE ET HEUREUSE ANNÉE

A ¦_.

£ "____^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ~

_ HÔTEL DE L'ERGUEL
= Saint-Imier Tél. (039) 412 64

W Déjeuner et dîner de Nouvel-An
f ENTRÉES MENU

£ Truites de rivière Consommé Chancelière
- (supplément Fr. 2.—)

^ ou
r Délice de Strasbourg Selle de veau à la Reine Margot
^ ou
- Croûte aux morilles ou
_[ ou Tournedos Cendrillon
- Hors-d'œuvre Maison Jardinière de légumes
I " TT Pommes Florentine- A midi _, , . „» , , ,
_ Menu complet Fr. 14.- Salade Waldorf

7 Sans entrée Fr. 12.— —

L Le soir Les Fromages du pays
Menu complet Fr. 15.— Délice glacé de la Forêt-Noire

(y compris danse et cotillons) Friandises

Ambiance et danse par l'orchestre BAMBI, 5 musiciens
Prière de réserver votre table. P. Obrecht-Steiner! HÔTEL DE LA FLEUR-DE-LYS |

 ̂ La Chaux-de-Fonds — Téléphone (039) 3 37 31 #

t MENUS DES FÊTES DE L'AN #

t. SAINT-SYLVESTRE 1er JANVIER 2 JANVIER #
"jy &* 'Tia TéiTinié Bressane^

35
" 

; Lé 'Consommé Célestlhé ' -'¦ '¦> '- -Le Velouté Andalouse .

L'Oxtail clair en tasse Les Endives Flamande* La Truite en papillote ^r
"TA ijes Paillettes dorées — — tf
¦fc Le Caneton nantais à l'orange Les Filets mignons aux morilles vj ,
>j Les Filets de cole Joinville Les Pommes colerettes Le Riz Créole yi

K Les haricots verts au beurre La Salade Mimosa
"v- £V
jT Les Médaillons de veau Cosprons — — *N

r Les Pommes parisienne' La Banane Split Le Vacherin glacé Chantilly £}>

* La Salade impériale 
Le menu Fr. 22.- Le menu Fr. 18.- #

& £.
>* Le soufflé au Grand Marnier yi

<{X Le menu Fr. 33.— 2$

& *.
jy Les soirées seront animées par l'Orchestre « DOMINO » (4 musiciens) yi
K- Noiis présentons à notre honorable clientèle nos meilleurs voeux pour l'an nouveau yi

^LJ^
_A_ _A_ _A_ _A- -A_ _A-

_A,_A_ _A_ _A_ _A_ _A,_A_ _A_ _A_ _A_ _A_ _A^



Hockey sur glace

Championnat suisse
Zurich - Davos 1-6

En championnat suisse de Ligue na-
tionale A, le HC Davos a nettement
battu le CP Zurich , au Hallenstadion,
devant 4500 spectateurs. Les Davosiens
se sont imposés par 6-1 (0-0 4-1 2-0)
face à une équipe zurichoise dont la si-
tuation devient pour le moins inquié-
tante. Plus rapide et légèrement supé-
rieurs sur -le plan technique, les Davo-
siens ont fait la décision , de façon
entièrement méritée , au cours de la
seconde période, en marquant trois
buts en l'espace de quatre minutes.

Marqueurs : Flury (21e : 0-1) , Torria-
ni (22e : 0-2» , Pargaetzi (25e : 0-3 » .
Pargaetzi (37e : 0-4» . Parolini (38e 1-4) ,
Flury (53e : 1-5) , Pargaetzi (57e : 1-6).

Arbitres : Maerki - Gerber (Berne -
Munsingen).

CLASSEMENT
J G N P Buts P

1. Chx-de-Fonds 13 11 0 2 59-29 22
2. Genève-Serv. 14 10 2 2 67-47 22
3. Kloten 14 8 2 4 64-48 18
4. Viège 14 7 2 5 39-40 15
5. Langnau 14 4 3 7 36-35 11
6. Grasshoppers 13 4 0 9 37-49 8
7. Davos 14 4 0 10 48-66 8
8. CP Zurich 14 2 1 11 36-72 5

Suisse bat Finlande, 5 à 4 (2-3, 3-0, 0-1)
Heureux débuts des représentants helvétiques en Coupe Spengler

A Davos, la 41e Coupe Spengler a débuté par une victoire suisse : la. sélec-
tion helvétique, dans le match d'ouverture, a en effet battu la sélection
de Finlande par 5-4 (2-3, 3-0, 0-1). Les Finlandais se présentaient avec
trois joueurs seulement ayant disputé le dernier tournoi mondial et ils se
ressentaient de plus des fatigues de leur voyage. Ils n'étaient arrivés que
dans la journée à Zurich d'où ils avaient été conduits en car à Davos.

Match courageux
des Suisses

Les Suisses ont fourni un match cou-
rageux et ils ont été particulièrement
à l'aise au cours de la seconde période ,
qui leur permit d'ailleurs de forcer la
décision. Les Finlandais avaient fort
bien entamé le match mais ils baissè-
rent pied par la suite, ce qui facilita
grandement la tâche des Suisses. Deux
des buts suisses ont été réussis alors que
les Finlandais jouaient à quatre contre
cinq.

Les Chaux-de-Fonniers
en vedette

Dans la sélection helvétique, Hugue-
nin et Sgualdo ont été les meilleurs en
défense devant un Rigolet excellent. En

attaque, les trois lignes ont laissé bon-
ne impression. Le jeune Urs Lott (17
ans), incorporé à la ligne de Kloten en
remplacement de Ueli Luthi, malade,
s'est fait remarquer par une combati-
vité de bon augure. Il a d'ailleurs réus-
si l'un des buts suisses.

Les équipes
SUISSE : Rigolet ; Huguenin - Sgual-

do, Rondelll - Lott, Aeschlimann - Rey
(Giroud) - Chappot - Piller, Reinhard -
Turler - Henry, H. Luthi - U. Lott -
P. Luthi.

FINLANDE : Ylonen - Koskela -
Maettaenen, Matalamiki - Heikkill .-
Kuismancn - Wahlsten . Jylhae, Tor-
kkel - Mononen - Peltonen, Uotila -
Lantinen - Hasaken, Eiskonen, Hon-
kanen.

MARQUEURS : P. Luthi (2e : 1-0) ;
Lahtinen (4e : 1-1) ; Matalamiki (4e :

1-2) ; Henry (9e : 2-2) ; Peltonen (17e :
2-3) ; P. Luthi (29e : 3-3) ; Reinhard
(31e : 4-3) ; U. Lott (38e : 5-3) ; Tor-
kkel (45e : 5-4).

Rigolet s'est, une fois de plus,
distingué.

Les Soviétiques battent
les Canadiens

Dans le second match de la premiè-
re journée, Lokomotive Moscou a bat-
tu l'équipe canadienne des Kingston
Aces par 2-0 (2-0 0-0 0-0). Les deux
grands favoris du tournoi, que l'on de-
vrait retrouver samedi en finale, se sont
affrontés devant 5500 spectateurs. Cet-
te rencontre au sommet n'a pas tenu
toutes ses promesses. Plus rapides et
plus mobiles, les Soviétiques firent la

décision dès le premier tiers-temps face
à des Canadiens qui n'étaient arrivés
que le jour même à Davos et qui se res-
sentirent des fatigues du voyage. Chez
les Canadiens, le meilleur a été le gar-
dien Perrey alors que chez les Soviéti-
ques la ligne d'attaque Kainenev - Scha-
limov - Safronov se mit particulière-
ment en évidence.

Au total, 16 minutes de pénalisations
ont été siffles contre les Kinston Aces
et 12 contre les Soviétiques.

MARQUEURS : Kosine (8e : 1-0) ;
Safronov (18e : 2-0) .

L'Australie mène (déjà) par 2 à O
Déception chez les supporters ibériques en Coupe Davis de tennis

A l'issue de la première journée du challenge-round de la Coupe Davis,
disputé au stade Milton de Brisbane devant 6500 spectateurs, l'Australie
mène par 2-0 aux dépens de l'Espagne grâce à de nets succès d'Emerson
et de Newcombe face, respectivement, à Manuel Santana et Manuel
Orantes. L'Australie paraît d'ores et déjà assurée de conserver une année

encore le « saladier d'argent », trophée de la Coupe Davis.

L'Espagnol Orantes en action, (bélino AP)

Santana « é touf f é  »...
La grande surprise , mais aussi la gran-

de déception de cette première jour-
née, a été la nette défaite de Manuel
Siantana qui s'est incliné devant le No
1 australien , Roy Emerson , par 6-4,
6-1, 6-1. Ce dernier , toujours excellent
en Coupe Davis, s'est littéralement joué ,
sur son terrain fétiche de Brisbane, du
No 1 espagnol. Emerson, en grande for-
me, et à qui son adversaire ne posa ja-
mais de problème, n 'eut besoin que de
72 minutes pour apporter à l'Australie
le premier point que tout le monde
s'accordait à reconnaître comme le point
décisif de ce 55e challenge-round.

Victoires f aciles
C'est la seconde fois depuis 1950 —

année où l'Australien Frank Sedgman
battit l'Américain Frank Schroeder par
6-2. 6-2 , 6-2 — qu 'un match de Coupe
Davis est gagné si facilement et au

cours duquel le vaincu n 'a marqué
qu 'un minimum de six jeux.

Il a fallu deux minutes de moins (70
exactement) à John Newcombe, cham-
pion de Wimbledon , pour s'imposer au
jeune espoir espagnol Manuel Orantes
(6-3, 6-3, 6-2) et donner à l'Australie le
second point qui lui ouvre la voie d'une
22e victoire dans ce challenge-round que
les Daviscupmen australiens jouen t pour
la 36e fois.

Vers un 5 à 0?
Avant le début de l'épreuve, on pré-

voyait généralement une victoire de 4-1
de l'Australie mais, après la première
journée, plus personne n 'hésite, à Bris-
bane, à prédire une défai te espagnole
par 5-0. Néanmoins, Manuel Santana
répétera peut-être ce qu 'il avait fait
en 1965 où , battu par Stolle lors du
premier simple, il avait triomphé de
Roy Emerson dans le dernier , s'adju-
geant la première place du classement
mondial. Cette année toutefois, il ris-
que d'avoir de plus grandes difficul-
tés à s'imposer à John Newcombe, com-
me Emerson, cherchera sans doute un

succès sur l'Espagnol, même si le match
est joué, ce qui lui permettrait de quit-
ter brillamment le tennis amateur avant
ses débuts chez les professionnels.

Premiers commentaires
Dans les vestiaires, où régnaient tris-

tesse et déception chez les Espagnols et
optimisme chez les Australiens, l'heure
était aux superlatifs :

«C'est l'un des plus mauvais matchs
de Coupe Davis que j' ai vu livrer p ar
Santana» déclarait tristement Jaime
Bartroli , le capitaine de l'équipe espa-
gnole, alors qu'Hagry Hopman , le «pa-
tron-» des Australiens, faisait le pendant
en af f i rmant  : «C' est l'un des meilleurs
matchs qu 'Emerson ait jamais disputé».

Hopman , apparemment pleinement
confiant quant au succès de ses joueurs,
prétendait même que depuis qu 'il di-
rige l'équipe australienne de Coupe
Davis, c'était la pr emière journée de

. challenge round la ' plus aisée qu'il ait
connu. Les statisÇictiies sont, d' ailleurs
là pour le coh'f ï tn ter  puisqûé l en deux
matchs, les Australiens ont gagné
trente-six jeux, n'en concédant que
quatorze.

Toutefois , Hopmann ne suit pas les
pronostics de la plupart des Austra-
liens, qui voient leur équipe triompher
par 5-0. Il se méfie toujours de San-
tana et n'exclut pas l'éventualité d'un
sursaut du No 1 espagnol. C'est d'ail-
leurs sur cela que compte Bartroli pour
sauver la situation qu 'il juge <ztrès d i f -
ficile mais pas sans espoir».

_____________________

Des sauteurs de huit pays ont par-
ticipé au concours international de saut
de Saint-Moritz, qui s'est terminé par
la victoire du Suédois Kjell Sjoeberg.
L'Autrichien Baldur Preiml a dû se con-
tenter de la deuxième place, bien
qu'ayant égalé la meilleure performan-
ce du Suédois (83 m.) et sauté plus
loin sur le total des deux manches. Ses
notes de style ont toutefois été infé-
rieures. Une excellente performance a
été réussie par le Suisse Josef Zehnder
qui, avec notamment un bond de 80 m.
50, a pris la troisième place.

Bonne prestation
d'un sauteur suisse

Partis 179, nous sommes arrivés plus
de 1000, certainement , à la patinoire des
Vernets, ce fameux mercredi 20 décem-
bre que tout le monde attendait impa-
tiemment. Ce soir-là, les hockeyeurs
chaux-de-fonniers , seuls en tête du
championnat suisse de ligue nationale A,
livraient bataille à Genève-Servette
dans son f i e f .  L'a f f i che  promettait. C'est
ainsi que de. nombreux partisans ont
tenu à faire le déplacement du bout du
lac pour.- soutenir les hommes de Pelle-
tier.

Estimé à 10.500 spectateurs, le public
était sans doute composé d' un bon
dixième de Chaux-de-Fonniers. La plu-
part s'étaient rendus à Genève en voi-
ture ou en car, mais nous étions 179
dans ce train spécialement mis sur
rail- par les CFF. Parmi nous, de « pau-
vres » piétons bien sûr, mais aussi plu-
sieurs automobilistes qui préféraient évi-
ter les tracas de la route (ainsi que l'in-
terminable et fatigant retour).

Il est possible qu'il y ait eu de l'am-
biance dans certaines voitures particu-
lières ou dans les cars, mais... Dans ce
train spécial , en fauteui ls  première clas-
se, quel voyage sympathique et confor-
table ! De la gare de Cornavin , des bus
nous ont emmenés sur le théâtre des
opérations où... il a fa l lu  déchanter : la
victoire n'a pas souri aux Chaux-de-
F.onniers, on le sait.

L'enthousiasme n'a certes pas été- le
même au retour, puisque défaite il y
avait eu, mais les sourires n'ont pas
disparu et l'on a gaiement devisé dès la
pilule avalée : il fau t  dire que le voyage
s'est déroulé sans heurt aucun. Et si le
convoi est arrivé avec une demi-heure
de retard sur l'horaire prévu dans la
Métropole, ce ne sont pas les CFF qui
en sont responsables, mais bien l'in-
vraisemblable forêt  de f eux  lumineux
qui jonchent la route et les rues de la
patinoire des Vernets à la gare.

P. A. L.

En train spécial à denève pour
le derby de hockey sur glace

DES TCHEQUES
à La Chaux-de-Fonds

vendredi soir
En match amical, le HC La
Chaux-de-Fonds, renforcé par
Gaston Pelletier recevra ven-
dredi soir l'équipe tchèque de
Iskra-Smrecina, leader de se-
conde division.

¦

Elle aura lieu le 9 j uin 1968,
] à Travers . Ce sera une journée !

de jeux. Le président du C. O. ï
a été désigné en la personne J1 de Me J.-C. Roulet, le vice- _

î président sera Michel Payot, le î
\ secrétaire Lucien Fornoni, le j
? trésorier Bernard Willener, et !
| l'assesseur Raymond Winteregg. J
j La partie technique sera pla- j
! cée sous la direction de Eric I
j Bastardoz (Couvet), nouveau j
( président technique cantonal j

La prochaine fête
neuchâteloise

de gymnastique

-:? _B_____. n*-\V «¦AA.
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TIR A L'ARBALÈTE (!) ET SKI NAUTIQUE EN TÊTE
35 médailles pour les sportifs helvétiques en 1967

Les sportifs suisses ont totalisé
35 médailles lors des champion-
nats d'Europe ou du monde en
1967, contre 32 en 1966. Ce total
impressionnant n'a t o u t e f o i s
qu'une signification relative, étant
donné que seules quelques-unes de
ces médailles ont été gagnées dans
des disciplines olympiques. C'est le
cas pour les rameurs Melchior Bur-
gin et Martin Studach (champions
d'Europe du double seuil), pour
l'équipe suisse de dressage et pour
Blattmann - Hoechner - Wettstein,
troisièmes du championnat d'Eu-
rope des dragons en yachting. Ce
bilan étonnant au cours d'une an-
née préolympique où les champion-
nats du monde ont été assez ra-
res est dû avant tout aux spécia-
listes du tir à l'arbalète, qui ont
totalisé neuf médailles. Il aurait
été plus impressionnant encore si
l'on avait ajouté au total les huit
médailles récoltées aux champion-
nats du monde par les spécialistes
de casting (pêche de précision),
Hansruedi Hebeisen et Paul Slo-
minski.

Après le tir a l'arbalète, les
skieurs nautiques suisses ont été
les plus brillants (le ski nautique
est reconnu par le CIO, mais il ne
figure par au programme des JO).
Au total , Eliane Borter, Jean-Jac-
ques Zbinden, Pierre Clerc et l'é-
quipe suisse ont amassé neuf mé-
dailles, dont une aux champion-
nats du monde.

La répartition
AUTOMOBILISME. — Edgardo Rossi,

champion du monde de karting ; Peter
Schetty, troisième du championnat d'Eu-
rope de la montagne (prototype) | Wer-

ner Rufenacht, troisième du cham-
pionnat d'Europe de la montagne
(grand tourisme) ; Hanspeter Nyffe-
ler, troisième du championnat d'Euro-
pe de la montagne (tourisme) ; équipe
suisse, troisième de la Coupe d'Europe
de karting.

AVIRON. — Melchior Burgin - Mar-
tin Studach, champions d'Europe de
double seuil.

CANOË. — Hans Hunziker, troi-
sième du championnat du monde de
slalom (kayak monoplace).

CYCLISME. — Hermann Gretener,
troisième du championnat du monde
de cyclocross (professionnels) ; Peter
Frischknecht, troisième du champion-
nat du monde de cyclocross (amateurs).

HIPPISME. — Hansjakob Fiinf-
schil ling, champion d'Europe des ca-
valiers ruraux ; équipe suisse, avec
Henri Chammartin, Marianne Gross-
weiler et Hansruedi Thomi, troisième
du championnat d'Europe de dressage ;
Monica Bachmann , troisième du cham-
pionnat d'Europe des cavalières de
concours.

MOTONAUTISME . — Arthur Zart-
mann , deuxième du championnat d'Eu-
rope (jusqu 'à 500 cmc. .

SKI NAUTIQUE. — Eliane Borter ,
ter, troisième du championnat du mon-
de de figures ; Jean-Jacques Zbinden ,
champion d'Europe en figures et en
slalom ; Pierre Clerc, champion d'Eu-
rope de sau t ; Eliane Borter , deuxième
du championnat d'Europe au combiné ,
en saut et en figu res ; équipe suisse,
deuxième du championnat d'Europe
par équipes ; Jean-Jacques Zbinden ,
troisième du championnat d'Europe au
combiné.

TIR. — Tir à l'arbalète. Bernard
Kiener , champion d'Europe aux trois
positions et à genou ; équipe suisse,
championne d'Europe aux trois posi-
tions, à genou et debout ; Georg Win-
zeler , deuxième du championnat d'Eu-
rope à genou ; Bernard Kiener, deu-
xième du championnat d'Europe posi-
tion debout ; Kurt Honegger, troisième
du championnat d'Europe aux trois
positions et debout.

YACHTING — Claude Fehlmann -
Paul Fehlmann, deuxièmes du cham-
pionnat du monde des 505 ; Walter
Meier, deuxième du championnat d'Eu-
rope dea mo___ (ex-aequo avec Meier) i

Blatbmann - Hoechner - Wettstein,
troisième du championnat d'Europe
des dragons.

Hermann Gretener a remporté la
médaille de bronze lors du cham-
pionnat du monde de cyclocross,

(asl)
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Voici notre recette l'œuf et verser également dans la beurrée, la laisser à nouveau lever Répéter les opérations 3 et 4
(maintes fois réussie dans toutes sortes de fours). fontaine. Remuer à la spatule , puis pendant 10 à 15 minutes et jusqu'à ce que la tresse soit terminée.
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CARTES PERFORÉES :
PROFESSIONS D'AVENIR!
Aux Etats-Unis, les postes d'avenir sont principalement
confiés â des personnes connaissant les techniques
d'utilisation des cartes perforées. Cette tendance s'im-
plante maintenant en Europe.

Ne vous laissez pas dépasser

optez pour une méthode
jeune et actuelle

Notre méthode est accessible â tous. N'hésitez pas et
devenez quels que soient votre âge et votre profession

perforateur - opérateur -
programmeur - analyste

En plus du cours normal c cartes perforées », nous vous
offrons en primeur :

— le langage particulier des systèmes IBM 360 j
— le langage commercial universel compatible avec les

machines électroniques de toutes marques.

Etant donné qu'IBM livre plus de 1000 systèmes 360 per
mois, nous renonçons o vous enseigner les langages des
modèles 1401 et 1410 qui sont déjà dépassés.

Cours et travaux pratiques
auprès d'un établissement de Calcul Electronique et de
Programmation

Nom: — Bon a retourner o
Prénom i Tèl.i 
Rue ; , Institut Programex
chez : Age» ch. de Morne. 38
No post. lieu : ,003 Lausanne

-r——; fTT" Tel (021) 23 9.22Profession: - 29

_________________________________-_-_-----------_____________------.

Nous engageons
¦

faiseur
d'étampes
expérimenté dans l'usinage du métal
dur, pour la construction d'étampes
d'horlogerie.

Prière de se présenter, d'écrire ou de télé-
phoner à OMEGA, département du person-
nel de fabrication, 2500 Bienne, tél. (032)
43511.

T ki ______ _________T______ \\ cherche
^4-___E___i'a______i ______! Pour ses rayons de

confiserie - mercerie - passementerie
articles de voyage et papeterie

[ VENDEUSES I
• Caisse de pension ¦

¦ 
• Tous les avantages sociaux
# Semaine de 5 jours par rotations B

_ Se présenter au chef du personnel _

r ">
LECLANCHÉ S. A, YVERDON

engage

mécanicien-
outilleur

expérimenté en petite mécanique ou cons-
truction d'outillages de précision.

Faire offres de service avec -urriculum vitae,
références et prétentions de salaire.

< 4

cherche, en raison de l'extension de son secrétariat général, une

SECRÉTAIRE
de langue maternelle française, possédant de bonnes connaissances «nanglais, et une certaine expérience. Age idéal 23 à 30 ans.
H s'agit d'une fonction requérant le sens de l'organisation et de l'ordre,qui conviendrait en particulier à une personne capable de prendre des
initiatives, aimant les responsabilités et le travail indépendant (corres-
pondance, procès-verbaux, gestion de certains dossiers, etc.)
Date d'entrée à convenir, si possible le 1er février 1968.
Les candidates sont priées d'adresser leurs offres manuscrites accompa-
gnées d'un curriculum vitae et d'une photo récente à l'adresse Indiquée
ci-dessus.

Pour vos jolies
BLOUSES

Grand choix de
DENTELLES

SOIERIES
en tous genres

SOIERIES - LAINAGES
Av. Léopold-Robert 31

1er étage
Tour du Casino

I

Genève
à la place de la Navigation
A LOUEE poux l'été 1968, 1200 m2 de locaux
artisanaux, divisibles, répartis sur 5 étages,
répondant aux exigences de la Loi sur les
fabriques et convenant particulièrement pour
une fabrique d'horlogerie.

S'adresser à: Régie MARTIN & ODY, 10, chemin
Malombré, Genève. Tél. (022) 46 69 22.

< L'Imoartial > est lu oartout et oar tous

A LOUER

LOCAL
d'environ 110 mètres carrés
comme atelier ou entrepôt.
— Ecrire sous chiffre 7) R
27189, au bureau de L'Impar-
tiaL

_£ S. A. M. & Co
|jj J.-Droz 60 Tél. 3 3792

¦_*) machine à repasser
Q machine à laver le linge

ou la vaisselle
par jour , semaine ou mois

M (̂ Un coup de téléphone suffit!
__ : 

/ -i

I

/ ^7\\ 3 duretés
(__/_ v^ 3 teintes
WAlAISig) 3 succès

à_\ TALONNIÈRES
M m STOP-CHOC___ Hf semi-automatiques

M Br TALONNIÈRES

W nnv_3C
2616 RENAN

_____ ¦ Tél. (039) 8 22 44
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BETTY SMITH

COLLECTION « STENDHAL »
ÉDITIONS DE T RÉVISE
Droits réservés Opéra Mundi

Maggy se rappelait l'époque où , enfant , elle
avait essayé de multiplier son capital par une
sorte de martingale en rachetant avec ses
bénéfice s ce qu 'elle avait vendu. Ses parents
lui donnaient cinq cents par semaine. Elle avait
borné d'abord son ambition à souhaiter doubler
son capital. Avec ses cint, cents , elle avait
acheté dix bretzels au boulanger qui les ven-
dait , dans une cave , au prix de gros de deux
pour un cent Empruntant le panier à provi-
sions de sa mère , elle avait passé un bâton
dans l'anse , enfilé ses dix bretzels sur le
bâton , et avait réussi à les vendre dans les
allées du Parc Cooper dans le courant d'un
seul après-midi.

Il semblait facile de doubler de nouveau sa
mise. Le jour suivant , après "a classe , elle avait
acheté vingt bretzels et réussi à les vendre , en
restant dehors un peu plus longtemps. Le
lendemain était un samedi. Maggy avait hésité
entre deux solutions : prendre son bénéfice et
s'en tenir là , ou bien continuer. Elle avait
choisi le second parti , avait acheté quarante
bretzels , mais n 'en avait vendu que deux , car
la pluie s'était mise à tomber. U avait plu
pendant trois jours. Les bretzels avaient ra-
molli ; Maggy avait perdu , non seulement son
bénéfice , mais les cinq cents qu 'elle avait
d'abord investis. En outre , son père s'était
fâché , l'avait forcée à manger , au lieu de pain ,

presque tous les bretzels. Elle s'en était nourrie
pendant une semaine.

L'aventure lui revenait à la mémoire. Elle
pouffa de rire , tout haut .

Bassett leva la tête :
— Vous vous amusez , mademoiselle Moore ?
— Non, Monsieur . Je me rappelais mes

bretzels !
— Vos quoi ? dit Claude , penchant très bas

la tète.
— Mes bretzels . (Elle prononçait : bretzels ,

comme on fait à Brooklyn. Ailleurs , on dit
pretzels. )

Le professeur éclata Je rire . Les hommes
rirent aussi. L'animation gagna les femmes :
la pièce s'emplit du cliquetis des bracelets ,
dérangeant les relents de parfums .

L'un des hommes s'exclama : « Cette petite
est piquante ! » Un autre enchaîna : « Je vou-
drais que ma femme... », mais s. tut brusque-
ment , écartant la pensée coupable ; puis ,
comme pour réparer , ajouta : «En tout cas,
c'est une travailleuse ! »

L'attitude attentive et flatteuse des autres
femmes se détendit. Elles avaient compris
qu 'elles avaient perdu la partie ; cette demoi-
selle Margaret Moore leur avait damé le pion ,
accaparé l'intérêt et l'attention du beau pro-
fesseur ; sous le couvert du bruit que faisaient
les rires , elles se chuchotaient des choses :

— Je ne voudrais pas, disait l'une , qu 'on me
trouve morte dans une robe aussi collante que
la sienne !

— Je parie qu 'elle l'a faite elle-même !
murmurait une autre.

— Oui, et même sans patron !
— Et ce peigne , tout démodé , quelle horreur !
— Je ne voudrais pas me montrer hardie à

ce point ! J'aimerais encore mieux mourir
vieille fille !

Claude tapa sur sa table pour obtenir le
silence.

— Que ceux qui désiren t continuer , dit-il ,
veuillent bien rester et s'inscrire.

Il sembla que tout le monde ne désirait

qu 'une chose : gagner sur-le-champ la sortie.
Quand la rumeur se fut calmée, c'est-à-dire
quand les vagues de parfum cessèrent de
tourbillonner , que le cliquetis des bracelets
mourut , il restait cinq personnes dans la pièce:
trois femmes , le vieillard et Maggy. L'une des
femmes se disait : « Le vieux a peut-être un
fils dont je pourrais faire la connaissance ! »
Une autre , d'environ quarante ans, grison-
nante , pensait : « Il se peut qu 'il ait un frère
plus jeune ». La troisième , essuyant les verres
de ses lunettes, songeait : « Il est difficile ,
quand on est une honnête femme, d'avoir
l'occasion de rencontrer un honnête homme.
Et même n 'importe quel homme ! N'empêche
qu'il vaut mieux passer ses soirées ici que
d'être seule dans ce cabinet sans fenêtre où
je vis ! »

Maggy se fit inscrire la dernière ; tous les
autres étaient sortis. Elle écrivit son nom
lentement , soigneusement ; elle savait que
Bassett la regardait écrire , elle voulait montrer
qu 'elle écrivait bien .

Et lui , l'observant , pensait : « Elle a de belles
mains , bien proportionnées , des mains adroites.
Et , Dieu merci , elle ne taille pas ses ongles en
pointe comme tant de femmes aujourd'hui ! »

Maggy, de son côté , se disait : « Pourquoi , oui
pourqu oi n 'ai-j e pas pris le temps de me
couper les ongles, de les faire briller ? Mes
mains doivent lui paraîtr e affreuses ! »

Elle lui rendit son stylo, qui fuyait , la plume
tournée vers elle, comme les sœurs lui avaient
appris à le faire . Il la remercia d'un demi-
sourire ; elle sourit aussi ; il se leva , fit une
longue inspiration avant de lui dire : « Racon-
tez-moi donc cette histoire de bretzels ! »

— Je vais d'abord ranger le tabouret ! dit-
elle.

Elle alla reporter le siège dans la salle d'eau
du dentiste , en profita pour se regarder dans
la glace. Elle fut tout étonnée d'êtr e la même
qu 'avant , car elle sentait qu 'au cours de la
soirée un grand changement s'était opéré en
elle. Examinant de tout près son visage , elle

se disait : « Comme c'est étrange ! Je ne
connais pas du tout ce M. - assett , et pourtant
j 'ai le sentiment de l'avoir toujours connu ! »
Il lui semblait tout naturel et même parfai-
tement logique , qu 'ils fussent là , ensemble , et
seuls dans cette pièce , un peu comme s'ils
étaient en ménage.

Elle redressa le miroir , qui penchait d'un
côté, vit q_ e l'on avait répandu de la poudre
de riz , essuya le bord du lavabo avec un
morceau de papier hygiénique. Elle fit tourner
le rouleau qui portait la serviette jusqu 'à ce
qu 'elle eût trouvé un coin propre. Enfin elle
rabattit le siège sur la cuvette. Ainsi le réduit
paraissait mieux rangé. Elle y jet a un dernier
coup d'œil avant de sortir , fit : « Là ! », poussa
un soupir satisfait.

Revenue dans le salon d'attente , elle raconta
à Claude Bassett l'histoire des bretzels. Tout
en parlant , elle rangeait les chaises le long des
murs. Les illustrés avaient été déposés sur le
plancher pour faire place aux exemplaires du
Livre de Toutes Choses. Claude voulut les
replacer sur la table. Mais il les prenait pêle-
mêle ; Maggy interrompit brusquement son
récit , poussa un « oh » scandalisé , rangea les
revues , en fit un tas bien propre.

Et Claude se disait : « J'espère qu 'elle n 'a pas
la manie stupide du rangement ! J'aurais vite
fait de l'en guérir ! »

— Donc je possédais vingt cents , poursuivait
Maggy tout en rangeant le canapé qu 'on avait
écarté du mur.

— Laissez donc ! dit Bassett. Vous voilà
toute pâle et navrée de me voir ranger moi-
même ce canapé !...

— Pâle ? Navrée ? fit Maggy, surprise et
intriguée.

Et Claude se disait : « Elle ne comprend pas
la plaisanterie ! Elle n 'a aucun sens de l'hu-
mour ! » Puis , tout haut :

— ... Donc vous achetâtes quarante bretzels...
et 11 s'est mis à pleuvoir.

Maggy venait de ramasse sous le canapé
une houpette tombée au milieu d' un nuage de

MAGGY
LA DOUCE
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Demandez une démonstration au spécialiste en électronique
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t Pour vos cadeaux... t
# «ÊJ
& beau choix de plantes vertes #
# &
# et fleuries - fleurs coupées, etc. •&
# &
# décoration de tables dep. Fr. 3.50 #
h -. ¦&

' ïw "" ti b_— ¦____ — -J_t4i -n_tW__ :. . '- .. . . __*____ ._.,._ . J_____ -__-..--.rr -mi -—.) ( . , f rrmn-TTWiri^m ¦¦L.Li.-.itO3

f  PRIX - QUALITÉ - FRAICHE UR *
$ 

¦ • 

. &

<x &

PiERREFLEURS - Place Neuve 8
<£ Tél. (039) 3 49 80 - LA CHAUX-DE-FONDS #

Une annonce dans «L'Impartial », rendement assuré



poudre. Elle la jeta dans la corbeille à papiers.
Claude se précipita pour la repêcher et la mit
dans sa poche.

— Il faut faire disparaître cela I dit-il. C'est
compromettant I Le docteur Cohen est peut-
être marié 1

Maggy pensait : « Vous aussi, peut-être. >
Comme s'il avait deviné, il se hâta d'ajouter :

« Moi pas ! >
D'abord, elle fut toute surprise ; puis, sou-

lagée, elle acheva l'histoire des bretzels. Claude
Bassett prit ses tableaux, fourra ses livres sous
son bras ; ils étaient là, prêts à sortir. Maggy
jeta sur la pièce un de ces regards comme en
jettent les femmes quand elles sortent d'une
chambre qui leur appartient et où elles ont
mis de l'ordre.

— Bon, fit Bassett. Maintenant je vais re-
monter le chat et chasser la pendule 1

— Comment ?
— Esprit sérieux » pensait le professeur.

« Mon cher Claude, je te préviens ! Elle n'est
pas femme à goûter la plaisanterie ! »

— Rien ! fit-il tout haut. Ce n'est rien 1 Je
plaisantais... Un souvenir d'enfance...

Le doigt tendu vers l'interrupteur , Maggy
s'immobilisa : sur le chambranle de la porte,
elle venait d'apercevoir le mezuzah du den-
tiste. Les Israélites fixent au chambranle d'une
des portes de leur appartement ou de leur
maison un bout de parchemin portant certains
passages de l'Ancien Testament. L'étui qui
l'enferme est un mezuzah.) Cela aussi évo-
quait un souvenir, un souvenir de son enfance
à elle...

Elle se revoyait dans la cuisine d'Ida, une
amie qu 'elle était venue voir avant de rentrer
souper chez elle. Des bougies brûlaient sur la
table ; la cuisine sentait la soupe au poulet
et le poisson frit . Le père d'Ida rentra de son
travail. Il referma la porte, se tourna et, de
deux doigts, toucha le mezuzah.

— Pourquoi a-t-il fait ça ? avait demandé
Maggy, dans un souffle.

Le père avait entendu. Il répondit lui-même :

— C est pour que nous n oubliions pas ! Le
mezuzah contient la prière !

Et il se mit à psalmodier : « Ecoute, ô Israël.
Le Seigneur notre Dieu est le seul Seigneur... >
Cette prière est là 1 Je la touche, et j e me
souviens. Autrefois, dans les temps anciens,
on l'inscrivait sur les piliers de chaque de-
meure. C'était la loi, la loi des Hébreux. »

De nouveau, il récita : « Et tu les inscriras
sur les piliers de ta demeure. » Mais touj ours
nous déménageons, nous autres Juifs. Nous ne
possédons point de maison où écrire la prière.
Le mezuzah est le pilier, le pilier que nous
emportons avec nous, quand nous déména-
geons... >

Maggy pensait : « SI maman était ici, elle
dirait : Les Juifs touchent le mezuzah comme
nous trempons les doigts dans l'eau bénite... »

Bassett vit qu 'elle était restée interdite :
— Dites-moi, dit-il, à quoi vous pensez !
— Comme vous ! A un souvenir de mon

enfance !
Comme ils traversaient le vestibule, Maggy

dit encore : « C'est drôle . On dirait que ce soir
est celui où l'on se souvient des choses d'autre-
fois, quand on était petit enfan t.»

Bassett fut sur le point de répondre qu'elle
ressuscitait son passé afin ae s'en débarrasser,
car elle n'en avait plus besoin, maintenant que
l'avenir se levait pour elle. Au Ueu de cela, il
dit, pendant qu 'ils descendaient lentement
l'escalier : «Je ne crois pas, moi, que vous
ayez j amais été une petite fille ».

— Oh si I fit-elle, soudain comme assombrie.
Et même pendant très longtemps I

Et de nouveau, Bassett se parla : « Je te l'ai
dit, Claude. Attention ! C'est une fille sérieuse!
Et très prosaïque aussi ! »

Us débouchèrent dans la rue et Maggy lui
tendit la main.

— Bonsoir, monsieur Bassett. La leçon m'a
fait grand plaisir 1

— Je suis obligé, dit-il, de passer devant
chez vous pour rentrer chez moi ! Si vous le
permettez, j 'aimerais que nous fissions quelques
pas ensemble.

— Je serais très contente, dit-elle vivement.
— Merci . Où demeurez-vous ?
— Mais... Vous disiez... («Je t'avais averti,

Bassett... ») Nous allons tourner le coin de la
rue ; c'est à trois pâtés de maisons !

— Merci, mademoiselle Moore. C'est bien
« mademoiselle », n'est-ce pas, qu 'il faut dire ?

— C'est bien mademoiselle...
— Les hommes, dans ce quar tier, sont donc

tous aveugles, ou stupides ?
— Oh, mais non !
— Si ! Sans quoi l'un ou l'autre vous aurait

depuis longtemps saisie et mise en lieu sûr,
dans du coton I

— Vous voulez dire : m'épouser ? dit-elle,
avec sa franchise naturelle. Non, personne ne
m'a jamais demandée ! Voyez-vous, j 'ai un
j eune frère et les gens se figurent que c'est
mon enfant ! Il vient d'entrer à l'école. Ma
mère est morte quand il est né. C'est moi qui
l'ai élevé. Je veux dire : les gens qui ne me
connaissent pas, ceux qui viennent s'installer
à Brooklyn...

Brusquement, elle pensa à la cour-jardin de
sa maison, au locataire de l'étage, et, soupirant,
elle ajouta :

« ... De toute façon, un homme n'aimerait
pas épouser une jeune fille et devoir se charger
aussi de son frère ! Et puis, mon père est très
sévère. Il ne permettrait pas que je sorte avec
quelqu 'un... Avec personne ! »

— J'aimerais le connaître, mol, votre père, et
lui serrer la main.

— Mon père, à moi ? fit-elle surprise. Et
pourquoi ?

— Pour damer le pion à tous les garçons, à
tous les hommes ! Pour vous garder prison-
nière. Je veux dire : en sûreté, vous garder
pour moi !

Avec son esprit critique, Maggy pensait : « Il
est bien hardi, bien léger, pas sérieux I » Elle
était presque contente de lui avoir trouvé un
défaut. « Cela m'empêchera de tomber trop vite
amoureuse de lui 1 »

De nouveau , comme s'il lisait dans sa pensée,
11 dit :

— Vous devez penser que j e suis léger, pas
sérieux ?

— Léger ?
Il Insistait :
— N'est-ce pas ?
— Il est vrai que Je ne sais ce que vous

pensez, dit-elle, honnête. Je n'ai jamais connu
quelqu'un comme vous ! Je ne sais si vous êtes
sérieux ou si vous vous moquez de moi !

— De vous ! Jamais 1 fit-Il, solennel. Non, je
suis sérieux. Du moins j' aime à le croire. Je
dis peut-être les choses légèi ement... enfin , je
dis des choses légères. J'ai beaucoup voyagé,
rencontré bien des gens, mais je n 'ai bien
connu personne, et J'ai pris l'habitude de dire
les choses vite et légèrement. Pas eu le temps
de connaître quelqu 'un assez longtemps pour
être sincère... Etre sincère demande du
temps !...

— Vous devez avoir beaucoup voyagé ? dit-
elle, souriante.

H lui je ta un rapide coup d'œil, décida qu 'elle
n'avait pas voulu être sarcastique, qu'elle
n'aurait su comment s'y prendre.

— Oui, pas mal ! dit-il. Et vous ?
— Je ne suis jamais sortie de Brooklyn,

sauf...
— Pour aller à San Francisco ! fit-il, comme

s'il rêvait. Ou à Cincinnati... à Chicago... à
Boston...

— Sauf une fois, acheva Maggy, pour aller
à Boston, c'est vrai I

— Je suis fou, moi, des grandes villes ! dit
Bassett. Denver, par exemple, d'une lieue plus
près du ciel que toutes les autres !

Le ton, autant que le propos lui-même,
avertit Maggy qu'ils n'étalent pas dans les
mêmes dispositions d'esprit. Claude Bassett
vivait dans un monde à lui. • .le eut un frisson ,
pensa : « Quelqu'un est en train de marcher
sur ma tombe I » Elle fit halte ,et lui, qui
divaguait, continuait à marcher, sans se rendre
compte qu'il était seul. Mag_y lui cria : « Bon-
soir ! »

Il pivota sur lui-même, rebroussa vivement
chemin : (A suivre!
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Charbons
dépoussiérés

Mazout
extra-léger

1 ¦_¦ r. A .

Léopold-Robert 135 TéL (039) 343 45

RIEZ ET FAITES RIRE!

"̂ 3? __________ '- t \S- _Si f

Sk _______rfn__-^^̂ K.S /

A vf/ *r __ \ \ / /

Notre choix immense de __^̂ ^̂ ^̂k.
bombes de table et farces f JB
et attrapes, est unique. f *f -^
Profitez-en, car notre Vl QJ X̂JS^ÙT^^
collection a été réassortie. m

w 5 PI. Hôtel de Ville

Sur simple appel au 21168, livraisons à domicile
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Etablissement du Grand-Pont
La Chaux-de-Fonds

Avenue Léopold-Robert 165 - Tél. (039) 231 35
Toujours occasions récentes de toutes marques

- 
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Pour passer de bonnes fêtes .
MANGEZ BIEN... MAIS MANGEZ SAIN I

grâce aux produits naturels

En vente au Magasin

C É R È S
Alimentation naturelle

Av. Léopold-Robert 29, immeuble du Théâtre
Tél. (039) 335 94

v J

PRETS Rapides
Sans caution I

,̂ /fe- , BANQUE EXEL
¦___ ___ ____ !__« avenuel-̂ *\piÇ-_ Ĵ Léopold-Robert 88 S

La ChauX'de-Fonds IOuvert Té, (039) 3 1(5 12le samedi matin

Taxis Jurassiens
LA CHAUX-DE-FONDS

Service joui et nuit

Tél. 2 87 76

Pédicure
soulagement immédiat
Mme F.E. Geiger 25825
Av. L.-Robert 6, 8e
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NOUVEL-ÂN =: Parfums - clips - broches - colliers

POUR VOS SOINS ET MAQUILLAGES - Prière de prendre rendez-vous, s.v.p.l.
Avenue Léopold-Robert 34 - Immeuble de la Préfecture - Tél. (039) 29888
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GRANDE INSTITUTION D'ASSURANCE

cherche

SECRÉTAIRE
de langue française.
Emploi stable.
Caisse de retraite intéressante.

Faire offres avec curriculum vitae sous chiffre
P. M. 27 240 au bureau de l'Impartial.

jp-___J___E_S_l

de VAL-SAINT-LARIBERT-DE-VANNES
et les splendides ÉTAINS anglais et hollandais

Voyez nos vitrines de

porcelaine et cristaux
A. & W. Kauf mann & Fils

Marché 8-10 - Tél. (039) 3 10 56
LA CHAUX-DE-FONDS

t. J

r —>.

Horloger complet
est cherché pour rhabillages soignés en atelier.

Entrée immédiate ou à convenir.

Paire offres à Fabrique d'horlogerie GUT-ROBERT,
Montres Musette , Serre 63, téL (039) 3 26 65.

< L'Impartial > est lu partout et par tous

__—-_-_—-_-----------_----_______________________________ _________-
Le Théâtre populaire romand

cherche une

secrétaire
capable de travailler seule et d'assumer des responsa-
bilités. Entrée le 1er Janvier ou date à convenir.
Faire offres avec curriculum vitae et prétentions de
salaire à l'Administration du Théâtre populaire
romand, Jardinets 6, La Chaux-de-Fonds, tél. (039)
3 74 43.

Importante manufacture d'horlogerie de Bienne
désire s'adjoindre, pour compléter l'équipe de
son bureau technique horloger, un

INGÉNIEUR-TECHNICIEN ETS
en micro technique (technicien-horloger)

ayant, si possible, quelques années de pratique
dans l'élaboration et la construction de calibres
automatiques modernes destinés à l'assemblage
mécanisé.

i

i

Entrée en fonction: tout de suite ou pour époque
à convenir.

Discrétion assurée.

Les candidats voudront bien adresser leurs
offres, accompagnées d'un curriculum vitae, sous
chiffre AS 20.658 J, aux Annonces Suisses S.A.,
13, rue de Morat, 2500 Bienne.

_̂_______________________ ----_-----------------------------_ _̂_H______ --_-----------------------------------

Wj Êj_ S&ttff
_ f  i\\W/j _W_vW/// _̂ Y_ flt__\ cherche pour son rayon m

i _^___H_-__-_k__> _H-_-_(^____-_8 d'électricité

j PREMIER VENDEUR J
9 Caisse de pension

¦ # tous les avantages sociaux ¦

# Semaine de 5 jours par rotations.

B Se présenter au chef du personnel. —I X I *W \ \ . ' fl

LE JOURNAL DE MONTREUX
cherche un

rédacteur
au bénéfice d'une bonne for-
mation et inscrit au registre
professionnel, capable d'assu-
mer certaines responsabilités et
s'intéressant à l'information et
aux problèmes d'intérêt régio-
nal. Ce collaborateur pourrait
être employé à temps complet
ou à mi-temps.

Offres manuscrites avec photo,
curriculum vitae, à adresser à
M. Georges Corbaz, Adminis-
trateur du « Journal de Mon-
treux », av. des Planches 22,
1820 Montreux.

-JE MARC FAVRE
_f i_F-__-7 7 M A N U F A CTURE D 'HORLOGERIE
m̂IJf

ml
LJ BIENNE TEL. 032/22832

engage tout de suite ou pour date d'entrée à
convenir :

horlogers
connaissant bien le réglage, pour retouches
finales

mécaniciens-outilleurs
pour fabrication et ëii'tretien de -'machih'es 'et- '
petits outillages

¦ ¦ ¦

viroleuses-centreuses
de préférence pour travail en usine

visiteur de fournitures
pour son atelier de fabrication

visiteuse de fournitures
pour son Bureau central

ouvrières
pour mise à l'heure et vibrograf

remonteuses
pour différentes parties (débutantes seraient
volontiers formées par son personnel spécialisé)

Prière de se présenter ou d'écrire au Service du
personnel, 23, rue de l'Allée, 2500 Bienne.

_____¦___¦ E___i______i_____y____3lb___fl_____H
Pour le DÊCOTTAGE et la RETOU-
CHE de chronomètres-bulletins, nous
engageons

horlogers complets
horlogers régleurs-

retoucheurs
qualifiés.

Prière de se présenter , d'écrire ou de
k téléphoner à OMEGA, département du

personnel de fabrication, 2500 Bienne, tél.
(032) 43511.

i.

Fabrique d'horlogerie de la place
cherche

SECRÉTAIRE
bonne sténodactylo et capable
d'effectuer tous travaux de bureau,
connaissance de l'allemand et de
l'anglais souhaitable mais pas In-
dispensable.
Horaire à convenir.
Entrée dès le 1er février 1968.
S'adresser à Montres DRAGA,
René Bloch & Cie, Léopold-Robert
66, ou téléphoner au (039) 344 08.

Fabrique de plaqué or cherche
tout de suite ou pour date à con-
venir,

une visiteuse
à plein temps, et

une employée de bureau
à la demi-Journée. — S'adresser a
MM. ARM & SANDOZ, Jardinière
129, La Chaux-de-Fonds, tél. (039)
2 1437.

BAR A CAFÉ cherche

sommelière
Bon gain assuré. Semaine de cinq Jours
Téléphone (038) 71160.

,

I
Importante entreprise des Montagnes neuchâteloises cherche

une
secrétaire qualifiée

possédant si possible quelque expérience des travaux d'un secrétariat de
direction.

Age minimum 25 ans.

Langue maternelle française, parfaites connaissances de l'anglais, connais-
sances d'allemand souhaitées.

Après une période de mise au courant, cette collaboratrice se verra
confier la rédaction de certains procès-verbaux, la responsabilité du dossier
général des brevets, ainsi que la correspondance d'une manière indé-
pendante.

Elle devra faire preuve d'initiative, d'ordre et de discrétion.

Entrée en fonction le plus rapidement possible.

Faire offres manuscrites accompagnées d'une photo et d'un curriculum
vitae complet sous chiffre 55169 N, à Publicitas S.A . 2300 La Chaux-
de-Fonds.

V J
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SONT À VOTRE SERVICE
24 heures sur 24 heures

Pendant les fêtes de Nouvel-An nos services seront renforcés.

Possibilité de réserver d'avance les courses.

Nos meilleurs vœux à notre fidèle clientèle pour l'an nouveau.
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et 20 h'301_B i'_ K_____--__inr,tt*'ri I ie ans
_ Un film héroï-comique de René Clair

Avec Jean-Pierre Cassel, Marie Dubois, Jean Richard
LES FÊTES GALANTES

¦ Une histoire pour rire
¦ où l'amour et les tambours y font bon ménage

¦ _ 3 H 3 __\_\ ________ 15 h- et 20 h- 30

La réédition de l'année avec les deux géante du cinéma
Gary Cooper , Burt Lancaster

" VERA CRUZ
¦ Un film de Robert Aldrich

Scope-Eastmancolor '16 ans Parlé français
M L'un des dix meilleurs westerns de l'histoire du cinéma

B2___E_5__E____t_____l 20 h' 30
cinéma d'art et d'essai

H En première vision Explore l'insolite !¦ LA PEUR ET L'AMOUR
a Le film réaliste de Max Pécas 20 ans révolu s
¦ Claude Cerval, Vera Valmont .'Milanka Nervi , Pierre Tissot

15 h. et 17 h. 30: LA RUËE VERS L'OR, avec Chariot

I Jk _________ _4 ___£____ M I» . 30, 20 h. ;î0

Le film à voir et à revoir

I LA MÉLODIE DU BONHEUR
En couleurs En 70 mm. Parlé français

Enfants admis en matinée

|- ._ _ r_g| _h ,̂f& $^_7
__ 15 h., 20 h. 30

La comédie la plus farfelue de l'année 1
Le nouveau succès de Walt Disney

| 4 BASSETS POUR 1 DANOIS
! Avec Dean Jones, Suzann e Pleshette

Un merveilleux spectacle pour petits et grands
Technicolor - Parlé français - Enfants admis en matinée

*g_T»__ l __________________ 15 h -i 20 h - 3°
Revoilà le film aux 5 Oscars de Walt Disney

g MARY POPPINS
Avec Julie Andrews, Dick Van Dyke

f â  Technicolor Enfants admis en matinée

50 duvets
neufs, 120x160 cm.,
belle qualité légers
chauds

Fr. 35.— pièce
(port compris)

G. KURTH
1038 BERCHER

Tél. (021) 81 82 19

Tél. 2 98 22 CHARLES BERSET Jardinière 87
Gérant d'immeubles et administrateur de biens

IMMEUBLE A VENDRE
Quartier de Bellevue.

maison ancienne avec 9 appartements.

_^̂ ""^
Théâtre Saint-Louis — La Chaux-de-Fonds
29, 30, 31 décembre 1967 et 1er janvier 1968, à 20 h. 30
31 décembre 1967, unique matinée à 15 h.

i COUP •
™ DXANON

animée par la «Troupe à Canon »
Des sketches, du rire, de la fantaisie , des chan-
sons, etc., tout pour passer de joyeuses fêtes
Prix des places: Fr. 4.— et 5.—
Location: Grisel Tabacs, av. Léopold-Robert 12, et à la
caisse du Théâtre Saint-Louis, tél. (039) 3 30 15, une heure
avant les représentations

i

A LA TRICOTEUSE AU G R I F F O N
Rue de la Balance 13 Rue du Marais 11

LA CHAUX-DE-FONDS LE L O C L E
Tél. (039) 2 47 03 Tél. (039) 5 69 33

GRANDE VENTE
DE

LAINES
à Fr. 1.50 et Fr. 1.95 net

la pelote

+ un cadeau apprécié

ET NOS MEILLEURS VŒUX DE FIN D'ANNÉE

Restaurant des Tunnels
Menus

SAINT-SYLVESTRE
à Fr. 16.—

Pâté de foie
ou

Terrine du Dézaley
Consommé cheveux d'ange
Roulade de veau à la crème

Jardinière de légumes
Pommes frites

Salade
Dessert

1er JANVIER
à Pr. 14 —

Délices des Grisons
ou

Pâté de foie
Potage Julienne

Filets mignons aux morilles
Jardinière de légumes

Pommes frites
Salade
Dessert

AMBIANCE DU TONNERRE
Se recommande : F. Thiébaut

PA 57/21 FHF
Atelier de terminages spécia-

lisé dans ce calibre cherche

pour compléter sa production

1000 à 1500 pièces par mois en

qualité CTM. Livraisons régu-

lières et qualité sérieuse ga-

rantie. Faire offres sous chiffre

M. W. 27966, au bureau de

L'Impartial.

f/r/ nr/tufe ̂^gm fit
herniaireMiïj  ES m

chez : B̂mW^
Y. REBER bandagiste

fg de l'Hôpital 19, Neuchâtel, tél. 038/5 14 5

Nouvel-An
un dessert glacé

Nos spécialités :

Coupes de fruits
Timbales napolitaines
Vacherins
Bombes maison

M. SCHMID

Confiserie 0/Tliv»ervA
Av. L.-Robçrt 66 Tél. (039) 3 16 68
X" T " .(SUD V ¦ i | , .&ar " "  " i' "" j _Mi: "T

"ï ' »

r >
Si vous désirez

un bon

poulet tendre
un excellent >

poisson frais
adressez-vous

AUX MAGASINS
DE COMESTIBLES

RUE DE LA SERRE 59
AVENUE CHARLES-NAINE 7

\jjfy Grand choix d'oies, dindes, canards,
Jpp poulets de Houdan frais, pigeons, pou-

les, lapins du pays, gigot et civet de
chevreuil, crevettes, moules, escargots

POISSONS DU LAC

<_____I____P*^'ajJSL POISSONS DE MER

VINS FINS
SALAMI - VIANDE SÉCHÉE - JAMBON

Se recommande : F. MOSER
Téléphone (039) 2 24 54

i

Y un "̂ ftp̂ ss js_s|
nom sûr flMÉdài Espour vos I

^
rêts ĝgBBB

^̂ r Veuillez me faire parvenir votre documentation.

Hr Nom: Prénom:

W Rue:

F Localité: 17

Personnel féminin
est demandé au mois, éventuellement
à la demi-journée. Faire offres ou

se présenter : CHEMISES EXPRÈS,
Léopold-Robert 70.

MEUBLES
D'OCCASION

A vendre , 1 piano
noir , cordes croi-
sées ; 1 table avec
2 fauteuils, bois
brûlé ; 1 divan-lit
et 2 fauteuils as-
sortis ; 1 armoire à
glace à 1 porte ; 1

- lavabo marbre ; 1
table ronde ; 1 ta-
ble de cuisine avec
4 tabourets ; 1 ta-
ble noire ; 1 cuisi-
nière à gaz , 4 feux ,
2 fours ; 1 régula-
teur.
S'adresser à René
DROZ, Fritz-Cour-
voisier 53, tél. (039)
2 69 30. 

A vendre, pour cau-
se de départ

salon
moderne
à l'état de neuf. Ba:
prix.

Tél. (039) 2 09 05.
aux heures des re-
pas.
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Délais pour la remise des
annonces de Nouvel-An

j pour l'édition du samedi 30 décembre 1967 :

' vendredi 29 décembre à 9 h.
3

pour les éditions des
mardi 2 janvier et mercredi 3 janvier 1968 :

vendredi 29 décembre à 9 h.
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Dr Marcel GRE UB
vous souhaite de joyeuses fêtes

et une bonne année

Il vous informe que son cabinet médical sera
fermé du 27 décembre 1967 au 14 janvier 1968

UNE BELLE AZALÉE?
C'est une idée pour souhaiter la bonne année.

Mme p. GUENIN-HUMBERT
fleuriste-décorateur Av. Léopold-Robert 12 Tél. 039/2 1060

OUVERT le 31 décembre jusqu 'à 16 heures
les 1, 2 et 3 janvier seulement le matin.



Vie et métier : boucher-charcutier

Les Suisses mangent beaucoup de
viande, ce qui représente beaucoup
de bétail à abattre et beaucoup de
travail poux les bouchers-charcu-
tiers. C'est donc un métier que l'on
peut recommander sûrement, d'au-
tant plus que la main-d'œuvre qua-
lifiée fait défaut : les jeunes gens
ayant terminé leur apprentissage
trouveront sans peine un emploi,
souvent bien rétribué.

Le métier de boucher-charcutier
est vaste et complexe ; il faut d'a-
bord préciser que l'apprenti fait le
tour complet de la profession et
qu'il se forme aussi bien dans la
boucherie que dans la chaircuterie.
Les machines automatiques vien-
nent le soulager dans les plus <gros
travaux, mais cela reste avant tout
un métier majnuel. H faut insister
sur les nécessités de l'hygiène.

H faut être d une extrême pro-
preté, d'une grande habileté, sou-
tenue par un coup d'œil sûr et le
« sens > de la viande.... et de la
clierutèle. Les travaux annexes sont
nombreux, depuis l'eratre-ien des
cuirs à la vente de la viande, en
passant par l'achat du bétail et
l'aiguisage des couteaux.

Les connaissances professionnelles
sont variées et peuvent être ac-
quises, en complément indispensa-
ble pour la maîtrise fédérale, à
l'Ecole suisse de boucherie-charcu-
terie, à Spitz. « Un bon boucher est
un homme heureux » ; mais qu'est-
ce qu'un bon boucher ? Cette émis-
sion, réalisée en décembre 1964 par
Yvan Butler et Jean-François Ni-
cod le dira.

(TV romande)

Horizontalement. — 1. Appréhende.
Doux et caressants. Est redoutable
quand il déborde. 2. Décider d'une fa-
çon définitive. Raidie. D'un auxiliaire.
3. Article. Grand marché public. Fait
venir. 4. La petite connaissance d'un
Anglais. Possessif. S'entend dans la cli-
que. Epreuve imposée aux candidats
dans un examen. 5. Possède. Chacun
connaît celui qu'a rapporté l'Histoire
et dans lequel Cambronne a amassé
sa gloire. Il peut aller jusqu 'au crime
par dévouement. Lettre grecque. 6.
Grande quantité. Préposition. Person-
nes. 7. Affluent du Rhône. Se trouve
dans la racine d'iris. Les chasseurs ju-
rent d'avoir sa peau. 8. Font partie du
matériel du jeu de golf. Déroulements
obligatoires des cérémonies. D'un auxi-
liaire. Pronom.

Verticalement. — 1. On y fait la ven-
dange. Jette par terre. 2. Elle peut vivre
sans travailler. 3. Cette personne-là
commence à blanchir. Manifestation de
piété. 4. Pronom. Remuées. 5. Entend
bien des cantiques. Sa langue n'est plus
parlée. 6. H offre son refuge aux im-
prudents posants que guettent cha-

que jour de nombreux accidents. 7. Af-
firmation. Canton. 8. Conjonction. Ap-
paraît parfois sur l'écran des cinémas.
9. Ce qu'est la vie pour beaucoup de
gens. Adverbe. 10. Déchiffré. Ils prê-
tent leur concours. 11. Fera l'affaire.
Préposition. 12. Claire. Possessif. 13.
Port marchand. Qui n'a pas de papil-
lons noirs. 14. S'appelle maintenant le
Danube. 15. Sont quelquefois nombreux
dans une course. 16. Impudent. Bonne
pour la poubelle.

SOLUTION DU PROBLÈME
PRÉCÉDENT

Horizontalement. — 1. Editée ; grils ;
abs. 2. Mêlait ; renié ; gré. 3. Un ; bra-
ve ; ne ; peut. 4. Iole ; ive ; sol ; le.
5. Agra ; étêta ; suce. 6. Craindre ; la ;
mort. 7. Tel ; oie abuseras. 8. Ere ;
été ; sexes ; se.

Verticalement. — 1. Emu ; acte. 2.
Dénigrer. 3. Il ; orale. 4. Tablai. 5. Eire ;
Noé. 6. Eta ; édit. 7. Vitrée. 8. Grevée.
9. Ré ; et ; as. 10. Inn ; Albe. 11. Lies ;
aux. 12. Se ; os ; se. 13. Plumes. 14.
Age ; cor. 15. Brûleras. 16. Sète ; tsé.
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SOTTENS : 12.05 Au carillon de midi
12.35 10 - 20 - 50 - 100 ! 12.45 Informa-
tions. 12.55 Feuilleton. 13.05 Les nou-
veautés du disque. 13.3o Musique sans
paroles. 14.00 Miroir-flash. 14.05 Réa-
lités. 14.30 La terre est ronde. 15.00
Miroir-flash . 15.05 Concert chez soi.
16.00 Miroir-flash.' - -46.06 Le rendez-
vous de seize heures. 17.00 ^Miroir-flash.
17.05 Perspectives. 17.30 Jeunesse-Club.
18.00 Informations. 18.10 Le micro dans
la vie. 18.45 Sports. 19.00 Le miroir
du monde.. 19.30 Bonsoir les enfants I
19.35 La Fa Mi. 20.00 Magazine 67.
20.20 Ce soir, nous écouterons. 20.30
Les concerts de Genève. 22.30 Informa-
tions.. 22.35 La semaine littéraire. 23.00
Au pays du blues et du gospel. 23.25
Miroir-dernière. 23.30 Hymne national.

2e Programme : 12.00 Midi-musique.
18.00 Jeunesse-Club 19.00 Emission
d'ensemble. Per i lavoratori italiani in
Svizzera. 20.00 Vingt-quatre heures de
la vie du monde. 20.20 Feuilleton 20.30
La Séparation des Races. 21.50 Les
grands festivals européens de Jazz. 23.00
Hymne national.

BEROMUNSTER: Informations-flash
à 15.00, 16.00. 23.15. — 12.3Q Informa-
tions. 12.40 Commentaires. Compli-
ments. Musique. 13.00 Disques. 14.00
Récit en patois. 14.30 Musique italien-
ne. 15.05 Quintette. 16.05 Jeunes so-
listes. 16.30 Thé dansant. 17.30 Pour
les enfants. 18.00 Informations. Météo.
Actualités. 18.20 Sérénade pour Isabelle.
19.00 Sports. Communiqués. 19.15 In-
formations. Echos du temps. 20.00 En-
semble champêtre. 20.15 « Ramseyers
wei ga grase... ». 21.15 Ensembles po-
pulaires suisses. 22.15 Informations.
Commentaires, Revue de presse. 22.30

Tout n'est pas triste dans la presse
mondiale.

MONTE-CENERI: Informations-flash
à 14.00, 14.30, 15.30, 16.00, 18.00, 22.00.
— 12.10 Musique. 12.30 Infonnations.
Actualités. 13.00 Club du disque. 13.20
Rhapsodie hongroise. 14.05 Juke-box.
14.45 Disques en vitrine. 15.00 Choisi
pour. vous. 15.15 Les grands interprètes.
16.05 Coriftert . < , . 17.00 Radio-jeunesse.
18.00 En musique. 18.3o Los Treboles.
18.45 Journal culturel. 19.00 Tangos.
19.15 Informations. Actualités. 19.45
Mélodies et chansons. 20.00 Le monde
du spectacle. 20.15 Le Dernier Rêve
de Catri, radiodrame. 20.55 Intermède.
21.00 Orchestre Radiosa. 21.3o Musique
légère. 22.05 Documentaires. 22.30 Pia-
no. 23.00 Infoimattons. Actualités..
23.20 Musique. 23.30 Reflets suisses.

JEUDI
SOTTENS : 6.10 Bonjour à tous! 6.15

Informations. 7.15 Miroir-première. 7.25
Le bonj our de Colette Jean. 8.00 Miroir-
flash. 9.0o Miroir-flash. 9.05 Les sou-
ris dansent. 10.00 Miroir-flash. 11.00
Miroir-flash. 11.05 Emission d'ensem-
ble. 12.00 Miroir-flash.

BEROMUNSTER : Informations-flash
à 6.15, 7.00, 9.00, 10.00, 11.00. — 6.20 Dis-
ques. 7,10 Musique. 7.30 Pour les au-
tomobilistes 8,3o Disques. 9.05 Kaléi-
doscope berlinois. 10.05 Concert popu-
laire. 11.05 Emission d'ensemble. 12.00
Piano-cocktail.

MONTE-CENERI : Informations-flash
à 7.15, 8.00., 10.00. — 6.35 Bande so-
nore. 7.00 Musique. 8.3o Suite de dan-
ses antiques. 8.45 Disques. 9.00 Radio-
matin. 11.05 Les heures de la musique.
12.00 Revue de presse.

15.30 Coupe Spengler
17.00 Rondin, picotin...
17.15 Le cinq à six des jeunes
18.15 Les Bâtards des Canaux

et Histoire de Chats
Deux films réalisés par Jacques
Thevoz.

18.45 Téléjournal
18.50 Vie et métier

L'émission d'orientation profes-
sionnelle.
Voir ci-contre.

19.25 Trois petits tours et puis
s'en vont

19.30 Sébastien parmi
les hommes
7e épisode du feuilleton.

20.00 Téléjournal
20.20 Carrefour
20.35 1967 en images .

La revue des événements de
l'année.

21.35 Coupe Spengler
Sélection nationale suisse - Lo-
komotiv Moscou.

22.30 Téléjournal
22.40 Les Deux Femmes

de Georges Forster
Voir ci-contre.

12.30 Paris-Club
13.00 Actualités télévisées
16.30 Emission pour la jeunesse
16.40 La Fidèle Lassie

(1944) Un film de Fred Wilcox.
Voir ci-dessous.

18.10 Feux et flammes
Une émission de Pierre Lafo-
rêt et Pierre Miquel.

19.20 Bonne nuit les petits
19.25 Actualités régionales
19.40 L'Ane Culotte

Feuilleton.
20.00 Actualités télévisées
20.30 Jean de la Tour Miracle

Feuilleton.
20.55 Soirée cinéma

Une émission de Frédéric Ros-
si'f : Ceux de chez nous de Sa-
cha Guïtryr ¦ ~ 

21.45 Donner à voir
22.25 Hommage à Louis Jouvet
23.25 Actualités télévisées

19.30 Dessins animés
19.45 24 heures actualités
20.00 L'Enfant et les Sortilèges

Fantaisie lyrique de Colette.
Musique de Maurice Ravel.

20.50 La Beauté du Diable
Festival Gérard Philipe.
Un film de René Clair. Scéna-
rio de René Clair et Armand Sa-
lacrou. Avec Michel Simon.

22.30 Le temps des chansons

15.30 Coupe Spengler. 17.30 Pour les
jeunes. 18.45 Fin de journée. 18.55
Téléjournal. L'antenne. 19.25 Une chas-
se au sifflet , téléfilm. 20.00 Téléjour-
nal. 20.20 Journal de l'Europe. 21.20
Coupe Spengler. 22.45 Téléjournal.

16.40 Téléjournal. 16.45 Carnet de
voyage. 17.20 Le choix d'un métier.
18.00 Téléjournal. 18.05 Programmes
régionaux. 20.00 Téléjournal . Météo.
20.15 Bienvenue en Amérique. 21.00
Le chèque. 22.00 Chantons avec Horst.
22.30 Téléjournal. Météo. 22.50 Avant
Grenoble.

16.40 Song of India , film. 17.10 L'Ecole
de cirque de Moscou. 17.45 Informa-
tions. Météo. 17.50 Le héron cendré.
18.20 Plaque tournante. 18.55 Un meur-
tre pour rançon , téléfilm. 19.27 Météo.
Informations. Actualités. 20.00 La
mort aux trousses, pièce policière. 21.15
Esther et Abi Ofarim et le Combo Ingo
Kramer. 21.45 Les bons côtés de la
vie sud-américaine. 22.15 Informations.
Météo. 22.25 Horst Caspar - Acteur
sans masque.

Une aventure de la série
« Destination danger »

John Drake se trouve à San Marco,
nouvelle petite république sud-améri-
caine. La capitale est en pleine émeute,
la guerre civile n'est pas loin. Il décou-
vre que les agitateurs de l'opposition
reçoivent de forte s sommes d'argent
pour renverser le nouveau gouvernement
démocratique. En suivant une jeune
femm e européenne qu'il a vue remettre
des fonds aux opposants du régime,
John Drake se retrouve à Londres au
siège d'une association pour le déve-
loppement culturel des Etats sud-amé-
ricains. Il va avoir à faire à très forte
partie, cette société appartenant au
richissime Lord Ammanford. Face à la
puissance de ce personn age, Drake ne
peut rien entreprendre pour l'obliger à
cesser ses activités. Il va chercher dans
le passé du lord millionnaire afin d'es-
sayer de découvrir le moindre indice lui
permettant d'affront er ce respectable
personnage...

(TV romande)

Les Deux Femmes
de Georges Forster

TÉLÉVISION • POINTS DE VUES
par FREDDY LANDRY

Dimanche
L'Auberge de l'Ange gardien repré-

sente le monde de l'enfance. Certes,
comij ie toujours chez la chère Ma-
dame de Ségur, on y fesse masochis-
tement beaucoup, mais les enfants ne
sont semble-t-il pas troublés par ce
climat un peu étrange. Au contraire,
ils prennent plaisir aux heurs et
malheurs du général Dourakhine , et
leur rire est franc. Claude Santelli
parvient toujours à marquer les émis-
sions dont il s'occupe, grâce à son
attention à la poésie de l'enfance , à
son respect profond du monde mer-
veilleux des enfants. La réalisation
n'était que du théâtre filmé en stu-
dio : c'est dire qu'elle n 'avait pas
de bien grandes vertus et le défaut
essentiel de son principe.

Lundi
Noël des enfants du monde portait

ce titre à cause des enfants, béné-
ficiaires d'un gala de variétés, où la
qualité naît de la valeur visuelle des
numéros présentés. Aussi, Les Pari-
siennes y brillent-elles et Johnny Hal-
liday eut-il la sagesse d'apparaître en
ange blond presque tranquille.

La légende des deux chiens errants
est un pur produit de l'usine Walt
Disney : des images souvent admi-
rables, des scènes étonnantes sont
montées arbitrairement pour enchan-
ter et effrayer les enfants, en prê-
tant aux animaux des sentiments hu-
mains. C'est une fois de plus effi-
cace, moralement discutable.

Pauline Carton, Georges Simenon,
Gilles, Fernand Gigon étaient censés
venir raconter leurs souvenirs de Noël.
Ils ne sont pas venus, tous, et la
suppression de cette émission sur-
prend, l'explication fournie n'en étant

une fois de plus pas une. En lieu et
place, passa une admirable émission
de Pierre Koralnik, avec des en-
fants en liberté.

Pendant tout l'après-midi, Madelei-
ne s'est bien amusée avec ses petits
invités. Elle devait reparler avec Na-
thalie du Recyclage de Georges B,
un scénario original de Pierre-Henri
Zoller, mis en scène par J.-C. Des-
champs. Elle y a renoncé, ne sachant
probablement pas tellement que dire
devant ce morne « conte » de l'inadap-
tation d'un individu-numéro au mon-
de super-organisé de demain. Godard
a tourné Alphaville, Lagrange La Pâ-
me d'Outre-Nulle part , intégrant un
futur plausible dans le modernisme
insolite des décors d'aujourd'hui. Les
images de Simon Edelstein sont ad-
mirables, et il faut suivre attentive-
ment la carrière d'un jeune qui doit
être compté parmi les meilleurs opé-
rateurs de la TV romande. La mise
en scène de J.-C. Deschamps avait
quelques qualités. Un texte trop pau-
vre mettait ce cycle près du sol. L'in-
quiétude devait naître de décor d'au-
jourd'hui détourné de son emploi quo-
tidien, des silences, non des phrases
sentencieuses.

Il ne manque que l'odeur de la
sciure pour que le Cirque Billy Smart
soit vraiment présent. Mais un simple
reportage sur ce genre de vivants
spectacles reste toujours plaisant è
suivre, représente une forme très ho-
norable de divertissement.

A plusieurs reprises furent lancées
des appels pour l'UNICEF. On peut
se demander si des images cruelles
sont bien à leur place entre deux
émissions qui se bornent à vouloir di-
vertir. De plus, l'inscription du nu-
méro de compte de chèques eut été
utile, plus qu'une adresse à Zurich.

F. L.

N O Ë L

Le feuilleton illustré
des enfants

par Wilhelm HANSEN

Petzi. Riki
et Pingo

^  ̂ Cosmopress

«S A

Un film de Fred Wilcox. Adaptation
de la nouvelle de Eric Knight.

Une pauvre famille du Yorkshire est
obligée de vendre son chien bien aimé
à un duc de la région, mais ni la dis-
tance, ni les chaînes n'empêchent Las-
sie de retrouver son ancien foyer et
son jeune maître.

Après plusieurs escapades Lassie est
emmenée en Ecosse où elle est soumise
à de rudes traitements. Cette fois sa
maison est distante de mille miles, des
miles remplis d'aventures... (TV fran-
çaise).

La Fidèle Lassie (1944)
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Secrétaire médicale
cherche place chez médecin, . médecin-
dentiste ou hôpit-al.

Ecrire sous chiffre DV 27205, au bureau
de L'Impartial.
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Nous engageons pour nos départements

ÉBAUCHE
jeune-fille, dame pour travail facile
jeiine-hOITime pour travail varié

FOURNITURES
. ». pour mise plat de balancier

COntrOleUSe ou met au courant

REMONTAGE
Visiteurs P°ur différentes parties
remonÎPUr (PDQA] pour automatesremuiiieur it-Uîst;; borme formatlon demandée
jeUne-fille, dame pour parties brisées

ACHEVAGE
VÏSlteUr bonne formation exigée

RHABILLAGE
rhabilleur S3_ BOtrB servlce d'après

dame, jeune-fille SSfs notlons de

Pour tous renseignements, veuillez vous adresser à notre service du personnel.
Manufacture des montres Hoir . S.A., Haute-Route 82, 2500 Bienne, téL (032) 226 11

Pour vous dépanner | Banque de Prêts et ;
combien vous i de Participations sa. ?
faut-il : m_0 _̂_ '11 nie Pichard ?
r-r\r\ fe JB 11003 Lausanne (
OUU 

^f Tél. (021) 22 5277 S
1000 # Nom rt Prénom: C
9000 '-_-_ V-/\/V/fr.|R_eet N°: i
rapidement et j i|
sans formalités? Ĥ £ <
Alors envoyez ce I lw j '

UN CADEAU DE GRANDE CLASSE

U G I N I U M
a la dureté de l'acier inox et l'éclat de l'argent
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EN EXCLUSIVITÉ À LA CHAUX-DE-FONDS

A.&W. KAUFMANN & FILS
Rue du Marché 8-10 Téléphone 310 56

Barmaid
serait engagée ; our
Sylvestre et Nouvel-
An. Très bons gages
assurés. — Hôtel des
XIII Cantons, 2610
St-Imier. Tél. (039)
415 46.

A vendre
MOBILIER NEUF

3 PIÈCES
Pr. 3950.— com-
prenant :
1 chambre à cou-
cher, 1 couvre-lit,
1 tour de Ut.
1 salon compre-
nant : 1 sofa
transformable en
double-couche, 2
fauteuils sur pieds
tournants, guéridon
1 salle à manger
complète.
Pour de plus am-
ples renseignements
téléphoner au heu-
res des repas au
(038) 7 72 73.
Les meubles peu-
vent être entrepo-
sés gratuitement
jusqu'à fin 1968.
Grande facilité de
paiement. 

AVIS
Tout doit être enle-
vé au plus vite. A
vendre superbe har-
monium ainsi qu'un
pi>_no. — Tél. (039)
2 75 68. 

CHERCHONS fem-
me de ménage pour
nettoyages de bu-
reau trois fois deux
heures par semaine.
S'adresser Banque
Exel, av. Léopold-
Robert 88, tél. (039)
3 16 12.

S -̂MHL-̂ J-B
CHAMBRE est de-
mandée par ieune
homme du Came-
roun parlant fran-
çais, pour tout de
suite. — Tél. (039)
2 30 08 au après 18
heures (039) 3 60 36.
CHAMBRE meublée
confortable, chauf-
fée, est demandée
fée, est demandée
par jeune employée
espajrnole, dès le 2
janvier. Paire offres
à H. Sandoz, Bezzo-
la <fe Kocher suce,
tél. (039) 284 01, in-
terne 25.

Sommelier, (ère)
garçon d'office ,

aide cuisinier,
cuisinier

sont cherchés com-
me extras durant
les fêtes, du 28 dé-
cembre au 2 jan-
vier ou dès que
possible. Nourris,
logés, si nécessaire,
par restaurant de
La Chaux-de-
Ftond. Tél. (039)
2 33 82 ou 3 62 89.

4
L'annonce
reflet vivant
du marché



Le Locle
Que ton repos soit doux comme ton
cœur fut bon.

Mademoiselle Betty Jacot ;
Madame André Jacat-Huguenin ;
Madame et Monsieur Jean-Claude Schneuwly et leur fils à Lausanne ;

Les petits-enfanits et arrière-petits-enfants de feu Henri-Numa Jacot-
Descombes,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont le chagrin de faire part du
décès de

Mademoiselle

Sophie JACOT-DESCOMBES
leur très chère tanite, belle-sœur, grand-tante, parente et amie, que Dieu
a reprise à Lui, dans sa 90e année, après une longue maladie.

LE LOCLE, le 26 décembre 1967.
La cérémonie funèbre aura lieu jeudi 28 décembre, à 14 heures, au

crématoire de La Chaux-de-Fonds.
Le corps repose à « Mon Repos », La Neuveville.
Domicile de la famille : Tourelles 5, Le Locle.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.
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Repose en paix cher époux et papa.

Madame Paul Garnache-Riat :
Madame et Monsieur René Sester-Gamache,

Monsieur et Madame Michel Sester-Zumkehr et leur petite
Marika,

Madame et Monsieur Rolf Fischer-Sester et leur petite San tira j
Madame et Monsieur Paul Monler-Garnache :

Monsieur Pierre Monler,
Mademoiselle Jacqueline Monler ;

Mademoiselle Louise Garnache ;
Madame Vve Joseph RIat, ses enfants et petits-enfants ;
Les enfants, petits-enfants de feu Edmond Riat,
ainsi que les familles Remoimay, Cottler, Wyss, Erard, Comment, Raval,
Weibel, parentes et alliées, ont la profonde douleur de faire part du décès
de

Monsieur

Paul GARNACHE
leur cher et recette époux, papa, beau-père, grand-papa, arrière-grand-
papa, frère, beau-frère, oncle, cousin, parent et ami, que Dieu a repris à
Lui, mardi soir, dans sa 87e année, après une courte maladie muni des
sacrements de l'Eglise.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 26 décembre 1967.
L'Inhumation et le culte auront lieu vendredi 29 décembre, à 10 h. 30.
Le corps repose au pavillon du cimetière.
Domicile mortuaire :

RUE DES TERREAUX 20.
Une messe de sépulture aura Heu en l'église du Sacré-Coeur, vendredi

29 décembre, à 8 h. 30.
Le présent avis tient Ueu de lettre de faire-part.

I L e  

Locle

Le Conseil d'administration et la

direction centrale des Fabriques
d'Assortiments Réunies,
au Locle, ont le pénible devoir de faire part du décès de

Monsieur

Willy GIROD
sous-directeur de leur succursale L. à Reconvilier

Pendant plus de 25 ans. Monsieur Willy Girod a consacré le meilleur
de ses forces et toute son énergie au développement de notre succursale.

Nous garderons de lui un souvenir durable et très reconnaissant.

Pour les obsèques, prière de consulter l'avis de la famille.

LE LOCLE, le 23 décembre 1967.

LA DIRECTION ET LE PERSONNEL DE LA MAISON HUGUENIN S. A.
BOITES DE MONTRE S, LE LOCLE,

ont le pénible devoir de faire part du décès de

Monsieur

André BUHLER
Nous garderons de lui un reconnaissant souvenir.

Faire-part deuil - Imprimerie Courvoisier S.A.

_-_-____-______a__t-___--______________-H

Célébrez l'Eternel car il est
bon et sa miséricorde dure
éternellement. Ps. 136, 1.

Mi-dame et Monsieur Georges
Richard-Juillerat à La

Chaux-de-Fonds ;
Madame et Monsieur Fernand

Corbellarl - Juillerat et leurs
enfants, à La Chaux-de-
Fonds ;

Madame et Monsieur Pierre
Bastide - Juillerat et leurs
enfants a Cossonay-Gare et
Lausanne,

ainsi que les familles parentes
et alliées, ont le chagrin de faire
part du décès de

Monsieur

Henri JUILLERAT
leur très cher papa, grand-pa-
pa, arrière-grand-papa, beau -
père, oncle, cousin , parent et
ami, que Dieu a rappelé à Lui,
dans sa 89e année.

BUTTES, le 24 décembre 1967.
L'inhumation a eu lieu dans

la plus stricte intimité le mardi
26 décembre, à Buttes.

On eat prié de penser au Ho-
me Possenade, Buttes.

LA SOCIÉTÉ DE MUSIQUE
LA LYRE

a le pénible devoir d'informer
ses membres du décès de

Monsieur

Gino GIACOMINI
membre d'honneur et actif

Pour les obsèques, se référer
à l'avis de la famille.

-¦-ii,Miii i!_ii-»mi.-.i--i)__-__ M
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POMPES FUNEBRES ARNOLD WALTI I
Epargne 20

TELEPHONE jour et nu» [039) 3 43 54 I
(tonnez longtemps) - Cercueils - For- I
malitcs - Transports • Prix modérés I

Chaque jour le génie et la diversité
Viennent nous enrichir de quelque
nouveauté.

Gresset

LA SOCIETE DES CAFETIERS,
HOTELIERS

ET RESTAURATEURS
du district

de La Chaux-de-Fonds

a le profond regret de faire part
à ses membres du décès de

Monsieur

André BUHLER
ancien restaurateur

L'incinération aura lieu mercre-
di 27 décembre, au crématoire
de La Chaux-de-Fonds, à 9 h.

; L'AMICALE
DES CONTEMPORAINS

DE 1912

a le profond chagrin de faire
part du décès de

Monsieur

André BUHLER
L'incinération aura lieu au-

jourd'hui à 9 heures au cime-
tière de La Chaux-de-Fonds.

IE^__-fK-________________--_______-_________

Le Locle

Les parents, amis et connais-
sances de

Mademoiselle

Adèle FAVRE
ont le chagrin de faire part de
son décès, survenu dans sa 88e
année, à Mon Repos (La Neu-
veville) .

LE LOCLE, le 24 décembre
1967.

Le culte et l'incinération au-
ront lieu le mercredi 27 décem-
bre 1967, à 17 heures, au cré-
matoire de Neuchâtel.

Le présent avis tient lieu de
lettre de faire-part.

Repose en paix.

Madame et Monsieur Roger Jéquier-Blandenier et leurs enfants :
Monsieur Armand Jéquier et Mademoiselle Monique Hasslauer,

, Monsieur René Jéquier et sa fiancée :
Mademoiselle Madeleine Jeannet ;

Monsieur et Madame Henri Blandenier-Schmld et leurs fils :
Monsieur Marc-Henri Blandenier,
Monsieur Eric Blandenier ;

Monsieur et Madame Philippe Blandenier-Jeannet et leur fille Françoise ;

Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants de feu Paul Blan-
denier ;

Les enfants, petits-enfants et a_Tière-petits-e__:a-_t_ de feu Jean Carrel,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont la profonde douleur de faire
part du décès de

Monsieur

Georges BLANDENIER
leur très cher et regretté papa, beau-père, grand-papa, frère, beau-frère,
oncle, cousin, parent et ami, que Dieu a repris à Lui, subitement, dans sa
82e année.

LA SAIGNOTTE 187, SUR LES BRENETS, le 26 décembre 1967.

Veillez et priez, car vous ne savez
ni le jour, ni l'heure où le Seigneur
viendra.

Matthieu 24, v. 42.

L'incinération aura lieu vendredi 29 décembre, à 14 heures, au créma-
toire de La Chaux-de-Fonds.

Culte à 12 h. 45 au damicile mortuaire :
La Saignotte 187.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

t
Repose en paix
cher époux et papa.

Madame Gino Giacomlni-Vullle et sa fille
Mademoiselle Marianne Giacominl ;

Madame et Monsieur Jules Vorpe-Giacominl, leurs enfants et petit-enfant;
Monsieur André Giacominl, en Italie t
Madame veuve Fritz Vuille, ses enfants, petits-enfants et arrière-petits-

enfants ;
ainsi que les familles parentes et alliées, ont le grand chagrin de faire
part du décès de

Monsieur

Gino GIACOMINI
leur cher époux, papa, frère, beau-frère, beau-fils, oncle, neveu, cousin,
parent et ami, que Dieu a repris à Lui, lundi soir, dans sa 53e année,
après une pénible maladie, supportée avec courage, muni des sacrements
de l'Eglise.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 25 décembre 1967.
La messe de sépulture aura lieu en l'église du Sacré-Cœur, jeudi

28 décembre, à 9 h. 30.
Cérémonie au cimetière à 10 h. 30.
Le corps repose au pavillon de l'église.
Domicile mortuaire :

RUE DE L'HOTEL-DE-VILLE 33.

Le présent avis tien t lieu de lettre de faire-part.

E

Nous remercions sincèrement toutes les personnes qui nous ont entou-
rés lors du décès de

MADAME JEANNE ISLER.

Les enfants, petits-enfants et arrière-
petits-enfants de feu James Allenbach

I Le football argentin vient d'en-
registrer un cas unique dans ses an-
nales : celui du club Israélite Macabi
vainqueur du championnat de pre-
mière division amateur et qui, de ce
fait , est monté en division profes-
sionnelle «C_ . Cette ascension s'est
opérée sans que le Macabi ait effec-
tué le moindre transfert.

Le Macabi fut  fondé en 1930 à
l'instigation d'un ancien joueur et
entraîneur hongrois, Francisco SAS
et, depuis cette date, cette équipe,
fo_ ro.ee d'éléments puisés dans la
communauté Israélite, s'est carac-
térisé par une ascension constante.
Le club s'affilia en 1953 à l'AFA
(Association de football argentine)
et ses succès l'ont amené aujour-
d'hui à disputer le championnat
professionnel.

Pour réussir cet exploit, le Macabi
n'a utilisé que seize joueurs — tous
des jeunes — dont l'arme et la tacti-
que principales sont l'attaque à ou-
trance. Son gardien, Rodolfo Vicaxio,
s'est en outre signalé particulière-
ment au cours de cette saison en ne
concédant que treize buts.

Le football dans le monde
Exploit unique en Argentine

Boca Juniors, qui vient de termi-
ner deuxième du championnat pro-
fessionnel argentin de première di-
vision (derrière le Racing de Bue-
nos Aires) dispose de 160.000.000 de
pesos pour s'assurer les services de
joueurs susceptibles de renforcer
l'équipe. Dette somme représente
plus de deux millions de francs suis-
ses.

__________-_-_-_____________________ -__-___¦

Heureux club...



LE VIETCONG NE MODIFIERA PAS SA
TACTIQUE ACTUELLE LAN PROCHAIN

« Il semble que l'ennemi renforce actuellement ses grosses
unités régulières au Sud-Vietnam. Tout indique qu'en 1968
il continuera la même tactique qu'en 1967 : combiner les
grosses opérations, telles que Dak To, avec l'activité des
guérilleros dans les campages et le long des voies de com-
munication. Mon objectif pour 1968 est de rendre cette
stratégie plus coûteuse encore pour lui qu'elle ne l'a été
en 1967. » C'est en ces termes que le général William West-
moreland a décrit les perspectives qui, selon lui, se pré-
sentent à ses forces au Sud-Vietnam à la veille de 1968.

Passant en revue les résultats de
l'année écoulée, le général West-
moreland a déclaré : « Le change-
ment d'attitude dans le peuple
vietnamien est probablement l'indi-
ce le plus significatif des progrès
accomplis en 1967. » «C'est main-
tenant une attitude d'optimisme.
Partout où je vais je note un sen-
timent encourageant. Nous n'avions
pas cela à un tel degré l'an der-
nier. » Sur le plan stratégique, le
général Westmoreland considère que
les ouvertures de routes ont été le
progrès le plus « spectaculaire » :
«Il  est maintenant possible d'aller
par la route de Saigon presque jus-
qu'à ce qu'on appelle la zone démi-
litarisée. Ces ouvertures de routes
vont avoir un effet dramatique dans
les campagnes, car désormais le
gouvernement pourra entrer en
contact avec le peuple et expliquer
son programme. » Il a reconnu tou-
tefois que les Vietcongs poursui-
vraient, ou intensifieraient même,
leurs actes de sabotage contre les
voies de communications.

Les pertes infligées à «l'ennemi »
au Nord comme au Sud-Vietnam
sont considérées aussi par le géné-
ral Westmoreland comme un « signe
des progrès réalisés ». H a évalué à
80.000 le total des Vietcongs ou
Nord-Vietnamiens tués en 1967 au
Sud-Vietnam.

UN PRESIDENT EN PLEINE SANTE
Le président Ho Chi-minh a op-

posé le meilleur démenti aux ru-
meurs selon lesquelles il était ma-
lade et à l'article de la mort : il
s'est montré en public en prenant
la parole à une grande manifesta-
tion à l'occasion de l'anniversaire
de la formation de l'armée vietna-
mienne et le début de la guerre
contre les Français il y a 23 ans
de cela.

Dans son allocution, le président
a fait remarquer aux Nord-Vietna-
miens qu'ils étaient en train de
battre les Américains. « Notre cau-
se est j uste et notre politique est
correcte. Notre peuple est bien uni
et tous pensent la même chose. Nos
forces armées sont d'un héroïsme
inégalable et nous jouissons du
ferme soutien d'amis dans les cinq
continents. C'est pour cette raison
que nous vaincrons certainement et
que les agresseurs américains se-
ront battus ». Il a ajouté que l'une
des illustrations de la défaite cer-
taine des Etats-Unis était que le
secrétaire à la défense américain,
M. Robert McNamara avait été obli-
gé de démissionner.

APPEL ISOLE ?
Le quotidien vietnamien de lan-

gue française « Vietnam nouveau »
a demandé la suspension des bom-
bardements contre le Nord-Vietnam
et la prolongation des trêves de
fin d'année, estimant que ces me-
sures « réalistes » pourraient facili-
ter « la recherche d'un règlement
pacifique et honorable » du conflit
vietnamien.

«La paix du Vietnam est telle-
ment précieuse que rien n'est trop
cher, quand il s'agit des efforts
pour y parvenir. Comme la derniè-
re proposition du président des
Etats-Unis et son entretien avec le
Souverain Pontife créent actuelle-
ment un climat favorable, pourquoi
ne pas tenter de faire un pas de

plus dans la voie de la recherche
d'un règlement pacifique et hono-
rable ? »

«A cet effet une suspension des
bombardements contre le Nord-
Vietnam et une prolongation de la
trêve militaire figureraient parmi
les premières tentatives les plus
réalistes. »

C'est la première fois qu'un quo-
tidien sud-vietnamien se prononce
en faveur de l'arrêt des bombarde-
ments aériens du Nord-Vietnam.

BOMBARDEMENTS DE CONVOIS
Dès la fin de la trêve de Noël,

les avions de l'armée de l'air et de
l'aéronavale des Etats-Unis ont at-
taqué au Nord-Vietnam des convois
de camions en route vers le Sud.

Alertés par les reconnaissances
aériennes qui s'étaient poursuivies
durant la trêve, les aviateurs amé-
ricains ont intercepté plus de 300
camions en route vers la frontière.
Durant les six heures qui ont suivi
la fin de la trêve, les Américains
ont détruit 91 véhicules et en ont
endommagé 41 autres au cours des
49 missions qu'ils ont effectuées.

Un de ces convois se trouvait à
35 km. environ au sud de Than
Hoa. Comportant 150 camions, il
s'étendait sur onze kilomètres en-
viron, (upi, afp, reuter)

jf ?

Le bref communique ,
V y
'/ Le réunion du comité central du (,
\\ parti communiste tchécoslovaque, à ^4 laquelle les observateurs étrangers 4
b s'intéressaient beaucoup, soupçon- g
'/ nant une lutte pour le pouvoir au ^
^ sommet de la hiérarchie du parti, ^'/ s'est terminée en fait sur un bref ^
^ communiqué. L'agence CTK men- ^
'/ tienne simplement que le « comité
. central s'est réuni à Prague pour ^•ï discuter de la situation économique ''
fy du pays et de plusieurs autres pro- '/f
î, blêmes». L'agence ajoute qu'une 

^<J résolution a été adoptée concer- 
^

^ 
nant « les tâches du développement ^

^ 
économique du pays entre 1968 et 

^
^ 1970, et l'augmentation du niveau 

^
« i*. . ii ,.-. _,y, v

j  Rien dans le texte de ce commu- 0
'A nique ne fait la moindre allusion ;
2 aux divergences qui se seraient ma- ',
b nifestées à la tête du parti où la '',
$ position de M. Novotny, premier ^g secrétaire, serait sérieusement me- Jr$ nacée.

^ 
A 

en croire l'agence, le nom de ^2 M. Novotny n'est même pas men- J
^ 

tionné dans le dit communiqué. H £
£ appert donc que M. Novotny a réus- »<

^ 
si, cette fois encore, à conserver £g son poste. Le doit-il pour une pari £j

i au moins, au fait que la rumeur ?
^ 

de son éviction imminente s'était ?¦/ répandue à l'Ouest ? Il se pourrai ! ^6 également que ce ne soit que par- £
< tie remise car le comité central du j
4 parti communiste tchécoslovaque ^(/ doit tenir une nouvelle session au ^'/ début du mois prochain. Le sort ^
^ 

de M. Novotny pourrait d'ailleurs ^
^ 

être connu plus tôt, à l'occasion no- f
4 tamment du message que le gou- \
$ vernement adressera au pays à J4 l'occasion du Nouvel-An.
y y
fy II n'en demeure pas moins que, '/
fy pour l'instant, M. Novotny a pu 'y

^ 
surmonter la crise qui menaçait de ',

^ 
mettre fin aux fonctions qu'il as- 2

^ 
sume à la tête du parti. Au début ',

^ 
du 

mois, M. Brejnev était à Pra- y
^ 

gue. On laisse entendre qu'à cette 
^'y occasion, le secrétaire général du ^¦'y parti soviétique a souhaité qu'un (,

^ 
éventuel changement de 

direction ^4 — s'il devait se produire — se fas- ,
4 se «en silence». L'avenir dira si ^
^ cet appel a été entendu.

M. SOUTTER iy  y

UN ÉVÉNEMENT
p ar iour

Ministre sud-vietnamien à Paris

M. Tran Van-do, ministre sud-viet-
namien des Af fa i res  étrangères, a
fai t  escale hier à Paris, avant de ga-
gner Abidjan et Monrovia où il re-
présentera son pays aux cérémonies
d'investiture du prési dent Tubmann.

Il a tenu à démentir les rumeurs
selon lesquelles il aurait pu rencon-
trer le chef de la délégatio n nord-
vietnamienne. En revanche, il a dé-
claré que son gouvernement avait
proposé à Hanoi « dé revenir au sta-
tu-quo ante, c'est-à-dire aux dis-
positions du cessez-le-feu de la con-
férence de Genève de 1954, de re-
grouper les forces respectives des
deux côtés du 17e parallèle et de
faire contrôler efficacement un ces-
sez-le-feu par une organisation

internationale à définir ».
(bélino AP)

Hier, frénésie de dépenses; demain, l'austérité?
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; LE TELEX DE NOTRE CORRESPONDANT A LONDRE S ;

A peine eut-il achevé sa dinde et
le rituel « Christmas pudding » des
Anglais qu'en sa propriété de cam-
pag ne de Wantage , dans le Berks-
hire, le nouveau chancelier de
l'Echiquier Roy Jenkins s'est mis
au travail. Il profite de la pause
parlementair e de f i n  d'année pour
préparer un premier budget. On
sait que l'Angleterre s'est engagée ,
vis-à-vis du Fonds monétaire inter-
national dont elle vient d'emprun-
ter un milliard et demi de doUars,
à réduire ses dépense s publiques de
800 millions de Livres.

La question que tout le monde
se pos e à Londres est donc celle-ci:
sur qui, ou sur quoi, tombera la
hache de M . Roy Jenkins ? Qui
sera touché en premier Heu par
la prochaine austérité ? Le chan-
celier de l'Echiquier, dont on dit
qu'il est potentiellement devenu
maintenant l'égal de M . Wilson
(surtout , semble-t-il, depuis que
l'autorité du Premier ministre est
sortie très diminuée du mic-mac
provoqué par l'af faire de vente d'ar-

mes à l Afrique du Sud), le chan-
celier de l'Echiquier donc esquisse-
ra les « coupures » qu'il entend faire
dans les dépenses publiques le
17 janvier, à la réouverture du
parlement.

En profitera-t-il pour imposer de
nouvelles charges fiscales ? Et aug-
menter par exemple les taxes sur
le tabac et l'alcool , et la taxe d'a-
chat sur des « utilités » telles que
les postes de TV, les machines à
laver, les réfrigérateurs? Terence
Lancaster, du journal dominical
travailliste « The People », le laisse
entendre. Dans quelle proportion,
d'autre part, seront réduites les
dépenses militaires ? Le « Swnday
Telegraph » assure que M. Wilson,
qui doit déjà faire fac e à d'innom-
brables difficultés , en verra bientôt
une autre encore surgir devant lui:
l'opposition des chefs des services
de l'armée aux fortes « coupures »
envisagées dans le budget militaire.
On reparle à Ce sujet de la possi-
bilité de renoncer à la commande
(passé e aux Etats-Unis, et payable
en dollars) de bombardiers F-lll .

Ici pourrait aussi se jouer la car-
rière de M . Healey, le ministre de
la Défense, l'avocat des F-lll .

En ce qui les concerne., toutefois ,
les Britanniques ne songent pas
encore à la dure période d'austérité
qui se dessine. Ils viennent de pas-
ser des fê te s  de Noël d'une abon-
dance jamais vue depuis la guerre.
Comme pour noyer dans les e f f l u -
ves du whisky et du gin les soucis
du surlendemain... les grands ma-
gasins de Londres prétendent que
leurs ventes de Noël ont été de
20% supérieures à celles de l'an
dernier. Le célèbre magasin Har-
rods a vendu trente tonnes de
Christmas pudding (25 l'année der-
nière) , soit plu s de 250.000 rations.
Cependant, les services postaux
ayant révêlé qu'il s'est envoyé moins
de paquets cette année, d'aucuns
en ont conclu que pas mai de visi-
teurs du continent, venus tout ex-
prè s pour profiter de la dévaluation,
ont certainement dû contribuer à
la récente frénésie de dépenses...

Pierre FELLOWS

¦ BOGOTA. — Huit personnes
appartenant à la même famille sont
mortes à Tumja à 150 km. au nord
de Bogota, victimes d'une intoxoca-
tion, alimentaire. Deux autres per-
sc.mes ont dû être hospitalisées.
Oet empoisonnement serait dû à la
présence d'un produit toxique dams
les alimenits. (aip)

Le colonel Tahar Zbiri n'était dé-
jà plus chef d'état-major depuis six
semaines quand il a tenté de ren-
verser le pouvoir en Algérie dans
la nuit du 14 au 15 décembre der-
nier. En effet le dernier journal of-
ficiel algérien révèle que le prési-
dent Houari Boumedienne avait mis
fin aux fonctions du chef d'état-
major général de l'ANP par un dé-
cret daté du 1er novembre dernier.

Ce jour-là, 13e anniversaire du
déclenchement de l'insurrection al-
gérienne de 1954 le chef d'état-ma-
jor s'était officiellement « fait por-
ter malade » et n'avait pas assisté
comme prévu au grand défilé mili-
taire habituel. Le lendemain il n'é-
tait pas non plus à une réception
offerte en principe par lui-même.
En fait, des divergences sérieuses
opposaient depuis plusieurs semai-
nes déjà le colonel Zbiri au prési-
dent du Conseil de la révolution. La
crise devait dégénérer en la tentati-
ve de putsch militaire maîtrisée par
le président Boumedienne le 15 dé-
cembre dernier, (afp )

Le général algérien
Zbiri avait été démis

de ses fonctions

Mao Tsé-toung a fêté hier son 74e an-
niversaire. On pensait que les autori-
tés chinoises attendaient ce jour pour
annoncer officieill-ment le nouvel essai
nucléaire, mais il n'en fut rien. Aussi
un certain mystère demeure-t-il autour
de cette nouvelle expérience qui aurait
peut-être rencontré quelques difficultés.

(upi)

LES ANS PASSENT
MAIS MAO RESTE

La police de Séoul a annoncé
mardi, que plusieurs bateaux de
pêche sud-coréens avaient été at-
taqués par un navire de guerre
nord-coréen. Trois bateaux ont été
contraints de mettre le cap vers la
Corée du Nord. Deux bateaux sont
portés manquants. Le communiqué
de la police ajoute qu'au cours de
cette armée, 39 bateaux de pêche
sud-coréens avec 339 pêcheurs ont
été emmenés par les communistes.

(reuter)

Des bateaux de pèche
sud-coréens emmenés

en Corée du Nord
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Aujourd'hui.. .

Le temps demeure très nuageux
à couvert avec quelques faibles pré-
cipitations sous forme d'averses. Les
chutes de neige généralement au-
dessus de 800 m., pourront toute-
fois se produire j usqu'en plaine.

Niveau du lac de Neuchâtel
Hier, à 6 h. 30 : 428,89.

Prévisions météorologiquesM MOSCOU. — Un nouveau sa-
tellite artificiel de la série des «Cos-
mos», le «Cosmos 197» a été lancé
hier en URSS. Les paramètres de
l'orbite du nouveau «Cosmos» sont
période initiale de révolution : 91,5
minutes, apogée : 505 km., périgée :
220 km. Angle d'inclinaison par rap-
port à l'équateur : 48,5 degrés, (afp)

LE ROI CONSTANTIN POURRAIT RENTRER
À ATHÈNES AVANT LA FIN DE L'ANNÉE

Le roi Constantin de Grèce a en-
voyé hier à Athènes son chambel-
lan, M. Leonidas Papagos, sans dou-
te dans le but de préparer son re-
tour.

Tout porte à croire que les prin-
cipaux obstacles à la. rentrée du
souverain dans sa capitale ont été
levés et que ce retour aura lieu
avant la fin de l'année.

Toutefois la reine, qui est au dé-
but de sa troisième grossesse, a
montré à certains signes, depuis le
matin de Noël que «sa grossesse était
menacée», a déclaré hier soir le Dr
Coutifairis, médecin de la reine An-
ne-Marie de Grèce. H a  ajouté que
l'état général de la reine est «ab-
solument satisfaisant», mais que le
risque d'un avortement n'était pas
écarté.

Pendant ce temps en Grèce et
dans _e monde entier rattention est
portée sur les conséquences de l'am-
nistie. Sur les 66 amnistiés se trou-
vent MM. Georges Papandreou , an-
cien premier ministre, son fils An-
dré Papandreou, qui attendait d'être
j ugé pour sa participation au com-
plot de l'Aspida, Panayotis Kanel-
lopoulos, dirigeant de la droite, et
Constantin Loundras, époux de Mme
Hélène Viachou, propriétaire de
journaux, qui s'est récemment réfu-
giée à Londres.

Trente-cinq journalistes et hom-
mes politiques qui étaient détenus
dans l'île de Syros ou dans un
camp militaire des environs d'Athè-
nes ont été remis en liberté, ainsi
que quinze officiers qui purgeaient
des peines de prison dans l'ile d'Egi-
ne pour leur' participation dans le
complot de l'Aspida. Vinrt autres of-

ficiers et civils dont les noms fie-
raient sur l'acte d'accusation du
procès de l'Aspida ont été eux aussi
libérés.

Dans les camps de concentration
des îles de Leros et de Youra, au-
cune libération n'a eu Ueu. Le co-
lonel Ioannis Ladas, secrétaire-gé-
nérail du ministère de l'ordre public,
a précisé hier qu 'aucune libération
n'était prévue dans ces deux îles.
A Leros, il ya deux camps qui abri-
tent 2200 détenus. A Youra, il y a un
camp où sont détenues environ 250
femmes. Les déportés dans ces deux
îles sont, en effet, tous considérés
comme communistes, (upi )


